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RBQ: 8109-7651-08

À
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SHERBROOkE — Poursuivi à la 
suite de la tragédie de Lac-Mé-
gantic, le chemin de fer Canadien 
Pacifique (CP) souhaite connaître le 
montant d’argent qui lui est réclamé 
dans le cadre du recours collectif.

« Nous voulons savoir ce qui est 
demandé au CP. Les représentants 
du recours collectif ne chiffrent pas 
leur réclamation. Est-ce que c’est 
50 000 $, 500 000 $, 5 millions $, 
50 millions $ ou 500 millions $ 
qui sont demandés? On persiste 
à nous répondre que c’est au bout 
du processus que le montant nous 
sera dévoilé », a souligné Me André 
Durocher qui représente CP dans 
ce recours collectif présidé par 
le juge Martin Bureau de la Cour 
supérieure.

La cause était de retour, mercredi, 
au palais de justice de Sherbrooke.

Le CP est le seul défendeur à pré-
senter des arguments. Le conduc-
teur de la locomotive Thomas 
Harding et la Montreal, Maine & 
Atlantic (MMA) sont aussi poursui-
vis, mais ne sont pas représentés.

Le CP demeure la seule compagnie 
poursuivie à ne pas avoir contribué 
au Fonds d’indemnisation des vic-
times de Lac-Mégantic créé en ver-
tu de la Loi sur les arrangements 
avec les créanciers des compagnies 

(LACC) dans le cadre de la faillite de 
la MMA.

Me Daniel Larochelle, l’un des avo-
cats du recours collectif, explique 
que le montant réclamé dans le 
cadre d’un recours collectif n’est 
présenté qu’à la fin des procédures.

ReQuêtes
CP a déposé une requête pour 

obtenir les documents concernant 
les réclamations par les membres 
du groupe ainsi que les montants 
qui ont été versés par le Fonds 
d’indemnisation des victimes de 
Lac-Mégantic.

« L’information et les documents 
permettant au CP de faire cette éva-
luation existent et sont facilement 
disponibles à partir du contrôleur. 

La transmission de ces documents 
n’est qu’une tâche administrative 
pour laquelle le CP offre d’acquit-
ter les frais raisonnables. En effet, 
les documents identifiés dans les 
conclusions de la présente requête 
permettront aux membres du 
groupe, au CP, ainsi qu’au Tribunal 
de déterminer, du moins en partie, la 
valeur réelle des montants réclamés 
dans le cadre de la présente action 
collective », explique la requête de 
CP déposée au tribunal.

Me Daniel Larochelle souhaite 
que les documents demandés 
demeurent accessibles seulement 
aux avocats du CP. « Le CP souhaite 
obtenir les preuves de réclamations 
remplies par les gens ainsi que des 
informations jugées sensibles par le 

recours collectif. Nous acceptons de 
les transmettre pour faire avancer le 
dossier, mais on désire que les infor-
mations restent sous le couvert de la 
confidentialité et soient accessibles 
qu’aux avocats du CP », dit-il. 

Le juge Martin Bureau a pris la 
requête du CP en délibéré. Il a aussi 
laissé aux parties jusqu’au 10 mars 
pour s’entendre sur un protocole 
d’instance afin de mettre la table 
pour la suite des procédures.

« Si un protocole conjoint n’est pas 
soumis, les parties seront convo-
quées dans la semaine du 27 mars 
afin que j’en impose un », a prévenu 
le juge Bureau.

En plus de l’action collective, le CP 
est poursuivi par le gouvernement 
du Québec et les assureurs qui ont 
indemnisé des victimes pour des 
pertes subies lors de la tragédie du 
6 juillet 2013.

Le juge Bureau a invité les parties 
à se parler pour éviter de dédoubler 
les procédures judiciaires.

« Je suis convaincu qu’il pourrait y 
avoir une économie pour le système 
de justice et les parties à joindre les 
procédures notamment sur l’aspect 
de la responsabilité et les causes de 
l’accident. Je ne vois pas pourquoi les 
procédures seraient répétées trois 
fois », a mentionné le juge Bureau.

Le magistrat a aussi entériné une 
requête concernant la publication 
d’un avis public relatif à l’autorisa-
tion du recours collectif. Cet avis 
sera publié d’ici le 4 février prochain.

tRAGéDiE DE lAc-MéGANtic

le cP veut connaître la somme
réclamée au recours collectif

les avocats du cP, Me André Durocher et Me Alain Riendeau veulent savoir ce 
qui est réclamé au cP dans le cadre du recours collectif. — PhoTo La TriBune, renÉ-
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GerBoiSe, nom féminin
définition –Petit rongeur d’Asie et d’Afrique, dont les pattes postérieures, quatre fois plus

longues que les antérieures, lui permettent d’effectuer de grands bonds.

Étymologie –De l’arabe maghrébin gerbu, de même sens.

Synonyme –souris sauteuse.
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JACYNTHE NADEAU

jacynthe.nadeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — L’édifice de la rue 
Dufferin où loge la Société d’his-
toire de Sherbrooke depuis 1992 
subira des travaux de restauration 
de 2 millions $ au cours de la pro-
chaine année.

Le gouvernement fédéral, par l’en-
tremise du Fonds Canada pour 
les espaces culturels, et la Ville 
de Sherbrooke octroient chacun 
la somme d’un million $ pour ce 
projet visant la préservation d’un 
joyau architectural de la région.

« À l’issue des travaux, des mil-
liers de visiteurs pourront accéder 
à ce patrimoine historique dans 
des conditions optimales et qui 
respectent les normes muséales », 
a dit la députée de Compton-
Stanstead et ministre du Déve-
loppement international et de 
la Francophonie, Marie-Claude 
Bibeau, en rappelant sa propre 
expérience de directrice du Musée 
de la nature et des sciences, à 
quelques coins de rues de là.

« À titre de maire, mais égale-
ment à titre de citoyen, je suis fier 
du passé de Sherbrooke, du passé 

des Cantons-de-l’Est, et fier de voir 
que la Société d’histoire occupe ce 
merveilleux bâtiment où loge notre 
mémoire collective, une mémoire 
qui s’écrit jour après jour et que 
la Société d’histoire préserve et 
met en valeur depuis maintenant 
90 ans », a lancé le maire Bernard 
Sévigny.

« Les travaux vont permettre à la 
Société d’histoire de poursuivre sa 
mission de préservation et de dif-
fusion de ce que nous sommes, de 
notre passé, et éventuellement de 
ce que nous allons devenir », a-t-il 
poursuivi en redisant toute l’ambi-
tion qu’il a pour le centre-ville avec 
son projet de Quartier de l’entre-
preneur Well inc. « Pour faire vivre 
le centre-ville, pour que les gens 
puissent l’habiter, y travailler, et 
s’y nourrir de culture sous diverses 
formes. »

Le projet de restauration débu-
tera bientôt pour un peu plus d’un 
an. Il comprend la réfection et 
l’imperméabilisation de certaines 
parties de la fondation, de la toi-
ture et de l’enveloppe extérieure 
du bâtiment. Il prévoit également 
le remplacement des systèmes de 
ventilation de l’édifice et l’amélio-
ration des conditions ambiantes 
des salles de consultation, d’expo-
sition et de travail.

«  Les travaux faciliteront la 
consultation et la préservation 
des archives ainsi que l’accueil 
d’expositions et d’artefacts de 

Deux millions $ pour restaurer 
l’édifice de la Société d’histoire 

le projet de restauration du joyau architectureral de la rue Dufferin coûtera 2 millions $, assumés à parts égales par le 
gouvernement fédéral et par la Ville de sherbrooke, ont annoncé le maire Bernard sévigny, la députée de compton-
stanstead et ministre du Développement international et de la Francophonie Marie-claude Bibeau et le président du 
conseil d’administration de la société d’histoire de sherbrooke David lacoste. — photo spectre média, jessica Garneau

ISABELLE PION

isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE - Les professeurs 
membres du Syndicat des profes-
seures et professeurs de l’Uni-
versité de Sherbrooke (SPPUS) 
seront appelés à se prononcer sur 
un mandat de grève, ce jeudi, lors 
d’une assemblée générale extra-
ordinaire. « Ça piétine! » lance la 
présidente du SPPUS, Dominique 
Lorrain. La convention collec-
tive du SPPUS est échue depuis 
mars 2015. 

Le SPPUS souhaite obtenir « un 
mandat de grève en appui à la 
négociation ». 

« À un moment donné, il faut 

faire avancer les choses », note 
Mme Lorrain. Celle-ci a préféré ne 
pas s’avancer sur la proposition qui 
sera présentée aux membres.

« Le principal souci de la direc-
tion actuelle est de ‘‘livrer des 
compressions’’ en réponse aux 
commandes du gouvernement, 
sans égard à leurs effets dévasta-
teurs sur la mission universitaire. 
Il faut faire pression sur la direction 
pour débloquer la situation (...) et 
conclure une nouvelle convention 
pour préserver l’université », peut-
on lire dans un bulletin d’informa-
tion envoyé aux membres.

L e s  p r i n c i p a u x  e n j e u x 
concernent notamment la réduc-
tion des ressources professorales. 

« Il y a vraiment une réduction 
des ressources professorales, ce 

qui entraîne une surcharge de tra-
vail pour les professeurs... » Elle 
souligne qu’une augmentation 
de ces ressources est nécessaire 
pour maintenir la qualité de la 
formation.

Parmi les désaccords cités dans 
le bulletin d’information, le SPPUS 
cite un plancher d’emploi qu’il 
réclame, qui serait inscrit dans 
la convention collective afin de 
« garantir un niveau minimal de 
ressources ». 

L’instance syndicale soutient éga-
lement que le ratio EETP (étudiant 
en équivalence au temps plein) par 
professeur (membre du SPPUS) a 
augmenté de 8 % depuis 10 ans, 
« ce qui représente un déficit de 
41 professeurs par rapport à 2004-
2005. »

La direction de l’UdeS demande 
certains compromis aux profes-
seurs du SPPUS en ce qui a trait 
aux avantages sociaux, dont la 
fin de l’exonération partielle des 
droits de scolarité. L’exonération 
des droits de scolarité prévoit le 
remboursement de 50 % des frais 
de scolarité d’un employé, de son 
conjoint ou de ses enfants.

Ces compromis figurent sur 
une liste de demandes faites 
aux professeurs du SPPUS en 
décembre 2014, alors que l’UdeS 
avait demandé des concessions 
à l’ensemble de ses employés 
afin de faire face aux compres-
sions budgétaires imposées par 
Québec. 

Des cibles financières avaient 
été fixées par groupe d’employés. 

L’UdeS voulait alors récupérer 
6,5  % de la masse salariale du 
SPPUS, soit l’équivalent de 3,2 M$. 
Mme Lorrain estime que le syn-
dicat a fait sa large part en cette 
matière, notamment avec des 
gels d’embauche. « Cet élément 
n’a jamais été reconnu (NDLR : 
dans la contribution attendue par 
l’UdeS)», soutient Mme Lorrain.

En ce qui concerne l’aspect sala-
rial, le SPPUS demande l’applica-
tion de la parité avec ses collègues 
ingénieurs-professeurs (AIPSA) et 
l’application de la politique sala-
riale du gouvernement (PSG).

La direction de l’UdeS a préféré 
ne pas commenter. Juste avant 
Noël, le recteur adjoint Martin 
Buteau avait fait valoir que les deux 
parties n’étaient pas proches d’un 
règlement. 

L’UdeS négocie actuellement 
avec plusieurs de ses syndicats, 
dont le SPPUS. Ces négociations 
ont lieu alors qu’un changement 
de direction aura lieu le 1er juin 
prochain, avec l’entrée en fonc-
tion d’un nouveau recteur ou d’une 
nouvelle rectrice. 

uNiVERsité DE sHERBROOKE

Les professeurs appelés à 
se prononcer sur un mandat de grève

grande valeur tout en garantissant 
la pérennité du bâtiment histo-
rique », s’est réjoui le président du 
conseil d’administration de la SHS, 
David Lacoste. 

Le bâtiment restera ouvert au 
public selon l’horaire habituel 
durant les travaux.

Rappelons que cet édifice de 

style Second Empire a été érigé 
en 1885. Il est le premier édifice 
fédéral construit à Sherbrooke 
et abritait à l’origine les services 
de la poste et des douanes. La 
bibliothèque municipale y a logé 
de 1957 à 1992. La Ville de Sher-
brooke en est propriétaire depuis 
1954.

Enfin la Fédération histoire Qué-
bec a salué l’annonce de mercredi 
en précisant que des investisse-
ments de cette importance sont 
tellement rares, en matière de 
bâtiments patrimoniaux, que le 
projet « pourrait servir d’exemple 
pour bien d’autres administrations 
publiques au Québec ». 
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RenÉ-ChaRles QuiRion
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Victime d’un ac-
cident puis d’un vol à Scotstown 
alors qu’elle était partie cher-
cher de l’aide, l’ancienne partici-
pante à l’émission La Voix, Marie-
Onile Rodrigue de Lac-Mégantic, 
surfe maintenant sur une vague 
d’amour à la suite de ces incidents 
malheureux.

Sa journée de malchance, mar-
di, s’est terminée sur une bonne 

nouvelle alors que son ordinateur 
a été retrouvé. Cependant, l’appa-
reil informatique avait été vidé de 
son contenu.

«  L’ordinateur sera envoyé à 
Montréal pour que des experts 
travaillent à retrouver mes docu-
ments. Ils ne font pas ce travail 
habituellement, mais ils ont fait 
une exception. Je suis très contente 
même si ça peut prendre jusqu’à 
six mois avant d’avoir des résul-
tats», se réjouit Marie-Onile.

Ses malchances lors de cette 
journée de verglas ont fait le tour 
du Québec.

Pendant son absence pour aller 
chercher de l’aide, elle s’est fait 
voler sa guitare, son ordinateur 
portable et son cahier de chansons.

Sur l’ordinateur de la chanteuse 
était emmagasiné l’ensemble des 
chansons qui devaient se retrou-
ver sur son premier album, dont 
le lancement était prévu pour le 
printemps.

Elle se dirigeait vers Cookshire 

Une vague d’amour  
pour Marie-Onile Rodrigue
Son ordinateur 
volé peu après 
son accident a 
été retrouvé vidé 
de son contenu

Jean-FRanCois GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Les sautes d’humeur 
de dame Nature, au cours des 
derniers jours, ont évidemment 
donné des maux de tête aux diri-
geants des stations de ski de la ré-
gion. Mais l’hiver n’est pas terminé 
et les températures plus froides 
prévues à court terme permettent 
aux dirigeants des stations de ski 
de garder espoir.

L’hiver 2016-2017 avait fort bien 
commencé pour la majorité des 
stations du Québec. La neige tom-
bée durant la période des fêtes 
avait fait le bonheur des skieurs et 
ces derniers avaient été nombreux 
à profiter des belles conditions 
sur les pistes. Les températures 
douces, la pluie et le verglas des 
dernières semaines ont donc jeté 
une douche d’eau froide sur l’in-
dustrie du ski.

«Ce n’est vraiment pas un scé-
nario idéal en ce moment, surtout 
pour les centres de ski situés au 
sud du fleuve Saint-Laurent, recon-
naît Pierre Dussault, porte-parole 

de la station Owl’s Head. Heu-
reusement, on a eu un super 
bon temps des fêtes avec un bel 
achalandage.»

M. Dussault note toutefois que 
l’achalandage est presque tou-
jours plus faible après la période 
des fêtes de fin d’année. «Disons 
que c’est moins grave d’avoir une 
redoux à ce temps-ci», concède-t-il.

À la station Owl’s Head mercredi, 
seulement quelques pistes étaient 
ouvertes en matinée. Les employés 
de la montagne s’affairaient en effet 
à déglacer les câbles de quelques 
remontées mécaniques avant 
la remise en service de ces der-
nières. Le centre se trouvait donc 
en «ouverture graduelle pour des 
raisons de sécurité».

au Mont oRFoRd
Après une fermeture temporaire 

mardi, la station Mont Orford 
accueillait à nouveau skieurs et 
planchistes mercredi. Une dizaine 
de centimètres de neige étaient 
tombés pendant la nuit et les pistes 
offraient semble-t-il de «bonnes 
conditions de glisse».

«La météo est changeante, depuis 
quelques jours, alors on reste à 

Des prévisions encourageantes
Les stations de ski gardent espoir 
malgré les caprices météorologiques

l’affût pour répondre le plus adé-
quatement possible aux situations 
qui se présentent, indique la direc-
trice des ventes et du marketing au 
Mont Orford, Mélanie Morier. On a 
pris des mesures face au verglas de 
mardi et on s’en tire sans vraiment 
de conséquences.»

En dépit des épisodes de verglas 

et de pluie des derniers jours, la 
station Mont Orford connaîtrait 
une bonne saison. «Au cumulatif, 
si on inclut le temps des fêtes, ça 
va bien de notre côté cet hiver», 
dit sa directrice des ventes et du 
marketing.

Par ailleurs, les prévisions météo-
rologiques pour les prochains 

jours amènent Mélanie Morier à 
penser qu’il y aura bientôt de très 
belles journées de ski. «La cou-
verture de neige est encore bonne 
sur nos pistes, mais on va tout de 
même fabriquer plus de neige. Je 
m’attends à ce que les conditions 
soient exceptionnelles la semaine 
prochaine.»

Les sautes d’humeur de dame Nature ont donné des maux de tête aux dirigeants des stations de ski de la région. Mais 
les prévisions météorologiques pour les prochains jours sont encourageantes. — Photo La tribune, jean-Francois GaGnon

pour la répétition de son prochain 
spectacle lorsque sa voiture s’est 
mise à déraper sur la chaussée 
glissante près de Scotstown. Le 
véhicule a fait un tour et le derrière 
du véhicule s’est retrouvé dans le 
fossé, dans la neige. 

Marie-Onile Rodrigue n’a subi 
aucune blessure lors de l’accident.

C’est en allant chercher de l’aide 
qu’un individu sans scrupule lui a 
volé ses effets personnels.

« Depuis que le vol a été média-
tisé, c’est vraiment intense. J’ai 
donné des entrevues dans les jour-
naux, à la radio et à la télévision. Ça 
me tient occupée alors je n’ai pas 
le temps de penser à ce qui s’est 
passé. J’ai eu aussi beaucoup de 
messages sur Facebook. J’ai reçu 
une belle vague d’amour. C’est vrai-
ment encourageant. Je veux remer-
cier tous ceux qui ont pris le temps 
de m’écrire », mentionne la jeune 
femme de 20 ans.

Participante à  La Voix  sous 
l’aile de Louis-Jean Cormier, 

Marie-Onile Rodrigue a vu TVA la 
soutenir à nouveau en lui offrant 
un chèque-cadeau de 1500 $ chez 
Archambault pour lui permettre 
d’acheter une nouvelle guitare.

«  C’est un geste qui est vrai-
m e n t  a p p r é c i é .  C ’e s t  u n e 
t r è s  b e l l e  n o u v e l l e   » ,  s o u -
tient  Marie-Onile  Rodrigue. 
   La Sûreté du Québec a procédé 
à l’arrestation d’un individu qui 
avait en sa possession l’ordinateur 
de l’artiste de Lac-Mégantic.

« Pour le moment, nous n’avons 
retrouvé que l’ordinateur. L’en-
quête se poursuit afin de pouvoir 
retrouver les autres effets person-
nels », explique la porte-parole de 
la SQ en Estrie, Aurélie Guindon.

Marie-Onile Rodrigue invite tou-
jours l’auteur de ce geste à rap-
porter les objets volés de façon 
anonyme.

On peut contacter Marie-Onile 
Rodrigue sur sa page Facebook, 
Marie Onile, ou par courriel à 
marieonile@gmail.com. 

La  SQ a procédé à l’arrestation d’un 
individu qui avait en sa possession 
l’ordinateur de Marie-Onile Rodrigue. 
L’appareil avait été vidé de son conte-
nu. — Photo tirée de Facebook
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après quelques mois de travaux, le nouveau Super C 
du Carrefour de l’estrie a accueilli ses premiers clients 
mercredi matin. Le conseiller municipal Pierre Tardif, 
du district du Carrefour, le vice-président prinicipal aux 
opérations chez Super C jean-Guy Tremblay, le curé 
alain Larochelle de la paroisse nativité-de-jésus, le 
directeur du supermarché Éric desmarais, le député Luc 
Fortin et le maire de Sherbrooke Bernard Sévigny ont 
souligné cette ouverture en grande pompe, en soirée. 
Le nouveau magasin présente 45 000 pieds carrés 
de superficie, soit 8000 de plus que l’ancien local, et 
emploie 87 personnes, ce qui représente la création 
de 30 emplois. il a nécessité un investissement de 5,5 
millions $. — PhoTo SPeCTre mÉdia, juLien ChamBerLand

 ̽ Le nouveau Super C 
ouvre SeS porteS

ALAIN GOUPIL

alain.goupil@latribune.qc.ca

Sherbrooke — un professeur 
de droit de l’université de Sher-
brooke croit avoir trouvé le moyen 
de mettre fin à l’intervention des 
tribunaux lors des grèves étu-
diantes, comme ce fut le cas lors 
du printemps érable de 2012.

Il suffirait, selon Guillaume Rous-
seau, de modifier le «contrat» 
qui existe entre un établissement 
d’enseignement et ses étudiants et 
qui permet à un étudiant d’obtenir 
une injonction d’un tribunal obli-
geant l’établissement à lui fournir 
ses cours, malgré une suspension 
décrétée dans le cadre d’une grève 
étudiante.

Professeur adjoint à la faculté 
de droit de l’Université de Sher-
brooke, Guillaume Rousseau a fait 
part de ses réflexions dans le cadre 
d’un colloque sur l’éducation orga-
nisé par l’Association péquiste de 
l’Université de Sherbrooke et qui 
s’est tenu mercredi midi à l’Agora 
du Carrefour de l’information de 
l’Université de Sherbrooke.

En tant que membre du Parti 
québécois, le professeur Rous-
seau entend soumettre sa propo-
sition au Conseil national du PQ 
prévu à l’automne, dans l’espoir 
que celle-ci se retrouve à l’intérieur 
du programme du parti en vue des 
prochaines élections.

Essentiellement, la proposi-
tion stipule qu’un gouvernement 
du Parti québécois s’engagerait 
à mettre les grèves étudiantes à 
l’abri des injonctions. Pour y arri-
ver, le gouvernement devra donc 
modifier la portée du «contrat» 
sur laquelle s’appuient les requêtes 
en injonction présentées jusqu’ici 
devant les tribunaux.

«Il faut que, dans le contrat, il soit 
prévu qu’en cas de vote de grève, 

GRÈVES ÉTUDIANTES

un rempart aux poursuites

L’ex-ministre de l’Éducation Marie Malvoy et le professeur adjoint de la faculté 
de droit de l’Université de Sherbrooke Guillaume Rousseau ont pris part au 
colloque sur l’éducation tenu mercredi à l’UdeS,sous l’égide de l’Association 
péquiste de l’Université de Sherbrooke. — PhoTo SPeCTre mÉdia, renÉ marquiS

il y aura suspension de cours, pro-
pose M. Rousseau. Si c’est prévu 
au contrat, il n’y a plus de possi-
bilité de saisir un tribunal puisque 
la suspension de cours n’est pas 

contraire au contrat.»
Selon lui, il existe trois moyens de 

mettre les établissements d’ensei-
gnement à l’abri des injonctions 
liées à la suspension des cours. Le 

gouvernement peut adopter une 
loi ou encore un règlement et les 
établissements d’enseignement 
(cégep, université) peuvent eux-
mêmes modifier leurs règlements 
en ce sens, comme l’ont fait cer-
tains cégeps à la suite des grèves 
de 2012.

«Le Cégep de Sherbrooke a adop-
té un règlement qui couvre la ques-
tion de la grève étudiante et qui, à 
mon avis, met l’établissement à 
l’abri des injonctions. Le Cégep 
s’est d’ailleurs basé sur mes travaux 
pour adopter son règlement», pré-
cise M. Rousseau.

«Ce qui reste à voir maintenant, 
c’est si un gouvernement du Parti 
québécois appliquait cette clause 
à l’ensemble des établissements. 
C’est ce que ma proposition sug-
gère... à moins que les militants en 
décident autrement.»

ANGLAIS INTENSIF

Présente à ce colloque, l’ex-
ministre de l’Éducation Marie 
Malavoy a pour sa part livré un 
exposé sur l’anglais intensif à 
l’école et les enjeux que représente 
cette approche dans un contexte 

où les francophones représentent 
deux pour cent de la population en 
Amérique du Nord.

Selon elle, l’approche préconisée 
par le gouvernement Charest en 
2011 de favoriser l’anglais intensif 
«pour tous» mérite d’être remise 
en question. Au lieu d’imposer 
l’anglais tous azimuts, elle croit 
qu’il faut plutôt tenir compte du 
milieu dans lequel l’enseignement 
de l’anglais sera prodigué.   

«Quand je suis arrivée au minis-
tère de l’Éducation, certains vou-
laient qu’on abolisse l’approche 
mise en place par Jean Charest. 
D’autres voulaient un moratoire. 
La décision que j’ai prise, et que 
je reprendrais aujourd’hui, est de 
laisser les conseils d’établissement 
de chaque école décider de quelle 
façon ils implantent l’anglais inten-
sif, en fonction de leur milieu, des 
enfants qu’ils desservent et des 
ressources dont ils disposent», a 
rappelé l’ex-ministre de l’Éduca-
tion, qui fut aussi doyenne de la 
faculté des lettres et des sciences 
humaines de l’Université de Sher-
brooke avant de se lancer en 
politique.    

5147134  
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Jean-Francois GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Alors qu’un projet de 
jeux aériens inquiète le voisinage 
de la plage des Cantons, la Ville 
de Magog invite sa population à 
répondre à un sondage concernant 
les parcs et espaces verts existant 
sur son territoire.

Il ne faut faire aucun lien direct 
entre le sondage lancé par la Ville 
de Magog et la controverse appa-
rue au sujet du projet de jeux 
aériens à la plage des Cantons. 
Mais force est de constater que, 
dans les deux cas, les parcs et 
espaces verts constituent un enjeu 
de développement.

«La dernière mise à jour du plan 
directeur des parcs et espaces 
verts remonte à 2004, mentionne 

la mairesse de Magog, Vicki-May 
Hamm. Si on veut s’assurer de 
répondre aux besoins des diffé-
rentes clientèles, il est nécessaire de 
revoir le plan et ses orientations.»

Depuis 2004, plusieurs parcs 
de la municipalité ont fait l’objet 
d’investissements. On a également 
aménagé deux terrains de soccer à 
Omerville et fait subir une cure de 
jouvence au terrain de baseball voi-
sin de l’aréna municipal.

«On a beaucoup fait de travaux 
de mise à jour durant les dernières 
années. Maintenant, on est davan-
tage axé sur la bonification de notre 
offre», révèle Mme Hamm.

La question du développement 
du parc de la Baie-de-Magog, qui 
comprend notamment la pointe 
Merry, paraît centrale pour la Ville 
de Magog. Cet espace vert accueille 
tous les ans une série d’événements 
et les infrastructures qu’on retrouve 

sur place sont vieillissantes.
En plus de lancer un sondage, dis-

ponible au ville.magog,qc.ca/parcs 
jusqu’au 10 février, la Ville tiendra 
une consultation publique en mars 
prochain. Le nouveau plan direc-
teur sera ensuite élaboré et son 
dévoilement aura lieu au cours de 
l’été 2017.

En ce qui concerne la controverse 
reliée au projet de jeux aériens à la 
plage des Cantons, Mme Hamm 
fait peu de commentaires. Elle croit 
cependant que les citoyens inquiets 
pourraient être rassurés si on leur 
fournissait plus d’information. Une 
rencontre d’information est d’ail-
leurs prévue à court terme.

PARCS ET ESPACES VERTS

La Ville de Magog sonde ses citoyens

Matthew Vachon
matthew.vachon@latribune.qc.ca

COOKSHIRE-EATON - À compter 
du mois d’août prochain, Cook-
shire-Eaton aura désormais une 
microbrasserie sur son terri-
toire. Celle-ci, dont les travaux 
de construction s’amorceront au 
printemps, nécessitera un inves-
tissement de près de 3 millions $ 
et elle permettra la création de six 
nouveaux emplois. 

Ce projet a été instigué par les deux 
fondateurs du Boquébière de Sher-
brooke, Martin St-Pierre et Sébas-
tien Authier en compagnie de deux 

autres collaborateurs, soit Émilie 
Fontaine et un second à être nommé 
ultérieurement. Ceux-ci, désireux 
d’agrandir le Boquébière, mais limi-
tés par l’espace, ont donc décidé de 
se lancer dans le projet de bâtir une 
toute nouvelle microbrasserie sur le 
territoire du Haut-Saint-François. 
Selon Émilie Fontaine, résidente de 
Weedon, il s’agit d’un mariage tout 
naturel. « Pour nous, c’était évident 
qu’on voulait s’établir dans le Haut-
Saint-François puisque c’est un 
milieu que nous aimons beaucoup. 
Il y a eu une très belle ouverture 
de la part de la ville de Cookshire-
Eaton lorsque nous l’avons contacté 
», estime Mme Fontaine. 

Étant donné que cette nouvelle 

microbrasserie créera pas moins 
de six nouveaux emplois, tout le 
monde semble trouver son compte 
dans cette aventure. « C’est devenu 
rapidement une association très 
intéressante puisque la ville était 
heureuse de nous accueillir et pour 
nous c’était un endroit très bien 
situé. Avec la création de nouveaux 
emplois, c’est un partenariat où 
tout le monde est gagnant », croit la 
collaboratrice. 

Au-delà des emplois, la mise sur 
pied de ce nouveau moteur éco-
nomique risque d’attirer les ama-
teurs d’agrotourisme. En effet, bien 
que la microbrasserie soit du type 
industriel, il devrait y avoir une bou-
tique où les gens pourront acheter 

différents produits ou encore rem-
plir des cruchons de bière direc-
tement sur place.  « On croit qu’il 
pourrait y avoir une offre touristique 
qui pourrait se développer à long 
terme grâce à tout ça. Pour l’instant, 
on pense possiblement de dévelop-
per des visites de l’endroit, mais ça 
demeure quelque chose d’encore à 
développer », explique-t-elle. 

Au cours de la première année 
d’existence, 120 000 litres de bière 
devraient être produits. Par la suite, 
puisque la bière sera distribuée à 
plusieurs endroits dans la province, 
la production augmentera graduel-
lement. «Les investissements néces-
saires permettront de construire 
complètement la bâtisse, mais aussi 

d’acheter de l’équipement de quali-
té qui vont nous assurer la possibi-
lité d’augmenter notre production 
dans quelques années. Cepen-
dant, nous allons demeurer une 
petite microbrasserie par rapport 
à cet univers. On part lentement, 
mais on demeure convaincue que 
nous allons rapidement augmen-
ter la production », rapporte Mme 
Fontaine. 

La microbrasserie sera située au 
225 rue Pope (route 108) à proxi-
mité de la caserne incendie. Parmi 
les partenaires clés qui ont contri-
bué à ce projet, notons la ville de 
Cookshire-Eaton, la CLD du Haut-
Saint-François, la SADC et Desjar-
dins Entreprises-Estrie.

Une microbrasserie  
s’établira à Cookshire-Eaton 

5140516  
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René-ChaRles QuiRion
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La nouvelle avo-
cate de Angel-Emiro Guapacha 
de Sherbrooke analyse la preuve 
dans la sordide affaire d’agres-
sion sexuelle dont son client est 
accusé.

Me Kim Dingman a fixé l’enquête sur 
remise en liberté de son client à jeu-
di au palais de justice de Sherbrooke.

Guapacha est accusé d’une agres-
sion sexuelle survenue dans la nuit 
du 19 janvier dernier dans un bar de 
Sherbrooke. Des caméras de surveil-
lance de l’établissement ont filmé les 
événements.

Guapacha est accusé d’agression 
sexuelle causant des lésions à l’en-
droit d’une serveuse.

Une ordonnance de non-publi-
cation empêche de divulguer toute 
information pouvant permettre 
d’identifier la victime.

Au cours de la soirée, il aurait payé 
des tournées à la serveuse de l’en-
droit. Guapacha aurait attendu que 
le bar se vide pour aborder la ser-
veuse vers 1 h.

Il l’aurait attiré vers les toilettes du 
bar où il l’aurait agressée sexuelle-
ment. Il lui aurait aussi causé des 
lésions.

C’est le concierge de l’endroit, en 
fin de nuit, qui aurait mis fin aux 
agressions répétées dont aurait été 
victime la serveuse.

Des analyses sont faites concer-
nant la présence d’alcool ainsi que 
de GHB dans le sang de la victime.

La défense analyse la preuve avant 
de prendre position dans cette 
affaire.

appel publiC
Angel-Emiro Guapacha avait lancé 

un appel au public à l’hiver 2015.
Devant les difficultés à se trou-

ver un emploi dans son domaine, 
le Colombien d’origine, installé à 
Sherbrooke depuis onze ans, avait 
entrepris de se réorienter dans le 
transport par camion en 2014. 

En retard sur ses paiements de 
loyer, Guapacha avait frappé à plu-
sieurs portes; banques, prêts et 

bourses, chômage, programmes 
gouvernementaux divers, mais 
aucune ressource ne pouvait lui 
venir en aide. Pour pouvoir bénéfi-
cier de l’aide sociale, il devait aban-
donner son cours de camionnage. 
Il s’était plutôt contraint à vivre sans 
revenu pendant trois mois.

Après sa sortie publique, un bon 
Samaritain lui était venu en aide en 
lui offrant 1000 $. Moisson Estrie lui 
avait aussi donné un emploi.

sORDiDE AFFAiRE D’AGREssiON sEXuEllE

Guapacha subit son enquête 
sur remise en liberté

Jean-FRanCois GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — La disparition de l’orga-
nisme Transport des alentours et 
du Comité citoyen de Memphré-
magog pour le transport collec-
tif n’empêchera pas le dévelop-
pement de l’offre de services de 
transport collectif dans la région 
de Memphrémagog.

Directeur général de la MRC de 
Memphrémagog, Guy Jauron 
assure que son organisation ne 
restera pas les bras croisés dans 
le dossier du transport. « On veut 
développer les services offerts. Le 
transport est un élément-clé quand 
il est question d’habiter le territoire 
d’une région donnée », fait-il valoir.

R é c e m m e n t ,  l a  M R C  d e 
Memphrémagog a décidé de rapa-
trier les compétences qu’elle avait 
déléguées à Transport des alen-
tours. Elle a depuis embauché les 
ressources qui travaillaient pour 
l’organisme, ce qui lui permet d’as-
sumer pleinement son nouveau 
rôle.

Si les ex-employés de Transport 
des alentours ont maintenant un 
nouvel employeur, il importe de 
noter que l’ancienne directrice 
de l’organisme n’entend pas res-
ter associée à la MRC durant une 
longue période. On a l’intention de 
lui trouver un remplaçant capable 
de conseiller la MRC en matière de 
transport.

Guy Jauron révèle que son orga-
nisation sondera bientôt la popu-
lation afin de mieux cerner les 
besoins des habitants de la MRC de 

Memphrémagog. « C’est important 
de connaître les besoins puisque 
c’est là-dessus qu’on basera notre 
offre », remarque-t-il.

Il note que deux comités apporte-
ront leur support à la MRC au cours 
des années à venir. Il s’agit de la 
Table de concertation de transport 
adapté ainsi que le comité transport 
relevant de la Table de développe-
ment social de Memphrémagog.

pouR stoppeR  
les CRitiQues?

Par ailleurs, le préfet de la MRC 
de Memphrémagog,  Jacques 
Demers, affirme que la décision 
de rapatrier les compétences qui 
avaient été déléguées à Transport 
des alentours n’est pas liée au tra-
vail que faisait le défunt Comité 
pour le transport collectif, dont les 
critiques et les actions ont parfois 
déplu à des élus locaux.

« On avait de l’espace pour de 
nouvelles ressources dans nos 
bureaux à cause du départ des 
gens du domaine des technolo-
gies de l’information. En plus, on 
avait de toute façon à gérer des 
questions reliées au transport à 
l’occasion. Et puis c’était nous qui 
étions responsables du finance-
ment. Dans ce contexte, ce n’était 
pas une mauvaise idée de rapa-
trier les compétences », explique 
M. Demers.

Le Comité citoyen Memphré-
magog pour le transport collectif 
a annoncé lundi qu’il mettait fin 
à ses activités non sans rappeler 
qu’il aurait ardemment souhaité 
la mise en place d’un service de 
taxibus dans la région de Magog, 
une demande restée lettre morte.

tRANspORt cOllEctiF  
DANs lA RéGiON MEMphRéMAGOG 

La MRC promet 
d’assumer son rôle

l’accusé Angel-Emiro Guapacha avait lancé un appel à l’aide au public, à l’hi-
ver 2015, pour se trouver un emploi. — photo archives la tribune

5145446  
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QuÉBeC - Le ministre de l’agricul-
ture, des Pêcheries et de l’alimen-
tation Pierre Paradis a subi une 
commotion cérébrale lors d’un ac-
cident d’équitation et ses respon-
sabilités ont été confiées tempo-
rairement à l’un de ses collègues. 
C’est le ministre des Transports 
Laurent Lessard qui prendra le re-
lais pendant l’absence du ministre 

Paradis. 
Celui-ci, un fervent amateur 
d’équitation, a eu cet accident en 
début de semaine, a indiqué une 
porte-parole de son cabinet, Lau-
rence Lemieux. 
il a subi une «légère» commotion 
cérébrale, a-t-elle précisé, mais n’a 
eu aucune fracture. 
elle ne pouvait indiquer mercredi 

la durée de son absence, mais a 
précisé que M. Paradis doit revoir 
son médecin vendredi, et devrait 
avoir plus de nouvelles à ce mo-
ment. 
L’homme de 66 ans, député de la 
circonscription de Brome-Missis-
quoi, a été élu pour la première 
fois en 1980. 
LA PRESSE CANADIENNE

Pierre Paradis victime d’une commotion cérébrale

SIDHARTHA BANERJEE

La Presse canadienne

MONTRÉAL - L’ancien organi-
sateur du Parti libéral du Ca-
nada (PLC) Jacques Corriveau, 
reconnu coupable en novembre 
de fraude pour son rôle dans le 
scandale des commandites, a été 
condamné, mercredi matin, à une 
peine «exemplaire» de quatre ans 
d’emprisonnement.

M. Corriveau, âgé de 83 ans, a 
cependant obtenu en Cour d’ap-
pel, en après-midi, sa libération 
conditionnelle en attendant l’appel 
du verdict de culpabilité prononcé 
contre lui par un jury l’automne 
dernier. Cet appel pourrait ne pas 
être entendu avant deux ans.

Celui qui a été décrit comme «une 
figure centrale» du scandale des 
commandites a aussi été condamné 
mercredi à payer une amende de 
1,4 million $, sur une période de 10 
ans après son emprisonnement. 
Cette somme correspond au mon-
tant fraudé que le gouvernement n’a 
pas été en mesure de retracer.

En plus de cette amende de 1,4 
million $, les parties avaient déjà 
convenu que la maison de M. Corri-
veau à Saint-Bruno-de-Montarville, 
en Montérégie, évaluée à 985 000 $, 
serait vendue et qu’une partie des 
recettes serait versée au gouverne-
ment fédéral. De plus, un compte 
bancaire contenant plus de 850 000 
$ sera saisi.

scAndAle des commAndites

Jacques corriveau condamné 
à quatre ans de prison

Jacques Corriveau avait été 
reconnu coupable par un jury, en 
novembre, de trois chefs d’accusa-
tion: trafic d’influence, fabrication 
de faux documents et recyclage de 
produits de la criminalité. Le juge 
Jean-François Buffoni a plus tard 
estimé que l’ampleur et la nature 
des crimes, la complexité du strata-
gème et les montants en jeu com-
mandaient une peine exemplaire. Il 
a condamné M. Corriveau à quatre 
ans de prison pour chacun des 
trois chefs d’accusation, à purger 
simultanément.

La Couronne avait suggéré une 
peine de trois à cinq ans derrière 
les barreaux, alors que la défense 

tentait d’obtenir une peine à purger 
dans la communauté, en raison de 
l’âge avancé de M. Corriveau et des 
délais judiciaires. Le juge Buffoni 
a conclu que l’âge et l’état de santé 
de M. Corriveau ne devaient pas 
entrer en ligne de compte, notant 
que l’accusé avait 63 ans lorsqu’il a 
commencé à frauder et que sa santé 
était déjà fragile à cette époque.

Jacques Corriveau a refusé de 
s’adresser au tribunal mercredi. 
Après l’énoncé de la peine, mercre-
di matin, il a aussitôt été menotté 
et conduit dans le box des accusés.

«On est déçus. La sentence est très 
sévère», a laissé tomber son avocat 
plus tard devant les journalistes.

La défense avait fait appel du ver-
dict en décembre, plaidant que le 
juge Buffoni aurait dû abandonner 
les procédures dès l’ouverture du 
procès à l’automne en raison des 
longs délais judiciaires, en vertu 
de l’arrêt Jordan rendu par la Cour 
suprême du Canada.

LIBÉRATION

En libérant M. Corriveau, mer-
credi, la Cour d’appel a imposé 
certaines conditions, notamment 
de rendre son passeport, de ne pas 
quitter le pays et de garder la paix.

Jacques Corriveau avait témoigné 
devant la commission d’enquête 
sur le scandale des commandites 
en 2005. Dans son rapport, le juge 
John Gomery concluait: «M. Cor-
riveau était l’acteur central d’un 
dispositif bien huilé de pots-de-
vin qui lui a permis de s’enrichir 
personnellement et de donner 
de l’argent et des avantages au 
PLCQ» (Parti libéral du Canada 
au Québec).»

Les crimes pour lesquels M. 
Corriveau a été reconnu coupable 
remontent à une vingtaine d’an-
nées, soit de 1997 à 2003, mais il 
n’avait été formellement accusé 
qu’en décembre 2013, à la suite 
d’une enquête de 11 ans.

condamné à une peine de quatre ans, 
Jacques corriveau, âgé de 83 ans, a 
aussitôt été libéré en attendant l’ap-
pel du verdict de culpabilité prononcé 
contre lui par un jury l’automne der-
nier. — PhoTo La Presse Canadienne
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JOCELYNE RICHER

La Presse canadienne

QUÉBEC - Les médecins qui choi-
siront de défier la loi et d’imposer 
des frais pour des services réputés 
gratuits à compter de jeudi s’expo-
seront à des sanctions, a prévenu 
mercredi le ministre de la Santé, 
Gaétan Barrette.

La loi interdit de faire payer aux 
patients des frais accessoires pour 
des soins et services couverts par 
le régime public d’assurance-
maladie, et elle sera appliquée dès 
jeudi comme prévu, a-t-il assuré.

La mesure devrait être à coût nul 
pour l’État.

En point de presse, le ministre a 
tenté de se faire rassurant, malgré 
la confusion qui règne autour de 
l’impact, dans le portefeuille des 
patients et celui des médecins, 
de l’entrée en vigueur de cette 
mesure controversée.

À quelques heures de l’échéance, 
Québec n’a toujours pas réussi 
à clore le dossier avec les deux 
grands regroupements de méde-
cins, la Fédération des omniprati-
ciens (FMOQ) et la Fédération des 
médecins spécialistes (FMSQ), 
avec lesquels le gouvernement 
poursuit toujours les négociations 
en vue de s’entendre sur l’impact 
financier que devront assumer les 
médecins, en vertu des nouvelles 
règles.

«La négociation évolue et elle 

FRAIS ACCESSOIRES

Les médecins s’exposeront 
à des sanctions, dit Barrette

La loi qui interdit de faire payer aux patients des frais accessoires pour des 
soins et services couverts par le régime public d’assurance-maladie sera appli-
quée dès jeudi comme prévu, a assuré le ministre de la Santé Gaétan Barrette, 
et les médecins qui choisiront de défier la loi s’exposeront à des sanctions. — 

photo archives la presse

s’accélère», selon le ministre.
La nouvelle mesure, annon-

cée en septembre, vise à empê-
cher les médecins de présenter 
une facture aux patients pour les 
coûts engendrés par l’usage de 
diverses fournitures (pansements, 
médicaments ou gouttes ophtal-
mologiques, par exemple) ou 
d’équipements reliés à des actes 
médicaux couverts par le régime 
d’assurance-maladie.

En principe, ce sont les méde-
cins qui devront assumer la dif-
férence. Pour eux, il s’agit d’une 
perte totale de revenus évaluée 
à 83 millions $, soit 65 millions $ 

pour les spécialistes et 18 millions 
$ pour les omnipraticiens.

Québec estime plutôt que le 
coût réel total des frais accessoires 
avoisine les 10 millions $.

Les deux fédérations se sont 
engagées à absorber les frais 
accessoires.

Chose certaine, si, à compter de 
jeudi, un médecin demande à un 
patient de débourser une somme 
pour des frais accessoires, ce der-
nier «sera remboursé dans tous 
les cas», a dit M. Barrette.

Si la situation se présente et 
qu’il y a plainte, il y aura enquête 
et s’il est démontré qu’il y a eu 

effectivement facturation, «il y 
aura des sanctions» imposées aux 
médecins récalcitrants.

La Loi canadienne sur la santé 
interdit d’imposer des frais pour 
des soins inscrits sur la liste des 
actes faisant partie du régime 
public.

LAXISME

La porte-parole péquiste en 
santé, la députée Diane Lamarre, 
accuse le ministre Barrette d’avoir 
fait preuve d’insouciance, de 

négligence et de laxisme dans ce 
dossier, lui reprochant de pour-
suivre des négociations alors 
que la réglementation entre en 
vigueur jeudi.

«On est très inquiets, parce 
qu’on entend le ministre dire qu’il 
négocie, ça se fait encore en cati-
mini», a-t-elle déploré en point de 
presse.

Méfiante, elle rappelle que M. 
Barrette était contre l’abolition 
des frais accessoires, avant de 
faire volte-face en septembre 
dernier.

«Nous sommes très, très grasse-
ment payés», a reconnu le député 
solidaire Amir Khadir, lui-même 
un médecin spécialiste qui se 
dit d’accord avec l’idée de voir 
le corps médical assumer désor-
mais ces frais accessoires à même 
leur rémunération.

La FMOQ doit faire le point jeu-
di matin, à Montréal, sur l’impact 
de la nouvelle réglementation.
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 MON CLIN D’ŒIL  STÉPHANE LAPORTE
Collaboration spéciale

Hommage  
à Gilles Dallaire

Je pense bien lui avoir dit de son 
vivant, alors qu’il couvrait princi-
palement l’actualité de la grande 
région de Magog pour le journal 
La Tribune.

J’aimais beaucoup la personne 
et le journaliste affable et curieux 
qu’était Gilles Dallaire, décédé la 
semaine dernière.

Tout comme moi, Gilles Dal-
laire a été élevé à Lac-Mégantic 
et comme moi, à une certaine 
époque, il pratiquait le journa-
lisme. J’admirais sa plume avant 
même de le connaître. Il était de 
25 ans mon aîné.  Puis, un jour, 
nous avons fait connaissance, 
alors que je couvrais l’actualité de 
la région du Granit; il m’avait appe-
lé pour approfondir sa connais-
sance d’un dossier dit « local », par 
curiosité, mais, sans doute aussi, 
pour alimenter un confrère de 
Sherbrooke qui voulait en savoir 
davantage sur ce dossier chaud…

Car Gilles Dallaire avait des 
« contacts » partout; il avait ses 
« entrées » partout dans la grande 
région estr ienne.  Af fable  et 
curieux, il n’hésitait pas  à mon-
ter à bord de son véhicule, avec 
son calepin de notes, pour aller 
à la rencontre des gens du terri-
toire qu’il couvrait et même dans 
les endroits les plus reculés.  Je 
me souviens d’avoir lu d’excel-
lents articles notamment sur une 
communauté russe implantée 
dans la région de Potton.  Gilles 
Dallaire avait le don de dénicher 
des sujets singuliers pour les faire 
découvrir aux lecteurs; il savait 
aussi gagner la confiance et souti-
rer de savoureuses anecdotes à ses 
interlocuteurs.

Je lève mon chapeau à cet ex-
journaliste, à cet homme char-
mant, qui a inspiré tant d’autres 
journalistes qui ont eu le privilège 
de le côtoyer. Merci Gilles pour 
l’exemple.

Yves Bellefleur,
Sherbrooke

Je veux y aller! 
L’Aga Khan me semble être un bon 
gars, du moins c’est ce que notre 
premier ministre Justin Trudeau 
pense de lui. Imaginez, il a aussi été 
copain avec M. Trudeau père, com-
ment ne pourrait-il pas être un chic 
type? (...) Monsieur, j’aimerais que 
vous m’invitiez sur votre île! Je sais, 
je sais, je n’ai pas grand prestige, j’ai 
même voté pour le NPD aux der-
nières élections fédérales... Mais si 
vous m’invitiez, vous pourriez alors 
mettre de l’avant votre côté carita-
tif! Imaginez, moi à bientôt 67 ans, 
pas riche, pas beau comme M. Tru-
deau, devant me déplacer à l’aide 
d’une canne. (...)! Si vous m’invitez 
sur votre île, je promets de vanter 
vos mérites (...) chez les pauvres 
comme chez les quelques riches 
que je connais. Des amis pleins 
aux as, vous en avez autant que 
vous voulez, mais des pauvres, pas 
beaucoup. Laissez-moi vous aider!

Jean Chenay,
Sherbrooke

CARREFOUR DES LECTEURS
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Si aux élections américaines des millions 
de personnes ont voté illégalement, on peut 
dire aussi que des millions ont voté  négligemment.

La disparition annoncée du 
projet Partenaires pour une 
réussite éducative en Estrie 

(PREE) est une autre conséquence 
de l’abolition des Conférences 
régionales des élus (CRE), décré-
tée par le gouvernement Couillard 
en 2015, et témoigne de la lente 
érosion des ressources en éduca-
tion depuis quelques années.

Il reste à voir quel en sera l’im-
pact sur la lutte au décrochage 
scolaire, une grande priorité de la 
région. 

Le PREE, dont l’un des par-
tenaires financiers était la CRE 
de l’Estrie, est chargé de la mise 
en oeuvre du plan d’action de la 
Table estrienne de concertation 
interordres en éducation (TECIÉ) 
pour lutter contre le décrochage 
scolaire.

Il avait vu son financement être 
réduit de 950 000 $ à 500 000 $ en 
2015, conséquence des coupes 
budgétaires en matière de lutte 
au décrochage scolaire, avant que 
l’entente spécifique qui assurait 
son financement prenne fin en 
juin dernier.

Toutefois, il faut saluer l’inten-
tion de la TECIÉ de se donner un 
nouvel outil de concertation en 
vue de poursuivre la mission du 
PREE.

Car les efforts pour soutenir la 
persévérance scolaire ne doivent 
pas être abandonnés.

Le projet PREE a vu le jour il y 
a une douzaine d’années à l’ini-
tiative de la TECIÉ, qui regroupe 
plusieurs partenaires, dont les 
commissions scolaires, l’Uni-
versité de Sherbrooke, Bishop’s, 
les cégeps de Sherbrooke et 
Champlain.

Il a été un exemple de mobilisa-
tion et de sensibilisation à la cause 
de la réussite éducative en impli-
quant des acteurs en périphérie 
de l’école: notamment la commu-
nauté, les parents, les employeurs, 
les syndicats et les organismes de 
lutte à la pauvreté.

Et les résultats sont làx: les don-
nées de la TECIÉ démontrent 
qu’entre les années 2003-2004 et 
2012-2013 le taux de décrochage 
scolaire a diminué de 28,5 pour 
cent à 19 pour cent en Estrie chez 
les moins de 20 ans.

Malgré ces bons résultats, les 

efforts doivent être poursuivis 
alors que le taux de décrochage 
moyen en Estrie, sur trois ans, est 
de 20,4 pour cent.

À l’heure de l’économie du savoir, 
tant vantée par nos gouverne-
ments, il est sidérant de constater 
qu’un élève sur cinq quitte l’école 
sans diplôme ni qualification, se 
condamnant ainsi à occuper des 
emplois précaires et la plupart du 
temps faiblement rémunérés.

Une réalité d’autant plus cruelle 
que la région est confrontée à une 
pénurie de main-d’oeuvre : selon 
les données d’Emploi-Québec pas 
moins 5700 postes en moyenne 
seront à combler annuellement 
d’ici 2019.

La lutte contre le décrochage 
scolaire ne doit toutefois pas faire 
oublier les causes de ce phéno-
mène, notamment la pauvreté et 
les difficultés d’apprentissage chez 
les élèves.

À cet égard, le gouvernement 
Couillard a fort  à faire pour 
démontrer que l’éducation est 
vraiment sa priorité.

Depuis 2010 il a imposé d’im-
portantes compressions dans les 
services aux élèves handicapés et 
en difficulté d’apprentissage, abo-
lissant de nombreux postes de 
psychoéducateurs, psychologues, 
orthopédagogues et conseillers 
pédagogiques dans les commis-
sions scolaires.

En mars dernier, Québec annon-
çait  un financement supplé-
mentaire de 165 millions $ par 
année pour soutenir la réussite 
des élèves, notamment ceux des 
milieux défavorisés, et 20 mil-
lions $ pour les jeunes avec des 
difficultés d’apprentissage ou des 
handicaps.

C’est bien, mais insuffisant pour 
rattraper tout le terrain perdu au 
cours des dernières années.

Un outil indispensable
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Jean-Marc Salvet
Le Soleil

QUÉBEC - Le gouvernement 
de Philippe Couillard lance au-
jourd’hui une opération qu’il qua-
lifie de majeure en direction des 
régions du Québec — opération 
qui ne concerne ni la capitale ni la 
métropole.

À la clé, un nouveau fonds de 
100 millions $ mis à leur dispo-
sition pour des projets qu’elles 
déter mineront  comme el les 
l’entendent et qu’elles jugeront 
prioritaires. Les ministères et les 
organismes du gouvernement 
auront l’obligation de soutenir 
leur mise en œuvre.

Le ministre des Affaires munici-
pales et de l’Occupation du terri-
toire, Martin Coiteux, réfute avoir 
déshabillé Pierre pour habiller 
Paul, autrement dit avoir aboli les 
conférences régionales des élus 
(les CRE) pour les remplacer par 
ce nouveau fonds, le Fonds d’ap-
pui au rayonnement des régions.

« Ou i ,  o n  a  p r i s  u n  c e r t a i n 
nombre de décisions qui ont per-
mis de ramener l’équilibre bud-
gétaire [dont l’abolition des CRE]. 
C’est vrai. Mais maintenant, les 
dépenses sont sous contrôle. On 

100 M $ pour les régions

Le ministre Martin Coiteux réfute 
avoir aboli les conférences régionales 
des élus (CRE) pour les remplacer par 
le nouveau  Fonds d’appui au rayon-
nement des régions. 

Le gouvernement 
met en place  
un nouveau fonds 
pour des projets 
prioritaires

a des marges de manœuvre qui 
n’étaient pas là.»

Cette enveloppe de 100 mil-
lions $ par année, c’est du «net» 
— c’est de l’argent qui n’existait 
pas, dit l’ex-président du Conseil 
du trésor.

«On veut financer des projets; 
pas leur administration», lance-
t-il pour tenter de tuer dans l’œuf 
les critiques de ceux qui repro-
cheraient encore au gouverne-
ment d’avoir passé à la trappe les 
conférences régionales des élus.

Avec le nouveau fonds, «on 
change de façon fondamentale 
toute notre approche en matière 
de développement économique 
régional et de stratégie d’occu-
pation du territoire», fait valoir 
le ministre, qui est aussi respon-
sable de la Sécurité publique. 
 
DeS MiniStreS en tournée

À partir d’aujourd’hui, Martin 

Coiteux et tous les ministres ayant 
la responsabilité des régions 
administratives du Québec sil-
lonneront le territoire québécois 
afin que soit lancée, dans chaque 
région, «une démarche d’élabora-
tion de priorités régionales».

Aujourd’hui, M. Coiteux sera à 
Bécancour, dans le Centre-du-
Québec. La semaine prochaine, il 
sera au Saguenay–Lac-Saint-Jean. 
Une opération de mobilisation qui 
est aussi politique.

À partir du 1er avril prochain, soit 
à partir de l’année fiscale 2017-
2018, le Fonds d’appui au rayon-
nement des régions sera doté de 
30 millions $. Dans cinq ans, il 
sera nanti de 100 millions $ par 

année. D’autres fonds sont prévus 
pour Québec et Montréal.

Avec le Fonds d’appui au rayon-
nement des régions, les régions 
administratives détermineront 
leurs priorités régionales et insti-
tueront elles-mêmes les comités 
de sélection qui verront à les éta-
blir, insiste Martin Coiteux.

Il assure que ce fonds ne rem-
place aucune autre enveloppe 
gouvernementale,  mais qu’il 
s’ajoute à ce qui existe déjà.

Tout projet sera le bienvenu, 
pour autant qu’il soit décidé par 
les préfets des MRC, les maires 
et les gens de la région concer-
née. Il pourra s’agir d’une nou-
velle initiative visant à faire 

revenir des jeunes, un projet de 
transport à l’échelle régionale ou 
encore une formation spécifique 
pour répondre à une pénurie de 
main-d’œuvre.

«C’est la mise au jeu d’une nou-
velle stratégie d’occupation du 
territoire. Chaque région pourra 
mieux définir son propre modèle 
de développement, à sa manière.»

D’ici la fin de l’année, le gou-
vernement fera connaître sa 
nouvelle «stratégie d’occupation 
du territoire». «Elle pourra faire 
état, région par région, des prio-
rités d’intervention que chacune 
d’entre elles souhaiterait voir 
mettre de l’avant», résume un 
document de consultation.
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QUEL COÛT?
La facture du mur qui doit permettre d’endiguer 

l’immigration clandestine venant du Mexique se 
chiffrera en milliards de dollars, mais les avis 
divergent sur une estimation plus précise. Sur les 
3200 km de frontière, 1050 km sont déjà pourvus 
de clôtures qui empêchent les personnes ou les 
véhicules de traverser. Trump a annoncé un pro-
jet qui doit coûter de 4 à «environ 10 milliards $».

Pour les architectes et les ingénieurs qui se 
sont penchés sur la question, la note sera bien 
plus salée. Le MIT Technology Review a par 
exemple estimé dans un article que 1609 kilo-
mètres de mur coûteraient entre 27 et 40 mil-
liards $. «Mettons de côté les questions de savoir 
s’il est judicieux d’ériger un mur à la frontière 
américano-mexicaine ou qui devrait le financer. 
Cela ne peut tout simplement pas être réalisé au 
prix annoncé par Donald Trump», assure le MIT 
Technology Review.

QUI LE FINANCERA?
Mexico a catégoriquement réfuté l’idée de 

financer ce mur, ou même de rembourser les 
États-Unis qui avanceraient l’argent, comme l’a 
constamment répété Donald Trump dans ses 
rassemblements de campagne. Mais le président 
américain a réaffirmé mercredi à la chaîne ABC 
son intention de faire payer le Mexique.

Son porte-parole, Sean  Spicer, a expliqué 
mercredi que Donald Trump «travaille avec le 
Congrès et d’autres personnes» pour déterminer 
le moyen de financer le projet. «De nombreux 
mécanismes de financement peuvent être mis 
en œuvre. À ce stade, son objectif est de lancer le 
projet aussi rapidement que possible en utilisant 
les fonds et les ressources disponibles et, à partir 
de là, travailler avec le Congrès sur un projet de 
loi de crédits», a précisé le porte-parole.

À QUOI RESSEMBLERA LE MUR?
Le mur doit théoriquement être composé de 

blocs de béton armé renforcé avec des tiges en 
acier. Ses fondations devront être assez profondes 
pour empêcher de creuser d’éventuels tunnels. 
Côté esthétique, le 45e président américain avait 
suggéré, pendant la campagne, de faire peindre 
son visage sur le mur.

LES OBSTACLES POTENTIELS
Si l’on prend comme exemple le fleuve du 

Rio Grande, qui forme une frontière naturelle entre 
les États-Unis (surtout le Texas) et le Mexique, une 
foule d’obstacles pourrait freiner la construction du 
mur. La loi interdit notamment toute construction 
qui pourrait entraver la gestion des inondations 
ou gêner la répartition des ressources en eaux. Un 
traité empêche par ailleurs l’un ou l’autre pays de 
détourner les eaux du fleuve.

De plus, les terres limitrophes sont souvent des 
propriétés privées et la construction sur ces ter-
rains engendrerait une multitude de procédures 
juridiques (expropriations, indemnisations), et 
risque également de provoquer des levées de 
boucliers au niveau local.  AFP

Projet coûteux et 
semé d’embûches

Jérôme CArTILLIer
Agence France-Presse

WASHINGTON — Le président des États-
Unis Donald Trump a donné mercredi une 
impulsion à la plus emblématique de ses 
promesses de campagne : la construction 
d’un mur à la frontière avec le Mexique 
pour endiguer l’immigration illégale vers 
la première économie mondiale.

Cinq jours seulement après sa prise de 
fonction, le nouveau président républicain 
a signé, en grande pompe, un décret fixant 
comme objectif de «sécuriser la frontière 
sud des États-Unis grâce à la construction 
immédiate d’un mur».

De très nombreuses questions restent 
cependant posées sur le calendrier, le 
financement et l’efficacité de ce projet très 
controversé, évoqué dès le 16 juin 2015, 
jour de l’annonce de sa candidature, par le 
magnat de l’immobilier.

«Une nation sans frontières n’est pas 
une nation», a-t-il lancé mercredi lors 
d’une cérémonie en présence du nouveau 
ministre de la Sécurité intérieure, l’ancien 
général John Kelly. «À partir d’aujourd’hui, 
les États-Unis reprennent le contrôle de 
leurs frontières», a-t-il ajouté, promettant 
que les lois sur l’immigration seraient 
désormais appliquées avec force.

Donald Trump a par ailleurs signé un 
autre décret portant sur une application 
plus rigoureuse des lois sur l’immigration, 

prévoyant en particulier de limiter l’accès 
aux fonds fédéraux pour les «villes sanc-
tuaires» qui accueillent des immigrants 
clandestins.

Son porte-parole Sean Spicer a annon-
cé la création de davantage de centres de 
détention le long de la frontière pour qu’il 
soit «plus facile et moins cher» de détenir 
puis de renvoyer les immigrants illégaux 
dans leur pays d’origine.

«Le fantasme du président Trump de 
sceller la frontière avec un mur est alimen-
té par un parti pris racial et ethnique qui 
déshonore la tradition américaine de pro-
tection des migrants vulnérables», a réagi 
l’Aclu, principale association américaine de 
défense des libertés individuelles.

Plus de 11 millions d’immigrants en 
situation irrégulière vivent aux États-
Unis, certains depuis de très nombreuses 
années. Près de la moitié sont originaires 
du Mexique.

PAyé PAr Le mexIque...
Interrogé sur la chaîne ABC, Donald 

Trump a par ailleurs de nouveau assuré 
que le financement de ce mur, dont la 
construction devrait débuter dans les mois 
à venir, serait payé par le Mexique.

Le président du Mexique a assuré qu’il ne 
paierait pas? «Il est obligé de dire cela», a 
répondu Trump.

«Il est évident que nous avons quelques 
divergences avec le prochain gouverne-
ment des États-Unis, comme au sujet du 
mur que, bien entendu, le Mexique ne 

paiera pas», avait affirmé début janvier son 
homologue mexicain.

Le démocrate Luis Gutierrez, élu de la 
Chambre des représentants, a déploré 
que le nouveau locataire de la Maison-
Blanche «exploite les peurs» plutôt que 
de proposer «une politique réfléchie» et 
argumentée.

Une délégation officielle mexicaine est 
présente à Washington pour entamer la 
renégociation de l’accord de libre-échange 
ALENA (É.-U., Canada et Mexique).

Le gouvernement mexicain s’est dit 
prêt à «moderniser» cet accord en 
vigueur depuis 1994 et qui représente 
annuellement un commerce bilatéral 
de 531 milliards $. À peu près 80 % des 
exportations mexicaines prennent le che-
min des États-Unis, un indicateur clair de 
la dépendance du Mexique envers son 
voisin du nord.

Mais le ministre de l’Économie Ildefonso 
Guajardo a clairement averti qu’il y avait 
«des lignes rouges» à ne pas franchir.

Cette première réunion É.-U.–Mexique 
vise à préparer la rencontre entre le nou-
veau président américain et son homo-
logue mexicain Enrique Peña Nieto, le 
31 janvier à Washington.

S e l o n  d e s  m é d i a s  a m é r i c a i n s , 
Donald Trump pourrait signer dans les 
jours qui viennent des décrets visant à 
limiter l’accès aux États-Unis pour les 
réfugiés et les détenteurs de visas en pro-
venance d’Irak, d’Iran, de Libye, de Soma-
lie, du Soudan, de Syrie et du Yémen.

Donald Trump pose 
la fondation du mur

Des ouvriers étaient déjà à l’œuvre pour construire une clôture plus haute dans la région entre les villes d’Anapra, au Mexique, et de Sunland 
Park, aux États-Unis. — Photo aP, Christian torres
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LAC-MÉGANTIC — La même jour-
née que la Chaire de recherche sur 
les événements traumatiques de 
l’Université du Québec à Chicoutimi, 
en collaboration avec la Direction de 
santé publique de l’Estrie, publiait 
les résultats de sa phase 3 de l’étude 
sur la santé des Méganticois, l’Ins-
titut national de santé publique du 
Québec (INSPQ) présentait à des 
citoyens de la région les résultats 
sommaires d’une autre étude à 
laquelle ils ont participé, un projet 
de recherche intitulé Préoccupa-
tions, opinions, apprentissages et 
souhaits quant aux risques et à la 
gestion des risques de la population 
de la région de Mégantic.

La participation de 57 personnes à 
des entrevues semi-dirigées avait 
permis, à l’automne 2014 ou à l’hi-
ver 2015, de dresser un portrait des 
perceptions et des opinions de la 
population de Lac-Mégantic et des 
municipalités avoisinantes quant 
aux risques et à la gestion des risques 
associés à l’accident ferroviaire.

Le projet de recherche a également 
permis de fournir des informations 
aux autorités et aux professionnels 
de la Direction de santé publique 
de l’Estrie, à la demande de cette 
dernière.

Les principaux constats de l’étude, 
à propos des changements vécus 
et des risques perçus : en plus des 
pertes personnelles de proches, 
d’une maison ou d’un emploi, res-
senties au moment de l’accident fer-
roviaire, des impacts à court, moyen 
et long termes sur la santé physio-
logique et la santé mentale ont été 
vécus ou observés par certains par-
ticipants; la majorité des participants 
évacués de leur domicile ont vécu ou 
vivent encore un traumatisme causé 
par l’accident ferroviaire.

La majorité des participants ont 
constaté que leur milieu de vie, dont 
le centre-ville, était perturbé à long 
terme et que les liens sociaux de leur 
milieu pouvaient s’avérer source de 
réconfort. Des changements per-
sonnels ont été relevés par plusieurs 
répondants, comme l’utilisation de 
la voie routière de contournement 
et la modification des habitudes de 
vie, à cause de la fermeture du pont 
Agnès à la suite de la contamination 
du centre-ville, conséquence de l’ac-
cident ferroviaire.

Le choc de cet accident semble 
avoir engendré des répercussions 
physiques qui perdurent chez cer-
tains, comme la fatigue, le manque 
de concentration et la sensibilité 
accrue aux bruits et aux odeurs 
d’essence et de brûlé. Des impacts 
sur la santé mentale ont également 
été vécus, soit des cauchemars et des 

peurs nouvelles. La majorité admet 
une perception du train drasti-
quement changée depuis la nuit 

fatidique.
Un deuxième volet de l’étude tou-

chait également les opinions locales 

quant à la gestion des risques et du 
rétablissement à la suite de la tra-
gédie. En voici quelques constats 
seulement parmi bien d’autres : la 
situation a rapidement été prise en 
main par les différentes autorités; le 
rôle des autorités dans la gestion des 
risques a été un sujet de discussion 
à plusieurs reprises; les perceptions 

des participants étaient mitigées 
en ce qui concerne les capacités 
d’écoute de l’administration muni-
cipale, entre autres; les participants 
à l’étude estiment qu’on leur a offert 
de s’exprimer, mais qu’on a peu pris 
en compte leurs remarques.

On peut s’informer de l’étude sur le 
site Internet www.inspq.qc.ca 

SANTÉ DES MÉGANTICOIS 

Une deuxième étude publiée

5141204  

JUSQU’AU 31 JANVIER SEULEMENT

sur certains modèles 2017
DE JETTA, GOLF, PASSAT, TIGUAN ET GOLF SPORTWAGEN SÉLECTIONNÉS.

OBTENEZ

$+1000
DE RABAIS
ADDITIONNEL**

**Le rabais allant jusqu’à 1 000 $ sur le PDSF est offert sur la location, le financement ou l’achat au comptant de tous les modèles Jetta 2017, Passat 2017, Golf 2017 (excluant les modèles GTI et R), Golf SportWagen
Trendline 2017 avec traction avant et moteur turbo de 1,8 L, Golf SportWagen Comfortline 2017 avec traction avant et moteur turbo de 1,8 L, Tiguan Comfortline 2017 avec moteur turbo de 2,0 L et Tiguan Highline
2017 avec moteur turbo de 2,0 L. Le concessionnaire peut vendre ou louer à prix moindre. Une commande ou un échange entre concessionnaires peut être requis. Les offres se terminent le 31 janvier 2017 et
peuvent être modifiées ou annulées sans préavis. Modèles montrés à titre indicatif seulement et peuvent comprendre de l’équipement en option. Visitez offresvw.ca ou votre concessionnaire pour les détails.
« Volkswagen », le logo Volkswagen, « Jetta », « Passat », « Golf », et « Tiguan » sont desmarques déposées de Volkswagen AG. « SportWagen » et « Golf SportWagen » sont desmarques de commerce de Volkswagen AG.
© Volkswagen Canada 2017.

L’exceptionnel existe, et il vous est accessible.
Voyez par vous-même à offresvw.ca.

Golf SportWagen 2017

Jetta 2017

Golf 2017
Passat 2017Tiguan 2017

VENTE
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L’hôtel Espace 
4 saisons 
inaugure la 
construction de 
54 nouvelles 
chambres

Jean-Francois GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

ORFORD — Construites au coût 
de 12 millions $, les 54 nouvelles 
chambres construites à l’hôtel Es-
pace 4 saisons ont été inaugurées 
mercredi en présence de quelques 
dizaines d’invités.

« C’est la célébration d’un grand 
projet aujourd’hui. Nous sommes 
de grands amis du mont Orford », 
a déclaré le propriétaire d’Espace 
4 saisons, l’homme d’affaires André 
L’Espérance, lors de l’inauguration.

Il faut rappeler que M. L’Espé-
rance a été propriétaire de la 
station Mont Orford pendant 
quelques années avant qu’il ne la 
cède au gouvernement du Qué-
bec. En achetant Espace 4 saisons 
en 2008, l’homme d’affaires était 
devenu propriétaire du seul éta-
blissement hôtelier situé au pied 
des pistes du centre de ski.

Po u r  sa  p a r t ,  la  d i re c t r i c e 

générale adjointe Annie Brunelle 
a laissé entendre mercredi que la 
construction des nouvelles unités 
a tenu en haleine son équipe. « Un 
ajout de chambres, ce n’est pas 
comme une construction neuve », 
a-t-elle lancé.

Espace 4 saisons ne comptait que 
28 chambres avant les travaux, qui 
ont presque entièrement été effec-
tués en 2016. Une quarantaine de 
nouveaux emplois directs auraient 
été créés grâce à l’investissement 
réalisé.

Récemment embauché à titre 
de directeur du développement 
touristique par l’organisme Desti-
nation Memphrémagog, Jonathan 
Marcotte affirme que les nouvelles 

chambres « ajoutent beaucoup à 
l’offre hôtelière » de la région de 
Magog.

«  Ça faisait un certain temps 
qu’on n’avait pas vu un tel inves-
tissement dans le secteur hôtelier 
dans la région, note M. Marcotte. 
Et ce qui est intéressant, c’est que 
cet hôtel et son offre en restaura-
tion se trouvent au pied des pistes. 
Ça comble un vide. »

P l u s i e u r s  d e s  n o u v e l l e s 
chambres sont équipées d’une 
cuisinette. La section nouvelle-
ment construite compte par ail-
leurs quatre salles de réception, 
un gymnase ainsi qu’une piscine 
divisée en deux parties, l’une située 
à l’intérieur et l’autre à l’extérieur.

« la célébration  
d’un grand projet »

l’homme d’affaires André l’Espérancce a inauguré avec fierté l’agrandisse-
ment de 54 nouvelles chambres à l’hôtel 4 saisons, construites au coût de 12 
millions $. On l’aperçoit en compagnie de la directrice générale adjointe Annie 
Brunelle. — PHOTO SPeCTre MÉdia, renÉ MarQuiS

Vous avez des infos?

 Écrivez-nous à redaction@latribune.qc.ca 

 appelez-nous au 819 564-5454
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SHERBROOKE — La Commission 
scolaire des Sommets mène une 
nouvelle offensive pour recruter 
des élèves dans son programme 
de formation professionnelle en 
pâtes et papiers.

Cela prend la forme d’une vidéo 
o ù  d e s  d i r i g e a n t s  d e  D o m -
tar, Cascades, Kruger et SCA à 
Drummondville témoignent de 
la vitalité d’une industrie qu’on a 
tendance à percevoir comme en 
déclin.

« Dans les médias, on a beaucoup 
parlé depuis 2000 du déclin dans 
ce secteur, mais ce qu’on observe 
c’est un renversement de situation 
depuis 2012, en dit Luc Savard, 
économiste et professeur titulaire 
à l’École de gestion de l’Univer-
sité de Sherbrooke. Les pâtes et 
papiers demeurent encore l’un 
des secteurs les plus importants 
pour l’exportation au Québec. 
C’est un secteur qui fournit au-
delà de 20 000 emplois directs pour 
l’économie québécoise et proba-
blement environ trois fois plus 
d’emplois indirects pour le secteur.

« De plus, ce sont en général des 
emplois mieux rémunérés que 
ce qu’on observe dans le reste de 
l’économie québécoise pour des 
qualifications similaires », souligne 
M. Savard.

Or le Centre d’excellence en for-
mation industrielle de Windsor ne 
diplôme pas suffisamment d’élèves 
en pâtes et papiers, constate-t-on, 
pour répondre aux besoins des 
entreprises locales, qui ont notam-
ment de nombreux départs à la 
retraite à combler.

La prochaine formation débute 
le 16 février pour une durée de 
10 mois. Les diplômés de ce pro-
gramme professionnel pourront 
travailler en tant qu’opérateur de 
machines à papier, précise la CSS. 
Une séance d’information en ligne 
en direct sur Facebook aura lieu le 
6 février de 19 h à 20 h.

La CSS recrute  
des élèves en  
pâtes et papiers

Julien arsenault

La Presse canadienne

MONTRÉAL - Le rachat du 
constructeur de motoneiges et de 
véhicules tout-terrain Arctic Cat 
par Textron pourrait bien rendre 
ce rival de la société québécoise 
BRP (TSX:DOO) plus concurrentiel 
à moyen terme, estiment certains 
analystes financiers.

Le géant américain de la défense 
a annoncé mercredi qu’il met-
tait la main sur Arctic Cat dans le 
cadre d’une transaction évaluée à 
247 millions $ US. Textron versera 
18,50 $ US pour chaque action de 
la société établie au Minnesota, ce 
qui représente une prime de 41 
pour cent par rapport à son cours 
de clôture de mardi.

Textron assumera la dette d’Arc-
tic Cat, dont le montant n’a pas été 
précisé. La société de Providence, 
au Rhode Island - notamment 
propriétaire de Bell Helicopter, 
qui exploite une usine à Mirabel, 
dans les Laurentides - a l’intention 
d’intégrer Arctic Cat dans son sec-
teur des véhicules spécialisés, qui 

construit déjà des véhicules tout-
terrain ainsi que des voiturettes 
de golf.

«Nous croyons que Textron était 
prête à payer une prime aussi éle-
vée afin de mieux concurrencer sa 
rivale américaine Polaris Indus-
tries dans le segment des véhicules 
militaires légers, souligne Benoit 
Poirier, de Desjardins Marchés des 
capitaux, dans une note envoyée 
par courriel. Cette acquisition crée 
toutefois un concurrent plus féroce 
pour BRP.»

La transaction a fait bondir le 
titre d’Arctic Cat sur le Nasdaq. 
Celui-ci a clôturé mercredi en 
hausse de 5,46 $ US, soit 41,7 pour 
cent, à 18,55 $ US.

Selon M. Poirier, l’acquisition 
signifie qu’à moyen terme, l’en-
treprise de Valcourt pourrait 
potentiellement avoir plus de 
difficulté à gagner des parts de 
marchés dans le secteur des moto-
neiges ainsi que celui des véhicules 
tout-terrain.

Par ailleurs, l’acquisition de Tex-
tron n’a pas semblé ébranler la 
confiance des actionnaires du 
constructeur des Ski-Doo, Sea-Doo 
et Can-Am. Le titre a pris mercredi 

55 cents, soit 2,1 pour cent, à la 
Bourse de Toronto, pour clôturer 
à 27,38 $.

De son côté, Cameron Doerksen, 
de la Financière Banque Nationale, 
a estimé qu’Arctic Cat, qui éprou-
vait des difficultés financières en 
plus de perdre des parts de marché 
au profit de concurrents comme 
BRP, pourrait maintenant avoir 
davantage de moyens à sa dispo-
sition pour rehausser son porte-
feuille de produits.

«En contrepartie, Arctic Cat ne 
représentera qu’une petite partie 
de Textron, un conglomérat pro-
priétaire du constructeur d’avi-
ons Cessna et de Bell Helicopter, 
nuance l’analyste dans un rapport. 
BRP, dont les activités tournent 
pr incipalement  autour  (des 

véhicules récréatifs) risque d’être 
en mesure de continuer à tirer son 
épingle du jeu.»

D’après M. Doerksen, l’entre-
prise québécoise devrait conti-
nuer à être en mesure d’accroître 
ses revenus et gagner des parts 
de marché si elle demeure dyna-
mique en continuant de dévoiler 
de nouveaux modèles, particuliè-
rement dans le segment des véhi-
cules côte à côte.

Avalée par un conglomérat aux 
reins solides, Arctic Cat pourrait 
également lever le pied sur cer-
taines promotions dans le but 
d’écouler ses stocks d’anciens 
modèles, ce qui, écrit l’analyste, 
devrait être accueilli favorable-
ment par les autres joueurs de 
l’industrie.

Une concurrence plus 
féroce pour BRP ?
Le géant américain Textron  
acquiert Artic Cat pour 247 millions $
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Valcourt — l’entreprise fami-
liale Verbom de Valcourt est 
nommée finaliste 2017 au Gala 
les Mérites StIQ (Sous-traitance 
industrielle Québec) dans la caté-
gorie « Innovation-r et D Ingé-
nierie », qui évalue les processus 
d’ingénierie et de développement 
de produits ainsi que les pratiques 
de gestion de projets.  

Verbnom se trouve parmi huit 
entreprises retenues dans quatre-
catégories pour sa pratique d’af-
faires exemplaire et innovante. 
Verbom s’est démarquée parmi 
100 autres compagnies lors de sa 
participation à Podium, un pro-
gramme d’amélioration conçu pour 
les PME manufacturières québé-
coises ayant un projet de création 
d’emploi. 

C’est grâce à sa performance lors 

de ce programme que la société 
valcourtoise fait partie des nom-
més au Gala Les Mérites STIQ. 
« Il est primordial de souligner les 
accomplissements de ces manufac-
turiers qui ne cessent de se réinven-
ter et sont l’une des locomotives de 
notre économie », explique Richard 
Blanchet, président-directeur géné-
ral de STIQ. Par l’entremise de Ver-
bom Recherche et Développement, 
le département d’ingénierie de la 
compagnie dirige des avenues de 
croissance comme la recherche 
appliquée dans le domaine du 
thermoformage de l’aluminium 
ainsi qu’avec des alliages de type 
super plastique, le développe-
ment de produits spécifiques pour 
certains clients, et les méthodes 
d’assemblage des composantes de 
métal en feuille. 

Dans sa vision d’affaire, l’entre-
prise désire être choisie pour l’ex-
pertise et le dynamisme de son 
équipe qui fournit des solutions 
innovantes dans le secteur du 

transport.
Notons que Verbom vient tout 

juste de recevoir une aide finan-
cière de 1,2 M$ de Développe-
ment économique Canada pour 
l’aider dans son projet de 12 M$ qui 
consiste en une ligne de formage et 
de technologies à chaud. 

Quant à la STIQ, il s’agit d’une 
association multisectorielle d’en-
treprises québécoises qui a pour 
mission l’amélioration de la com-
pétitivité des chaînes d’appro-
visionnement manufacturières. 
Hydro-Québec, Développement 
économique Canada et Pratt & 
Whitney Canada ne sont que 
quelques-uns de ses clients et 
partenaires.

Le Gala Les Mérites STIQ 2017 a 
lieu tous les deux ans et réunit plus 
de 150 représentants du milieu des 
affaires au Québec. L’humoriste 
Stéphane Bellavance animera la 
soirée du Gala 2017 le 30 mars 
prochain au prestigieux Windsor 
de Montréal.

Verbom de Valcourt est finaliste  
au Gala Les Mérites STIQ

RONALD MARTEL

ronald.martel@latribune.qc.ca

lac-DrolEt — attraction, une 
entreprise de lac Drolet qui se 
spécialise dans la conception, la 
fabrication et l’identification de 
vêtements promotionnels, passe 
à une nouvelle génération.

Les fondateurs de l’entreprise Jean-
Marc et Simon Gagnon viennent en 
effet d’annoncer que leur nièce, Julia 
Gagnon, vice-présidente Opérations, 
et son conjoint, Sébastien Jacques, 
vice-président Ventes et Marketing, 
prennent la relève.

« Assurer la pérennité de l’entre-
prise a toujours été notre objec-
tif. Que l’entreprise poursuive son 
développement grâce à une relève 
familiale est un objectif double-
ment atteint », ont déclaré les frères 
Gagnon, qui ont confirmé le main-
tien de l’équipe actuelle et l’officia-
lisation de la transaction d’ici la fin 
février.

L’entreprise créée il y a 37 ans 
emploie plus de 100 personnes à ses 
installations de Lac-Drolet, près de 
Lac-Mégantic. Ses produits sont dis-
tribués partout au Canada, principa-
lement aux entreprises et au marché 
récréotouristique. Ils portent la 

marque distinctive Ethica qui l’a fait 
connaître. Il s’agit d’une gamme de 
chandails écoresponsables dont les 
ventes ont connu une croissance 
accélérée de 30 pour cent en 2016.

Les nouveaux propriétaires 
comptent ajouter une ligne de 
production pour soutenir la forte 
croissance que connaît l’entreprise 
depuis quelques années et leur 
permettra d’élargir leur offre de 
produits.

« En continuité avec la philoso-
phie d’entreprise mise de l’avant 
par les fondateurs, nous voulons 
poursuivre la mission. Nous avons 
beaucoup travaillé sur le projet 
d’acquisition. Notre passion, c’est 
le travail local, entre autres. Un 
redressement avait été effectué il y 
a un certain nombre d’années pour 
repositionner l’entreprise selon ses 
forces, ce que nous avons toujours 
respecté », a indiqué Sébastien 
Jacques.

« La formule de succès d’Attrac-
tion, c’est grandement lié au focus, 
nous nous concentrons sur nos 
forces. Nous devons bien faire 
pour éviter les erreurs. Les bonnes 
idées, nous les trouvons en voya-
geant, on voyage beaucoup et nous 
sommes attentifs aux besoins de 
nos clients, nous écoutons ce qu’ils 
nous demandent… Pour ce qui est 

des défis, ils ne font que commen-
cer. Nous ne sommes pas rendus à 
une ligne d’arrivée, mais nous avons 
l’impression d’avoir travaillé toutes 
ces années dans une forme d’entraî-
nement pour nous retrouver sur une 
ligne de départ d’un marathon. Et 
cela, grâce à l’équipe en place! »

L’entreprise travaille beaucoup 
avec des distributeurs, des réseaux 
qui desservent plusieurs clients 
comme Via Rail, des boutiques 
souvenirs dans des hôtels, plu-
sieurs syndicats au Canada, le 
Cosmodôme à Laval, etc. « Nous 
ne vendons pas directement aux 
entreprises… Nous venons aussi de 
signer une licence exclusive de dis-
tribution des visuels, des posters et 
des grands formats créés par le stu-
dio créatif Anderson Design Group, 
pour les convertir en t-shirts. Cela 
donne des résultats emballants. 
Cela confirme notre position de lea-
der dans le marché des vêtements 
récréo-touristiques au Canada », se 
réjouit M. Jacques.

Un autre défi que signale le jeune 
dirigeant : la main-d’œuvre. « Nous 
voulons nous assurer d’avoir les 
gens qui vont travailler avec nous 
pour supporter notre croissance et 
notre rayonnement, en étant un bon 
employeur localement, à Lac-Dro-
let », assure-t-il.

LAC-DrOLeT

Attraction vendue  
à la relève familiale

5145034  

Nom

prénom

Adresse

Ville Code postal

Téléphone

Courriel

Postez-le à :CONCOURS «DANSE! », C.P. 250, Succ. Place de la Cité, Sherbrooke, Qc, J1H 5B5 ou
déposez-le à La Tribune. Seuls les coupons découpés sur les pointillés seront acceptés.

J’accepte de recevoir les promotions de La Tribune

DANSE!
En collaboration avec

LOUISE LECAVALIER
Mille Batailles

Vous aimeriez assister
aux spectacles de danse
présentés au Centre culturel?

Courez la chance
de mettre la main sur
l’une des cinq paires
de billets pour les trois
spectacles suivants.

7 février 2017

21 mars 2017

COMPAGNIE VIRGINIE BRUNELLE
À la douleur que j’ai

11 avril 2017

BALLET BC
Programme triple

DANSE!

DANSE!DANSE!

PARTICIPEZ!

Règlements disponibles à La Tribune. Le tirage aura lieu le 3 février à 14 h.
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RichaRd TheRRien

Le Soleil

Montréal — Des seins et des 
fesses, ça passe, et nos fictions 
en montrent souvent. Mais des 
pénis? Beaucoup plus rare. Vous 
risquez certainement d’en voir 
dans Le Cheval-Serpent, la série 
sur l’univers d’un bar de danseurs 
nus pour femmes, qui sera acces-
sible durant la saison 2017-2018 
sur l’Extra d’ICI tou.tv.

Quand on parle de scènes de 
nu, les réalisateurs ont plus sou-
vent l’habitude de déshabiller 
leurs vedettes féminines. « Baisse 
tes culottes!   » sonne comme 
une phrase macho venant d’un 
cinéaste voyeur. Quand on a 
affaire à la série Le Cheval-Ser-
pent, la directive devient inévi-
table, mais s’adresse cette fois-ci à 
des hommes.

Après nous avoir ému avec Uni-
té 9, qui obtient toujours autant 
de succès, Danielle Trottier avait 
envie d’une série « pétillante », qui 
fera rire, promet-elle, mais aussi 
saliver. « Des belles fesses, c’est 
beau à regarder en tabarnouche! » 
s’exclame l’auteure, qui a déjà fré-
quenté les bars de danseurs. Avec 
cette série, qu’elle a en tête depuis 
cinq ans, son intention n’est pas de 
choquer. Elle promet que ce sera 
fait avec goût. « La sexualité, ça fait 
partie de la vie », rappelle-t-elle.

La série de huit épisodes est 
actuellement en fin de tournage 
à Saint-Hubert, sur la Rive-Sud de 
Montréal. Dans les studios Mels, 
on a construit de toutes pièces un 
bar assez vaste, aux murs fuchsia. 
Alors que le bar mythique Le 281 à 
Montréal possède une scène plu-
tôt réduite, le Cheval-Serpent jouit 
d’un catwalk, une passerelle au 
centre de la pièce, qui permet aux 
danseurs de se promener parmi les 

clientes. Avec une scène en forme 
de pénis. Oui, oui, de pénis. Après 
tout, les clientes ne vont là que 
pour une chose : voir des hommes 
à poil.

Hâte de voir ce qu’on retiendra 
au montage, mais le réalisateur 
Sylvain Archambault (Mensonges, 
Les pays d’en haut) affirme que ses 
acteurs pourraient afficher des 
débuts d’érection, comme le font 
les vrais danseurs. Les hommes qui 
exercent ce métier arrivent rare-
ment sur la scène avec un pénis 
mou, plaide Danielle Trottier. Or, 
trouvez-moi une série québécoise 
qui a montré un phallus, parce que 
moi, je n’en connais pas. Disons 
qu’il s’agit du tabou ultime.

Les danseurs sont des acteurs 
pour la plupart ou de vrais dan-
seurs.  Se glisse parmi eux le 
chanteur Claude Bégin, qui s’est 
déjà dénudé dans son clip Avant 

de disparaître. Les autres sont 
Julien (Alexandre Landry, du 
film Gabrielle), Billy (Pier-Olivier 
Paquet), Angel (Randy Simons), 
Mustang (Sacha Charles, qu’on a 
vu dans 30 vies et Blue Moon), et le 
vétéran, Pete (Francisco Randez). 
Celui-ci a visiblement commis 
quelque chose de grave puisqu’il 
a été écarté du Cheval-Serpent par 
sa propriétaire. Tous ont le phy-
sique de l’emploi et ont été soumis 
à une routine sévère, suivis par une 
diététicienne, un entraîneur spor-
tif et un professeur de danse. Le 
réalisateur promet 18 numéros de 
strip-tease, chorégraphiés par Uriel 
Arreguin, qu’on voyait danser au 
Match des étoiles.

Dorice McQuaid, interprétée 
par une Sophie Prégent aux che-
veux beaucoup plus courts, dirige 
d’une main de fer ce bar de dan-
seurs. Si la propriétaire du 281, 

Annie Delisle, a travaillé comme 
consultante sur la série, l’auteure 
affirme qu’elle n’a pas inspiré le 
personnage principal. Élise Guil-
bault joue sa conjointe, une mili-
tante féministe.

Le paRi de « noRmaLiseR »

Danielle Trottier, qui a toujours 
eu des couples homosexuels dans 
ses téléromans, affirme néanmoins 
que la chose dérange encore. 
Chaque fois qu’elle montre deux 
femmes s’embrasser dans Unité 9, 
elle reçoit une cinquantaine de 
messages du genre : « Pourquoi tu 
nous forces à regarder ça? » Avec 
Le Cheval-Serpent, c’est la pre-
mière fois qu’elle fait d’un couple 
de lesbiennes ses personnages 
principaux, faisant le pari de « nor-
maliser » encore plus la chose. À 
elles se greffe David (Guillaume 
Lemay-Thivierge), gérant du bar et 
père de leur fille. Le Cheval-Serpent, 
c’est aussi une bataille entre ce qui 
est moral et ce qui ne l’est pas. Le 
nouveau maire de la ville, Laurier 
Saint-Pierre (Daniel Parent), a 
décidé de faire la vie dure à l’« ins-
titution », souhaitant offrir une 
meilleure image de la métropole 
aux touristes.

Sylvain Archambault semble 
naviguer là-dedans avec une 
aisance impressionnante. Mer-
credi, les journalistes ont assisté 
au tournage d’un numéro de pom-
piers, où les danseurs actionnaient 
des extincteurs entre leurs jambes, 
et enlevaient tout devant des spec-
tatrices en délire. Anecdote : la pro-
ductrice Fabienne Larouche a parlé 
d’une « prime à la nudité » pour les 
acteurs, lorsqu’ils se montrent inté-
gralement. Des extras, pourrait-on 
dire. Mercredi, devant les journa-
listes, ils portaient ce qu’on appelle 
en coulisses des « poches de thé », 
qui cachent l’essentiel. Ça reste des 
acteurs, moins exhibitionnistes que 
leurs personnages.

LE CHEVAL-SERPENT

Une série qui a des couilles

Quelques-uns des danseurs du Cheval-Serpent, en sens horaire, en partant du 
haut : Franck (Claude Bégin), Angel (Randy Simons), Mustang (Sacha Charles), 
Pete (Francisco Randez), Billy (Pier-Olivier Paquet) et Julien (Alexandre Lan-
dry, au centre). — Photo La Presse, Martin treMbLay

5137640  

FRANÇAIS | ANGLAIS | ESPAGNOL

Maintenant au 174, rue Queen | 819 822-4616 | info@cliniquedentairesimonroy.com

• Dentisterie sportive
• Protecteur buccal
• Traumatologie
• Santé des maxillaires
• Dentiste généraliste

• Service d’orthodontie

• Cérec
• Service d’implants
• Greffe de gencives (technique avancée)

Offrez votre
plus beau

sourire à 2017!
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voilà! votre soirée de télévision 

ÉRIC MOREAULT

Le Soleil

Québec — Xavier Dolan a peut-
être fait chou blanc aux Oscars, 
mais il s’est diablement bien repris 
aux césars. Juste la fin du monde 
obtient six nominations, dont Meil-
leur réalisateur et Meilleur film 
étranger. Gabriel Arcand est pour 
sa part en lice pour Meilleur second 
rôle pour Le fils de Jean.

Contrairement à ici, le long métrage 
du réalisateur québécois a cartonné 
en France avec plus d’un million 
d’entrées. Sa distribution compo-
sée d’acteurs français très connus 
a sûrement beaucoup aidé, même 
si Dolan est adulé dans l’Hexagone.

Gaspard Ulliel a d’ailleurs obte-
nu une nomination aux Césars à 
titre de meilleur acteur, tandis que 
Vincent Cassel et Nathalie Baye 
sont, respectivement, dans la 
course au titre de meilleur acteur et 
de la meilleure actrice de soutien. 
Marion Cotillard et Léa Seydoux 
complètent la distribution.

EN COMPÉTITION  
AVEC DE GROS CALIBRES

Juste la fin du monde sera en 
compétition avec des films de 
gros calibre pour le César du meil-
leur film étranger : Aquarius, Bac-
calaureat, La fille inconnue, Toni 

Xavier Dolan obtient six 

Après avoir été ignoré pour la sélection aux Oscars, Xavier Dolan se reprend 
avec six nominations aux Césars. — Photo la Presse archives, olivier jean5145980

Le P’tit Bonheur

de Saint-Camille

162, rue Miquelon

Saint-CamilleÀ SEULEMENT 20 MINUTES DU CHUS

RÉSERVATION EN LIGNE
www.ptitbonheur.org

819 340-1993

MICHEL CUSSON
EN SPECTACLE, SAMEDI
28 JANVIER 2017, 20 H

BISTRO-SHOW
à tous nos spectacles

Le

de

À SEULEMENT 20 MINUTES

ÉVÉNEMENT
À NE PAS
MANQUERM
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Erdmann et Moi Daniel Blake 
étaient tous de la compétition à 
Cannes où Dolan a gagné le Grand 
Prix. Manchester by the Sea com-
plète la liste. 

Même chose pour la réalisation où 
on note la présence de Paul Verhoe-
ven (Elle), de Bruno Dumont (Ma 
loute) et de Nicole Garcia (Mal de 
pierres), qui étaient de la sélection 

sur la Croisette, mais aussi Fran-
çois Ozon pour Frantz (toujours 
inédit au Québec).

Xavier Dolan a aussi récolté une 
mention pour le meilleur montage.

Pour ce qui est de Gabriel Arcand, 
sa composition mémorable dans Le 
fils de Jean n’est pas passée inaper-
çue. Le drame de Philippe Lioret, 
tourné au Québec, a aussi permis à 

Pierre Deladonchamps d’être nom-
mé dans la catégorie du meilleur 

acteur.
La cérémonie des César se 

déroule le 24 février, deux jours 
avant celle des Oscars.

nominations aux Césars

Palmarès des ventes

› FrancoPhone
1 Nous autres, 2frères 

2 Paloma, daniel Bélanger

3 Tout court, Simon Leblanc

4 L’heptade XL, Harmonium

5 Reprises vol. 1, Safia nolin 

› non FrancoPhone
1 I See You, The Xx

2 Migration, Bonobo

3 You Want It Darker,  
 Leonard Cohen  

4 C’est si bon, artistes variés

5 Hardwired... to Self-Destruct,  
 Metallica

Simon  
Leblanc

5145508 5132542

Programme de
stimulation cognitive
par la musique

Lamagie de

lamusique pour

améliorer la

qualité de vie

des personnes

atteintes

d ’Alzheimer!

Bienfaits observés :

• Diminution de la confusion et de l’angoisse
• Amélioration de l’humeur
• Meilleure capacité à socialiser
• Plus grande collaboration aux soins

Pour en savoir plus sur le programme,

veuillez communiquer avec

Édith Séguin : 819 821-5127
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DES RUBRIQUES VARIÉES
POUR TOUT TROUVER 819 564-2222

annonces classées

2
6
-0
1
-2
0
1
7

SOLUTION

1Coldel’homme.2Songenoudroitpluslong.3Larayuresur
lamanchedroitedelaveste.4Crossedufusilpluslong.5La
branchedroitedel’arbredumilieu.6Lepiedgaucheduchienest
plusgrosse.7Lesracinesdel’arbredegauche.8Chapeaudu
champignondegauche.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

IMMOBILIER
LOCATION

5736 Àpartagerourecherché

MAISON À PARTAGER, 1er mars, tout com-
pris (chauffée, éclairée, meublée, câble,
foyer) 10 min. U de S et CHUS. Pas de bail.
Idéal personne seule. 475$. 819 846-4559.

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

1070 PAPINEAU, 4½, ch., eau ch., pl. flot-
tant, libre imm., sous-sol, 515$, 3e étage,
535$. 1 mois gratuit. Tél. : 819 569-4642.

18e AVENUE - 3½, 4½
Chauffés, eau chaude inclus.

Tranquille, cul-de-sac.
Tél. :819 679-5058 ou 819 345-8571

1 x 4½ STYLE CONDO
Près des services. 806 Des Lys.

Tél. : 819 679-5058 ou 819 588-6035

215 MURRAY, BEAU GRAND 3½ ET 4½
très tranquille, imm. récent. ascenseur

Tél. : 819 580-2211, 819 432-6554.

2 mois gratuits … 4 ½
Chauffés, eau ch., près CHUS, Galeries 4-
Saisons, Cegep, Centre 24 Juin, 819-342-
6662 ou 819 342-4237 photos à www.gipb.ca

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

3½ chauffés, eau ch., à partir 490$,
planchers refaits, près des services.
819 640-2825 photos à www.gipb.ca

3½… tout inclus 490$
819-342-4237

photos à www.gipb.ca

4 ½, 3½ (avec entrées lav.-séch.) Tout
inclus PROMOTION près CHUS, Galeries
4-Saisons, Centre 24-Juin, parc. 819 640-
2825, 819 342-6662 photos à www.gipb.ca

4 ½ - 3 ½ PROMOTION Chauffés, eau ch.,
près Galeries 4-Saisons, CHUS, Cégep,
Centre 24-Juin. 819 416-0949.
Photos à www.gipb.ca

4 ½ - 3½ tout inclus, chien accepté,
PROMOTION, près CHUS, Galeries 4-Sai-
sons, parc. 819 349-4651 ou 819 640-2825
Photos à www.gipb.ca

4 ½- 3½ tout inclus, près CHUS, Cegep,
Centre 24-Juin, arrière Galeries 4-Saisons.
819 416-0949 photos à www.gipb.ca

4½, CHAUFFÉ, eau chaude, s/sol (libre) ou
2e étage (juil.), bien lumineux, secteur tran-
quille, 255 Loranger, Sophie 819-993-2226

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

4½ , chauffés, eau ch., éclairés, 391-393
Bruno-Dandenault. Libres. 819 563-0290,
819 822-1600.

5½ 11e AVENUE NORD, accès du terrain,
animaux permis, atelier au s/sol, dans un
duplex, 625$/mois libre en fév., 450 548-2245

5 ½ - 4½ - 3½ chauffés, eau ch., cul-de-
sac, LIBRES IMM. 819 812-2541 ou
819 342-4237 photos à www.gipb.ca

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

Silencieux
Carline

1282, rue l’Escarpe

A
c
a
d
ie

Réservez maintenant
819 569-4977 - 819 821-0770

3 ½, 4 ½, 5 ½
Style condo, modernes neufs, clima-
tisés, échangeur d’air, planchers tuile
céramique et bois. Situés 1282, rue
L’Escarpe. Disponibles immédiatement.

Wellington Sud

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

4½ , chauffés, eau ch., éclairés, entrée lav.-
séch. 1480 Larocque et 993 Galt Ouest. 3½
au 981 Galt Ouest et 486-2 St-Martin. Libres.
819 563-0290, 819 822-1600.

APP. RODRIGUE - 3½, 4½,
PROMOTION. Chauffés, eau chaude.

Près parc, épicerie, école. Tranquille. Libres.
819 574-5604 819-345-8770

lesapparetementsrodrique.com

APP. S.D.R.- 916 Raoul-Bruneau
Près Mont Bellevue, 3½ chauffé, eau ch., ré-
nové. Tél. : 819 348-0384, 819 823-6209.

BELLE OPPORTUNITÉ POUR PERSONNE
ÂGÉE, 3½ avec balcon, dans bâtisse tran-
quille, rue Raoul-Bruneau.Detlef Lender: 819
820-0406, ou laisser mess. Cause: je démé-
nage avec ma copine. Aussi: petit frigo
Danby et futon, achetés en sept. 2015, si
ça vous intéresse.

5743 Logementsà louer
RockForest-St-Élie-Deauville

3 ½ - 4 ½ - 5 ½ ….Tout inclus,
PROMOTION près des services, Centre
Sportif, Terrasse Rock Forest 873 200-1695
ou 819 572-8230. photos à www.gipb.ca

5743 Logementsà louer
RockForest-St-Élie-Deauville

4½ ET 5½ GRANDS
Secteur Rock Forest. Libres maintenant.

Contacter David: 819 560-1607.

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

1½ - 3½ - 4½ - 5½
Frais peint, piscine. Chauffés ou non.

Impeccable.Vaste choix.
Tél. : 819 679-5058

3½ - 4 ½ RUE SAVIO
App. rénové. Imm.Tranquille.

1 stationnement. Concierge sur place.
Clientèle 50 ans et plus, non-fumeur.

819 823-5453

4½ IMMEUBLE 8 LOGEMENTS, 590$
RUE LAURENTIE, Vieux-Nord, gr. pces.,

eau ch. chauffé, face au parc. Libre
819 563-9137/ 346-2909/345-8770
lesappartementsrodrigue.com

5761 Chambresà louer

CHAMBRES DANS MAISON ANCES-
TRALE, Vieux-Nord près centre-ville, CEGEP
et bus. 300$ à 400$/mois. 819 640-2737
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5761 Chambresà louer

MEUBLÉES, internet inclus. libre
250$/mois et plus.

819 674-7379 / 819 345-3637

5762 Maisonsà louer

MAISON ANCESTRALE 12 ch. à c. Vieux
Nord près centre-ville, CEGEP et bus.
2 950$/mois, idéal pour projet. 819 640-2737

5768 Entrepôts,garageset
stationnementsà louer

3 GARAGES À LOUER, (1000 pi ca à 4000
pi ca) avec porte commerciale de 14x14p.
Bureau +/- 600 p ca Situés sur rue King Est,
près de 500 m., de l’auto 610. 819 563-9732.

SERVICESET
EXPERTS

5783 Massothérapieet
soins thérapeutiques

UN MOMENT DE DÉTENTE juste pour
vous. Reçu d’assurance 819-821-4509.

5786 Services financierset
impôts

PRÊTS HYPOTÉCAIRES PRIVÉS
1ER OU 2E RANG
Tél. : 1 866 566-7081

PROBLEMES DE DETTES
Stress, inquiétudes? Posez vos questions,
nous avons une solution.Redressement

budgétaire, proposition, faillite.
FRANÇOIS HUOT SYNDIC LTÉE
Syndics autorisés en insolvabilité

Sherbrooke : 819 821-3500

5787 Argentàprêter

OPPORTUNITÉ!!! PROJET IMMOBILIER
Rendement offert entre 7 à 10% / an avec
garantie immobilière, Sherbr. 819 640-2737

5788 Servicesprofessionnels
etdivers

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL
Construction et rénovation: toitures,
montage de charpentes, finition, bois
flottant, céramique, salles de bains,
revêtement ext. Projets clé en main.
Estimation gratuite! 819 571-1602
info@constructionsdgouin.com

rbq: 5610-5869-01

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL
pour rénovation int./ext., galerie, patio, s/bain,
s/sol, joints, peinture, etc. Travail profession-
nel, 90$/h pour 2 hommes d’expérience.
RBQ 8000-6687-78 - Yvan : 819 822-8562.
Merci de votre confiance!

L TIREUR DE JOINTS L

Gyproc, joints, stucco + peinture.
Ben: 819 542-2361 ou 819 679-7882

5792 Peintureetdécoration

PEINTRE
Avec expérience. Travail propre et
garanti. Mario : 819 571-2207

SERVICES
PERSONNELS

5819 Messagespersonnels

819 446-2187
MASSAGE CORPS À CORPS

8h à 22h

819 933-4688 NOUVELLE
PAMELA

BIEN APRÈS UN BON MASSAGE
AVEC MOI. Reçoit / se déplace. 24 hres

GRANDE OUVERTURE
LL SPA JADE LL

Massage asiatique, Jolies filles
819 578-7658, 9 h-23 h, 7/7
213 Rue Dufferin, Sherbrooke

POUR PASSER
D’AGRÉABLES MOMENTS,

819 580-2565

SEXY ANNIE, BLONDE ET JOLIE, de 8h à
22h30, du lundi au dimanche. 819 620-8198.

5819 Messagespersonnels

www.massage-asie.com

819 348-0183
7 /7, 9 h à 23 h

460, rue King Est, Sherbrooke

MASSAGE
JOLIE CHINOISE

EMPLOIS

5834 Offresd'emploi

AVANT 2 FÉVR. cherche 19 personnes dési-
rant perdre 9 à 29 lb d’ici 30 jours, sans les re-
prendre.(Réglementé, formulé par des méde-
cins) www.regimesplus.net 819-548-5752

CAMELOT
MOTORISÉ
DEMANDÉ

pour le journal
LA TRIBUNE

à ST-MÉTHODE
Travail tôt le

matin.
Doit posséder
petit véhicule

418 338-0277 ou
418 335-7591

CUISINIER (ERE) avec exp., Se présenter
au Stratos Pizzeria, 260 -12e Avenue Nord.

CUISINIER-PIZZA MAKER, temps partiel,
minimum 2 ans d’expérience.
salaire selon compétence,
Restaurant Pot Au Feu
Tél. : 819 620-6201.

OUVRIER SYLVICOLE avec abatteuse pour
coupes sélectives, à Ste-Edwidge.
Tél: 819 560-2849.

SERVEUR et
COMMIS-DÉBARASSEUR demandé(e)s

Apporter C.V. à la Casa du Spaghetti
3059 King Ouest ou envoyer par courriel:

casaspagh@bellnet.ca

SERVEUR(EUSE) avec exp., Se présenter
au Stratos Pizzeria, 260 -12e Avenue Nord.

SERVEUR(EUSE) / réceptionniste,
soir et fin de semaine,

Restaurant Pot Au Feu, 819 620-6201.

TÉLÉPHONISTE-CAISSIER(ÈRE)
Stratos Pizzeria, 260 12eAvenue Nord.

VÉHICULES

5855 Véhicules lourdset
divers

2 MARTEAUX HYDRAULIQUES Caterpillar
et Allied. Tél: 819 564-3990.

MARCHANDISES

5873 Diversàvendre

LIQUIDATION DE PLANCHER FLOTTANT
à partir de .79¢ pi.ca., et armoires de cuisine
à prix réduit. Venez voir sur place. Au 546
Boul. Industriel, Bromptonville (voisin du
BMR) Tél: 873 200-1741.

5895 Avis publics

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Avis est par les présentes donné que, à la suite
du décès de monsieur Jean-Paul BERGERON,
en son vivant domicilié au 225, rue Dominique
à WATERVILLE, province de Québec J0B 3H0,
survenu le vingt-quatre novembre deux mille
seize (2016-11-24), un inventaire des biens du
défunt a été fait par le liquidateur successoral,
Jean BERGERON, le dix-neuf janvier deux mille
dix-sept (2017-01-19) devant Me Luc Custeau,
notaire, 38, de la rue Child, bureau 110, en la
ville de Coaticook, province de Québec, J1A 2B1,
conformément à la loi.
Cet inventaire peut être consulté par les
intéressés à l’étude de Me Luc Custeau, notaire,
sise au 38, de la rue Child, bureau 110, en la ville
de Coaticook, province de Québec, J1A 2B1.
Donné ce vingt-trois janvier deux mille dix-sept
(2017-01-23)
Jean BERGERON, liquidateur

VOTRE HOROSCOPE
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L’échec d’une tentative passée est probablement attribuable au fait que le
moment n’était pas opportun. Vous pourrez tenter à nouveau votre chance
en vous assurant au préalable de la réceptivité des autres à l’endroit des
changements que vous proposerez. La présence de la Lune et de Mercure en
Capricorne laisse présager qu’un partenariat vous ouvrira une porte...

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Une vue d’ensemble de la situation vous aidera à mieux en comprendre la
dynamique et vous éclairera quant à la meilleure attitude à adopter. Il existe
une juste mesure qui vous permettra de plaire tout en demeurant intègre
face à vos convictions. Voici donc un jeudi qui ne devrait pas vous déplaire, à
condition de bien peser le pour et le contre.

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Tous les gens d’action sont avant tout des rêveurs. Au carré de votre Signe,
le Soleil en Verseau pourrait vous rendre idéaliste, visionnaire et capable
d’envisager des projets de grande envergure. La configuration astrale actuelle
rendra sans doute vos conceptions imagées moins évidentes à matérialiser
dans l’immédiat, mais vous ne perdrez rien pour attendre.

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE

L’encre la plus pâle vaut mieux que la meilleure mémoire. Étant donné que
Mercure se trouve en Capricorne, il vaudrait mieux ne pas négliger de prendre
certaines données en note et d’officialiser vos ententes avec l’appui de
documents écrits. La présence de Jupiter en Balance, 3e décan, pourrait vous
placer dans un climat d’abondance. Profitez-en sans forcer la note.

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE

Les astres en Poissons, face à votre Signe, vous promettent d’apporter une
stabilité rassurante à tout projet en cours d’exécution. Les détails de dernière
minute en vue d’un évènement social tomberont en place en temps voulu si
vous conservez votre calme. Pour ce qui est de la soirée, vous devrez tentez
votre chance si vous espérez voir votre souhait se concrétiser.

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

Les dialogues de sourds pourraient exister tant que Mercure « flirtera « avec
Pluton en Capricorne. Assurez-vous de poser des questions précises afin de bien
cerner les intentions des autres. Le manque de rigueur de certains pourrait vous
inciter à prendre des mesures draconiennes, mais il serait sage et recommandé
d’éviter de poser des gestes trop impulsifs durant cette période.

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

La culpabilité serait le principal sentiment qui pourrait miner votre bien-être
actuellement. Une analyse excessive pourrait mener à de fausses conclusions,
et il serait dommage d’attribuer à un commentaire des sous-entendus dont il
n’était pas chargé. Visitant le Signe des Poissons, Vénus tiendra à vous faciliter
l’existence. Pourquoi compliquer ce qui pourrait être si simple?

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

Celui qui confesse son ignorance la montre une fois. Celui qui essaye de
la cacher la montre plusieurs fois. Avec l’actuel trio Mercure-Pluton-Lune
en Capricorne, au carré de votre Signe, vous pourriez perdre la face en
prétendant connaître ce dont vous ne savez rien. Quelqu’un se fera un plaisir
de vous en dire plus long et ne vous en appréciera que davantage.

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS

Avec Vénus toujours en Poissons, cette veille de Lunaison en Verseau vous
donnera l’occasion de faire de nouvelles tentatives, ou d’essayer à nouveau
celles qui n’avaient pas porté fruits. Ne pensez plus à ce qui s’était produit jadis.
Le contexte s’est transformé depuis, augmentant considérablement vos chances
de réussite. Il n’y aura pas grand chose qui soit trop beau pour être vrai.

En cette veille de Nouvelle Lune en Verseau, il pourrait être question d’accorder
la priorité aux besoins des autres plutôt qu’à vos propres envies. Vous pourriez
avoir à renoncer à un projet que vous aviez envisagé afin de faire plaisir à
quelqu’un. Cette bonne action ne vous décevra pas et risque même de vous
procurer davantage de satisfaction que votre programme initial.

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

Les aspects planétaires vous suggèrent de faire une petite enquête afin de
valider une hypothèse à laquelle vous croyez. Un résultat ayant été le même
neuf fois consécutives pourrait s’avérer différent la dixième fois. La règle
générale peut comporter bien des exceptions. Aussi, serait-il préférable de
privilégier le cas par cas s’il s’agit d’évaluer de nouvelles situations...

DU 21 MAI AU 21 JUIN

Étant donné que la Lune est en Capricorne, face au Cancer, il ne servirait à
rien de redouter un entretien avec une personne en position d’autorité, même
si vous en appréhendez l’issue. Les autres semblent enclins à écouter vos idées
et à vouloir coopérer afin de les mettre en application. On pourrait même vous
rendre un service alors que vous hésitiez à le demander.

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET

DONNEZ!
www.campingjeunesse.ca

ou 1-877-650-3722

Aidez-nous
à faire

la différence
dans la vie
de jeunes

en difficulté
Dès aujourd’hui
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6 4 3

7 8 2

5 2 7

8 2 6

6 3

4 1 9

3 1 7 5

9 4 3

5 1

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté :moyen
4049

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

ACORE
AFRICAIN
AFRIQUE
AMAZONE
ARS
ATOLL

BALTIQUE
BARBADE
BIOKO

CADIX
CHESAPEAKE
COTE

DAKAR
DUBLIN

EIRE
ELORN
ESPAGNE
EUROPEEN

FREETOWN
FUNDY

GALICE
GIJON
GUINEE

HAITI
HEBRIDES
HOULE

IROISE
ISLANDE
IVOIRE

KENITRA

LAGOS
LAY
LIBERIA

MAINE
MARINE

NAGER
NIGERIAN

OCEAN
OTAN

PORT

QUEBEC

RABAT
RIVAGE

RIVE
ROYAN

SABLE
SEIN
SUD

SURF

TAGE
TINTO
USA

VOILIER

YEU

ZAIRE

MOT MYSTÈRE

SUDOKU

Thème : Citation
d’Anton Tchekhov
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Lao-Tseu : Celui
qui sait se satisfaire aura
toujours le nécessaire.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur
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SOLUTION du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

S A M O U R A I O J E T

A D O S S E O B O U L E

N O M O E C L I P S E S

G R E C O R U S E O C O

O A O L O U E O R A T S

A B S E N T O R E L I E

I L E O Z E B U O T O N

R E L U E O D E M O N S

HORIZONTALEMENT

1 Il y en a 60 dans une minute
– Pièce de vaisselle dans
laquelle on mange la soupe.

2 Qui ne sont plus jeunes
– Énonce un à un les parties
d’un tout.

3 S’enfoncer dans l’eau – Bruit
violent de quelque chose qui
se brise.

4 Elle permet de faire
démarrer la voiture – C’est
une personne avec qui on
s’entend bien.

5 Couvre le pied et la jambe
– Projetée, envoyée au loin.

6 Qui a la couleur jaune cuivré
de l’or – Sous un sabot du

cheval – Interjection qui
marque le doute.

7 Exaspéré – Attaqué, gâté
par la moisissure.

8 Qui n’offre aucun danger
– (Se) soumettre à un
entraînement.

VERTICALEMENT

1 Mouvements brusques et
irréguliers.

2 Qui a la même valeur
– Organisation des Nations
Unies.

3 Fêter un événement.

4 Agit avec sans-gêne – Où
l’air circule.

5 Se dit de poils, de cheveux
coupés au niveau de la peau.

6 Petit cube utilisé pour divers
jeux – Femme qui a des
pouvoirs magiques.

7 Met un vêtement en faisant
passer la tête.

8 Qui a un goût acide et aigre
– Instrument servant à tuer
ou à blesser.

9 Au bout du bras – Métal
précieux.

10Celui du colibri est long et
mince – Qui est habillé avec
goût et élégance.

11 Qui a les caractères de
l’orage.

12Article – Gouverneur, dans
les pays musulmans.

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT
1. Action de fêter un événe-
ment.

2. Agissent – Dernier roi d’Is-
raël.

3. Conditions atmosphériques
– Exigée par les ravisseurs.

4. Brome – Énervant.

5. Île de Grèce, dans la mer
Egée – Abréviation courante.

6. Apparition – Cheval sans
vigueur.

7. Revenir chez soi.

8. Garde le silence (Se)
– Grossier.

9. Irrésolu – Bête des bois.

10. Célèbre verger – Gros
requin.

11. Organisée selon un horaire
précis – Fournis des mar-
chandises à.

12. Greffe – Souhaitée.

VERTICALEMENT
1. Qui est à quel rang ?

2. Ergot du coq – D’une grande
chaîne de montagnes.

3. Peut se dire d’une balle
– Perçant.

4. Époques – Colle.

5. Profane.

6. Radon – Éventrée.

7. Cheminées – Fourbes.

8. Comètes.

9. Atomes – Attelle.

10. Statuettes d’Hollywood
– Exposer à l’air.

11. Petit poisson d’ornement
– Exprime l’amusement.

12. Pénètre – Compact.
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IN MEMORIAM

BELLEAU (EUGÈNE (GENE))
73 ans, Sherbrooke
CAYER (THÉRÈSE (ROBERGE))
90 ans, Magog
CHABOT (CHARLOTTE (ROY))
101 ans,Weedon
GAGNÉ (CLÉMENT (CHICO))
90 ans,Weedon
GIROUX (YVETTE (SOUCY))
96 ans, Sherbrooke
GRONDIN (ASHLEY)
1 mois et demi,Thetford Mines

IRELAND (NORMAND)
75 ans,Trois-Rivières
LACHANCE (JÉRÔME)
94 ans,Victoriaville
LEMAY (THÉRÈSE)
88 ans, Coaticook
MAURICE (JEANNINE (LANGLOIS))
86 ans, Asbestos
PIDGEON (RUBY LOUISE)
75 ans, Sherbrooke
VALLIÈRES (YVETTE (BLANCHETTE))
92 ans, East Angus, native de La Patrie

Nous offrons nos condoléances
aux familles éplorées

YVETTE (SOUCY) GIROUX
(1921 - 2017)
À Sherbrooke, au CSSS-IUGS, Pavillon Saint-Joseph, le 20 janvier 2017, à l’âge de
96 ans est décédée madame Yvette Soucy Giroux, épouse de feu Maurice Giroux,
fille de feu Rose- Délima Tremblay et de feu Félix Soucy, autrefois de Bromptonville.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie, 72 rue Curé-
Larocque, Sherbrooke (arrondissement Brompton), le vendredi 27 janvier 2017 de
19 h à 21 h 30 ainsi que le samedi 28 janvier de 9 h à 10 h 30. Les funérailles
seront célébrées en l'église Sainte-Praxède de Bromptonville, 35 rue Curé-
Larocque, Sherbrooke, le samedi 28 janvier à 11 h. L’inhumation aura lieu à une
date ultérieure au cimetière paroissial.

Madame Soucy Giroux laisse dans le deuil ses enfants : Bertrand (Francine
Marcotte), Richard (Martine St-Pierre) et Sylvie (René Kendall); ses petits-enfants:
Jean-François (Émilie), Sébastien (Émilie), David ( Anny-Audrey), Alexandre

(Audrey) et Camille (Meeka) ainsi que deux arrière-petits-fils, Raphaël et Xavier. Elle était la soeur de feu
Julien (Gabrielle Normand), Thérèse (feu Gaston Chamberland), feu Florence (feu Ferdinand-Paul Boucher),
Marthe (feu René Thibault), Jeanne d’Arc (feu Benjamin Châtelois) et Hermance (feu Jean-Paul Caya) et la belle-
soeur de Irène Giroux (feu Lionel Therriault) et de feu Edmond Giroux (Monique Bourgault). Elle laisse
également dans le deuil de nombreux neveux, nièces, autres parents et amis.

La famille désire remercier, sincèrement et de tout coeur, tout le personnel du 2e étage, du CSSS-IUGS Pavil-
lon Saint-Joseph, pour les bons soins et l’amour que madame Soucy a reçus de vous tous.

En guise de sympathie, des dons à la FONDATION VITAE au 375, rue Argyll, Sherbrooke, QC J1J 3H5 ou à LA
MAISON AUBE-LUMIÈRE au 3071, 12e Avenue Nord, Sherbrooke, QC J1H 5H3.

Coop. funéraire de l’Estrie (Bromptonville)
72, rue du Curé-Larocque, Sherbrooke, Qc
info@coopfuneraire.com
Tél. 819 565-7646 – Téléc.: 819 348-3777

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

EUGÈNE (GENE) BELLEAU
(1943 - 2017)

À Sherbrooke, le 20 janvier 2017, à l'âge de 73 ans, est décédé subitement M. Eugène Belleau, fils
de feu Patrick Belleau et de feu Yvonne St-Pierre, demeurant à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Steve L. Elkas Inc., 4230, rue Bertrand-Fabi,
Sherbrooke Qc, le vendredi 27 janvier 2017 de 19 h à 22 h et le samedi 28 janvier 2017 à
compter de 10 h. Une cérémonie d'adieu sera célébrée à 12 h, à la chapelle du Complexe funéraire
Steve L. Elkas.

Monsieur Eugène Belleau laisse dans le deuil ses enfants : Martin (Katya Lavoie) et Patrick
(Nathalie Lussier); la mère de ses enfants Louise Tardif; ses petits-enfants : Eliane, Adam, Louis-
Alexandre, Félix-Antoine, Loïc et Jérémy; ses frères et soeurs : Liliane (feu Elphège), Lucille (feu
Benoit), Patricia (Yvan), Marielle (feu Paul) Gilberte (feu Claude) et Adrien; sa belle-mère Rita
Marois Tardif; ses beaux-frères et belles-soeurs : Céline (Michel), Ginette (Jean-Guy), Claudette

(Jean), Pauline (Jean-Guy) et André (Lucie), ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et autres parents et amis.

Toutes marques de sympathie peuvent se traduire par des dons à la FONDATION DES MALADIES DU COEUR ET DE L'ACV
(2630 King Ouest, bureau 100, Sherbrooke, Qc, J1J 2H1).

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

THÉRÈSE (ROBERGE) CAYER
(1927 - 2017)

Au Centre Hébergement Memphrémagog, le 20 janvier 2017, à l’aube de ses 90 ans, est
décédée madame Thérèse Roberge, épouse de feu monsieur Luc Cayer et fille de feu
madame Éxilda Marcoux et de feu monsieur Jean-Baptiste Roberge. Elle demeurait à Magog.

La famille recevra les condoléances, à la Coopérative funéraire de l'Estrie de Rock Forest, 951
rue du Haut-Bois Sud, Sherbrooke, le samedi 28 janvier 2017 de 9 h à 11 h. Une liturgie de
la Parole sera célébrée au salon le même jour à 11 h. La mise en terre suivra au cimetière
St-Roch.

Madame Roberge Cayer laisse dans le deuil ses enfants : Serge (Sonia), Nicole, Alain, Lyne
(Michel), Sylvain (Joanne), Bruno (Josée), Vincent (Pamela) et Manon (Mathieu). Elle était
également la mère de feu Daniel. Elle laisse aussi dans le deuil ses 14 petits-enfants et

12 arrière-petits-enfants ainsi que les nombreux membres des familles Roberge et Cayer.

La famille désire remercier le personnel de l'hôpital de Magog, pour les bons soins que madame Roberge Cayer a re-
çus durant son séjour.

Coopérative funéraire de l’Estrie
951, du Haut-Bois Sud,Sherbrooke J1N 2C8
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

CHARLOTTE (ROY) CHABOT

Au CHSLD deWeedon, le 17 janvier 2017, est décédée Mme Charlotte Roy à l’âge de 101 ans,
épouse de feu Gérard Chabot, demeurant à Weedon.

Mme Chabot repose aux Résidences funéraires Fréchette, 560, 1re avenue, Asbestos. La
famille recevra les condoléances des parents et amis le jour de la Liturgie, le samedi 28
janvier 2017, à compter de 13 h. La Cérémonie d'Adieu suivra à 15 h au salon funéraire.
Inhumation au cimetière de St-Georges-de-Windsor.

Mme Roy Chabot laisse dans le deuil ses enfants : Marie-Thérèse (feu Harold Vincent),
Kingston, Ontario; Micheline (Gérard Gaudreau), Weedon; Huguette, Victoriaville; ses petits-
enfants : Allen (Leni), Dean (Rita), Lynn (André), Luc (Lyne), Linda (Mario), Patrick, Ghislain et
Annie; ses 14 arrière-petits-enfants; elle était la soeur de : Sr Marguerite, Jules (Simone

Charland), Juliette (feu Walter Roux), Jeanne (feu Arsène Jourdain), Valère, feu Roger (feu Adrienne Morin),
feu Sr Marcelle, feu Lucille, feu Paul (Anita Devin) et feu Joachim (Marianne). Elle laisse également sa belle-soeur
Cécile Chabot (feu Lucien Forgues), la famille Chabot de même que plusieurs autres parents et amis.

Les Résidences funéraires Fréchette
560, 1re avenue C.P. 113
Asbestos (Québec) J1T 3M9
Tél.: 819 879-2233 - Téléc.: 819 879-6844

Noël Fréchette,prés. thanatologue
Sylvie Fréchette, dir. thanatopractrice
deces@funerairefrechette.com
Affilliée à la C.T.Q.

CLÉMENT (CHICO) GAGNÉ
(1926 - 2017)

Au CIUSSS de l’Estrie CHUS-Centre d’HébergementWeedon, le 18 janvier 2017, à l’âge
de 90 ans, est décédé M. Clément (Chico) Gagné, conjoint de Mme Monique Fontaine,
fils de feu Louis Gagné et de feu Régina Gagné, demeurant à Weedon.

La famille accueillera parents et amis au Centre funéraire Jacques & Fils, 260, rue des
Érables,Weedon, le samedi 28 janvier 2016 à compter de 9 h. Une cérémonie d’Adieu
sera célébrée le samedi 28 janvier à 11 h en la chapelle du centre funéraire. Les
cendres seront déposées au cimetière St-Janvier de Weedon à une date ultérieure.

Outre sa conjointe, M. Clément (Chico) Gagné laisse dans le deuil ses enfants : Manon
(Marco Larrivée) et Gilles; ses petits-enfants : Mélissa Larrivée (Samuel Fontaine), Tanya Larrivée et Camylle
Gagné (Sylvain Carrier); ses soeurs : Lucienne,Alma et Irène; sa belle-soeur: Solange (Raoul Trépanier). Il laisse
également dans le deuil plusieurs neveux, nièces, autres parents et amis.

Complexe funéraire Jacques et fils Inc.
260, rue des Érables
Weedon (Québec) J0B 3J0
Tél.: 819 583-0444

Téléc.: 819 583-0908
www.jacquesetfils.com
Jean-Pierre Jacques, pdg.
François P. Jacques, directeur

ASHLEYGRONDIN

À Weedon, le 11 janvier 2017, est décédée accidentellement à l'âge de 1 mois et demi,
Ashley Grondin, enfant adorée de Stéphanie Latulippe et de Yanick Grondin.

Elle laisse dans le deuil ses parents : Stéphanie et Yanick; sa soeur Lily-Rose; ses grands-
parents : Rock Latulippe conjoint de Francine Mathieu, Manon Carrier conjointe de Gilbert
Fortier ainsi que Rémi Grondin; ses arrière-grands-parents : Thérèse Roy épouse de
feu Alexandre Latulippe, Thérèse Lambert épouse de feu André Mathieu, Angèle Marchand
épouse de feu Yvon Carrier, Reynaud Fortier époux de Hélène Gamache; ses oncles et
tantes : Alexandre Latulippe conjoint de Mélanie L. Hubert, Daniel Latulippe conjoint de
Marika Boily, Steeve Fortier conjoint de Isabelle Tremblay et elle laisse également ses
cousins et cousines Méghane Fortier, Cédric Fortier et William Latulippe ainsi que nombreux
autres parents et amis.

La famille accueillera les condoléances le samedi 28 janvier de 9 h à 12 h et à compter de 13 h au Centre funéraire
Gamache & Nadeau, 590, rue St-Alphonse Sud, Thetford Mines. Parents et amis sont invités à se joindre à la famille
pour une cérémonie des anges, qui aura lieu le samedi 28 janvier à 16 h 30 à la Chapelle du Centre funéraire
Gamache & Nadeau, 590, rue St-Alphonse Sud Thetford Mines.

Maison Gamache et Nadeau
590, rue St-Alphonse Sud
Thetford Mines(Québec) G6G 3V8
Membre de la C.T.Q.

Tél.: 418 335-9169
Télec. : 418 335-9699
www.gamachenadeau.ca



jeudi 26 janvier 2017  laTribune24   ActuAlités
24 jeudi 26 janvier 2017 laTribune

NORMAND IRELAND
(1941 - 2017)

À son domicile, le 18 janvier 2017, est décédé à l’âge de 75 ans, M. Normand Ireland,

fils de feu Raoul Ireland et de feu Marie-Jeanne Guillemette, demeurant à Trois-

Rivières. Il était membre de l’ordre des Francs-Maçons.

La famille accueillera parents et amis au Centre funéraire Rousseau, 3300, boul. des

Forges, Trois-Rivières, Qc., G8Z 1V6, le dimanche, jour des funérailles, à partir de 9 h.

Un hommage à sa vie aura lieu le dimanche 29 janvier, à 11 h, au Mémorial du centre

funéraire. L’inhumation aura lieu au cimetière de Sherbrooke à une date ultérieure.

Le défunt laisse dans le deuil ses fils : Steven Ireland (Frangina Mamadi Tete) et David

Ireland; ses petits-enfants : Arielle et Meg Ireland; la mère de ses fils Rose-Marie Tucci; son frère, sa soeur et

son beau-frère : Guy Ireland, Jane Ireland (Gilles Champagne) ainsi que ses neveux, nièces, cousins, cousines

et amis.

Centre funéraire Rousseau

3300, boulevard des Forges

Trois-Rivières, Qc

Tél.: 819 374-6225 – Téléc.: 819 374-6227

www.centrerousseau.com

Entreprise afiliée à la CTQ

JÉRÔME LACHANCE

Entouré des siens, à l'Hôtel-Dieu d'Arthabaska, le samedi 24 décembre 2016, est décédé à l'âge

de 94 ans, M. Jérôme Lachance, époux de feu Pauline Carrière. Il était domicilié à Victoriaville.

Il laisse dans le deuil ses enfants : Guy (Chantal Huard), Louise et Claud. Il était aussi le père de

feu Michel. Il laisse aussi dans le deuil ses petits-enfants : Katherine (Jean-François), Frédérick (Karine),

Isabelle (Jean-François), Gabriel (Karine), Philippe-Antoine (Béatrice) et Camille (Pierre-Alexandre);

ses arrière-petits-enfants : Léa et Guillaume Thivierge, Ulysse et Gaël Lachance, Émily et Érika

Tanguay ainsi que William et Sarah Ledoux. Il laisse également dans le deuil sa soeur Thérèse

Lachance Létourneau et sa famille, ses neveux et nièces ainsi que plusieurs autres parents et amis.

La famille recevra les condoléances le samedi 28 janvier 2017, jour des funérailles, à compter de

10 h, directement à l'église St-Christophe d'Arthabaska. Les funérailles suivront à 11 h, au même

endroit.

La famille tient à remercier tout le personnel des soins intensifs de l'Hôtel-Dieu d'Arthabaska pour les bons soins prodigués.

Vos marques de sympathie peuvent se traduire par un don à la FONDATION DE L'HÔTEL-DIEU D'ARTHABASKA. Les
formulaires seront disponibles sur place ou sur notre site internet.

Centre funéraire Grégoire et Desrochers

1300, rue Notre-Dame Est

Victoriaville (Québec)

Tél.: 819 752-5131

Téléc.: 819 752-2322

info@gregoiredesrochers.com

www.gregoiredesrochers.com

Affilié à la C.T.Q.

THÉRÈSE (LEMAY)MARCOUX
À Coaticook, le 20 janvier 2017, est décédée Mme Thérèse Lemay Marcoux à l'âge de 88 ans. Elle

était l'épouse de Denis Marcoux et demeurait à Coaticook.

La famille accueillera les parents et amis au salon funéraire Charron et fils le vendredi 27 janvier

de 19 h à 21 h ainsi que le jour des funérailles, de 8 h 30, jusqu'au départ du salon à 9 h 45. Les

funérailles seront célébrées le samedi 28 janvier à 10 h, à l'église St-Jean L'Évangéliste.

L'inhumation au cimetière St-Edmond suivra à une date ultérieure. Elle laisse dans le deuil, outre

son époux, ses fils : Luc (Connie Marcoux), Richard (France Bouchard), Bernard (Brigitte Langevin),

Michel (Doris Robert), feu Yves et Pierre (feu Lise Riendeau); ses petits-enfants : Thierry, Robin,

Philippe, Dominic, Marie-Chantal, Adrian, David, Christina, Simon, Pnina-Soleil et Joanie ainsi que

ses arrière-petits-enfants et ses frères et sours : feu Rita (Gilles Donaldson), feu Denis (Pierrette

Caron), Henriette (feu Martial Tremblay), Gérard (feu Rollande Goodsell), Claudette (Égide Paré) et

feu Réal (Lise Reynolds); ses beaux-frères et belles-sours : feu Fernand (feu Laurence Dubois), feu

Myrelle (feu Stewart Rees), feu Pierrette (feu Roger St-Pierre), feu Jeannine (feu André Desforges)

et feu Léo (Henriette Major), ainsi que plusieurs neveux et nièces, autres parents et amis. La famille désire remercier

sincèrement le personnel du Centre de santé de Coaticook, particulièrement le Dre Louise Dussault ainsi que madame Lisette

Cliche qui ont su donner à Mme Marcoux de bons soins et du soutien jusqu'à la fin. En guise de sympathie, des dons à la

FONDATION DU CENTRE DE SANTÉ DE COATICOOK, seraient appréciés.

Résidence funéraire Charron et fils Inc.

228, rue Child

Coaticook (Québec) J1A 2B6

Tél.: 819 849-4141

Stéphane Charron, président

Claude Charron, directeur

info@charronetfils.com

Site Web: www.charronetfils.com

JEANNINE (LANGLOIS)MAURICE
(1930 - 2017)
Au CSSS des Sources le 21 Janvier 2017 est décédée Mme Jeannine Langlois à l'âge de 86 ans,

épouse de M. Léonard Maurice demeurant à Asbestos.

La famille recevra les condoléances au Centre funéraire Dupuis, 550, 1re avenue, Asbestos, Qc.,

J1T 3X4, le samedi 28 Janvier 2017 à compter de 10 h jusqu’à la cérémonie d’adieu qui sera

célébrée à 14 h au salon même. Il y a eu crémation et les cendres seront déposées au

columbarium Dupuis .

Madame Langlois Maurice laisse dans le deuil, outre son époux Léonard, sa fille Carole (Daniel

Bellefleur), elle était aussi la mère de feu Richard (Louise Jutras); ses petits-enfants : Valérie

(Sébastien Gosselin), Ian (Marjolaine Monette), Olivier (Valérie Yergeau) et Nicolas (Katy Lessard)

ainsi que ses arrière-petits-enfants, Olivia et Elliott. Elle laisse aussi dans le deuil ses frères et

soeurs : Jean-Guy (Odette Mathieu), Gilles (Nicole Parent), Monique (Gérard Fortier) et Ginette (Pierre

Boulanger); ses belles-soeurs Claire (Fernand Chabot) et Noëlla (feu Kenneth Kendall) ainsi que

plusieurs neveux, nièces, autres parents et amis. En témoignage de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ ALZHEIMER DE
L’ESTRIE, 375, rue Argyll, Edifice Norton, local 0625, Sherbrooke, J1J3H5, seraient grandement appréciés de la famille. La
famille aimerait remercier sincèrement le personnel soignant du CSSS des Sources, spécialement le Dr Landry ainsi que le

personnel de la Résidence Manoir Jeffrey pour leur dévouement et professionnalisme.

Centre funéraire Dupuis

148, rue Daniel Johnson

Danville Québec

www.salonsdupuis.com

Tél.: 819 839-1313

Téléc.: 819 879-4406

Pierre Dupuis, président

Jean-Guy Dupuis, directeur

RUBY LOUISE PIDGEON

Au centre Mathieu Froment-Savoie de Gatineau, le l9 janvier 2017, à l'âge de

75 ans, est décédée madame Ruby Louise Pidgeon, fille de feu Claire Blais et

de feu Clinton Pidgeon, demeurant à Sherbrooke.

Madame Pidgeon laisse dans le deuil son ex-mari Augustine Piva, ses trois fils

Paul, Francis et James, son petit-fils Albert et sa belle-fille Sulan. Elle laisse éga-

lement dans le deuil de nombreux cousins, cousines et amis.

Les services seront célébrés ce printemps à Sherbrooke.

La famille désire remercier de tout coeur le personnel du centre. En témoignage de sympathie, des

dons au CENTRE MATHIEU FROMENT-SAVOIE au 170, rue Sherbrooke, Gatineau QC., J8Y 2L6,

seraient appréciés.

YVETTE (BLANCHETTE) VALLIÈRES
(1924 - 2017)
Au Centre Multiservices de Santé et des Services Sociaux d’East Angus, le 17 janvier 2017, à l’âge

de 92 ans, est décédée Mme Yvette Blanchette, épouse de M. Jean-Claude Vallières, fille de

feu Joseph Blanchette de feu Amanda Côté, demeurant à East Angus et native de La Patrie.

La famille accueillera parents et amis au Centre funéraire Jacques & Fils, 44, rue Garneau, La

Patrie, le vendredi 27 janvier 2017 de 14 h à 17 h et de 19 h à 21 h ainsi que le samedi 28 janvier

2017 à compter de 9 h. Les funérailles auront lieu le 28 janvier 2017, à 11 h, en l’église St-Pierre

de La Patrie. Inhumation au cimetière paroissial.

Outre son époux, Mme Yvette Blanchette laisse dans le deuil ses enfants : André (Nicole Blais),

feu Réjean (Réjeanne Vachon), Roland (Martine Cabana), Francine (Pierre Vézina) et Suzanne

(Daniel Blais); ses 7 petits-enfants : Denis, Mario,André, Marie-Eve, Jocelyn, Stéphanie et Johanie;

ses 10 arrière-petits-enfants : Keven,Mélodie, Jérémie,Mérédith, Léonie, Juliane,Alex,Yan, Léa et

Mathis; elle était la soeur de : Jeannette et feu Fernande; la belle-soeur de : Conrad (Eliane Gilbert), feu Réjeanne, feu Gilles

(feu Jeannine Charland), feu Bertrand (feu Lucie Gauthier), Jacqueline (Bertrand Lareau), feu Jacques (Marcelle Côté) et

Pierrette (feu Marcel Charron). Elle laisse également une amie de la famille Marielle Alarie ainsi que plusieurs neveux,

nièces, cousins, cousines, autres parents et amis.

Complexe funéraire Jacques et fils Inc.

44, rue Garneau

La Patrie(Québec) J0B 1Y0

Tél.: 819 583-0444

Téléc.: 819 583-0908

www.jacquesetfils.com

Jean-Pierre Jacques, pdg.

François P. Jacques, directeur

MAGDALINE BOUTROS

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Une récente étude de Sta-
tistique Canada sonne l’alarme quant à la 
place qu’occupera la langue française dans 
les foyers québécois et canadiens d’ici 2036.

Selon les données publiées dans le document 
« Projections linguistiques pour le Canada, 
2011 à 2036 », rendu public mercredi, le poids 
démographique de la population de langue 
maternelle française au Québec devrait chu-
ter de 79 pour cent en 2011 à une proportion 
oscillant entre 69 et 72 pour cent en 2036.

À l’échelle canadienne, cette proportion 
devrait fléchir de 21,3 pour cent en 2011 à un 
taux se situant entre 17 et 18 pour cent en 2036.

La précarité de la langue française à l’exté-
rieur du Québec est tout aussi inquiétante. 
La proportion de francophones hors Québec 
devrait fondre de 3,8 pour cent en 2011 pour 
s’établir à environ 2,7 pour cent en 2036.

La langue anglaise devrait connaître un sort 
similaire à celui de la langue française. Le 
poids démographique de la population de 
langue maternelle anglaise au pays dégringo-
lera de 58,7 pour cent en 2011 à un seuil s’éta-
blissant entre 52 et 56 pour cent en 2036.

Cette chute est attribuée, par les auteurs de 
l’étude, à l’accroissement de l’immigration, 
qui deviendra le « principal moteur de crois-
sance démographique au Canada ». Alors que 

les immigrants représentaient 20,7 pour cent 
de la population canadienne en 2011, ce taux 
devrait se hisser à 24,5, voire 30 pour cent, au 
cours des deux prochaines décennies.

Au Québec, les scénarios de projection des 
chercheurs René Houle et Jean-Pierre Corbeil 
ne parviennent pas à établir précisément si 
la part de personnes ayant l’anglais comme 
langue maternelle s’accroîtra ou diminuera 
d’ici 2036. Alors que la proportion d’anglo-
phones s’établissait à 8,2 pour cent de la 
population québécoise en 2011, elle devrait 
atteindre un taux se situant entre 7,9 et 8,8 
pour cent en 2036.

HAUSSE DU FRANÇAIS COMME 
LANGUE D’USAGE

Les auteurs de l’étude font toutefois valoir 
que la population dont la langue d’usage est 
le français — c’est-à-dire la langue qui est 
parlée à la maison, même si ce n’est pas la 
langue maternelle — connaîtra une hausse. 
Elle devrait passer de 5,5 millions en 2011 à 7 
ou même 7,3 millions de personnes en 2036. 
Ce gain représentera tout de même une dimi-
nution relative de la proportion de Québécois 
parlant le français à la maison, la faisant passer 
de 81,6 pour cent en 2011 à une part se situant 
entre 74 et 76 pour cent en 2036.

L’anglais devrait mieux tirer son épingle du 
jeu. Si l’on se fie à cet indicateur, le poids de 
l’anglais dans la population canadienne devrait 
bondir de 75,4 pour cent en 2011 à 77,8 pour 
cent en 2036. 

la place du français 
chutera d’ici 2036
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THETFORD MINES — Le député de 
Mégantic-L’Érable, Luc Berthold, 
le maire de Thetford Mines, Marc-
Alexandre Brousseau et l’ingénieur 
minier et secrétaire de la CCITM, 
Pierre Laroche, ont chacun à leur 
façon lancer un message unanime 
au gouvernement d’Ottawa. En cas 
d’interdiction totale de l’amiante, 
les entrepreneurs de la région de-
vront conserver un accès perma-
nent aux haldes de résidus miniers.

Après avoir brossé un historique 
du dossier de l’amiante à la fois au 
niveau du gouvernement d’Ottawa 
que de celui de Québec, le député 
Luc Berthold a souligné qu’aucune 
garantie écrite assurait l’accès per-
manent aux résidus miniers. « Si 
la région n’est pas derrière nous, 
nous n’aurons pas l’écoute du gou-
vernement dans le dossier de la 
future réglementation interdisant 
l’amiante sous toutes ses formes. Il 
ne faut pas se chercher des alliées 
à Ottawa. Nous avons un bulldozer 
devant nous. Il faut nous battre pour 
nous, pour nos jeunes. La ministre 
doit également venir nous voir en 
région pour comprendre la problé-
matique », a-t-il averti devant un 
auditoire de près de 100 personnes 
constituant les forces vives de la 
région.

Argumentant dans le même sens 
que le député Berthold, le maire 
Brousseau a affirmé avoir hâte que la 
science et les faits reprennent le des-
sus dans ce dossier. « Il faut rendre 
leur position gênante avec une argu-
mentation solide contre leurs motifs 
flous. Nous avons l’obligation de sen-
sibiliser le gouvernement d’Ottawa, 
d’ouvrir la machine. Il ne faut pas 
laisser tout le terrain aux groupes 
de pression. J’espère que le reste de 
la démarche fera preuve de plus de 
considération pour notre milieu. 
On souhaite seulement du gros bon 
sens », a-t-il déclaré en soulignant 
l’immense potentiel économique 
des résidus, le dynamisme et la créa-
tivité des entrepreneurs de la région.

L’ingénieur minier Pierre Laroche 
a appelé le gouvernement à une 
extrême prudence dans ce dossier 
en soulevant un argument de taille.

« La voie du bannissement n’est 
pas la meilleure idée du siècle. À ma 
connaissance, avec l’interdiction 
de l’amiante, ce serait la première 
fois au Canada que l’on bannit une 
richesse naturelle. Ils devraient être 

prudents. De l’amiante, il y en a par-
tout même dans les mines de nic-
kel. Il y en a en Ontario, au Yukon, 
en Colombie Britannique, à Terre-
Neuve. Le bannissement est exces-
sif, radical, irréversible. C’est une 
approche totalitaire. »

« Il faut rendre leur 
position gênante avec 
une argumentation 
solide contre leurs 
motifs flous. »

 — Marc-Alexandre Brousseau

M. Laroche a parlé de la liberté 
d’entreprendre et a également répé-
té que la région devra se battre pour 
conserver un droit d’accès aux rési-
dus miniers.

Plusieurs figures importantes du 
secteur de l’amiante assistaient à 
ce dîner-conférence dont Jean-
Marc Leblond, président de l’Inter-
national Chrysotile Association, 
Clément Godbout, ex-président 
de l’ex-Institut du chrysotile, Serge 
Boilard, président du Mouvement 
Pro-Chrysotile, Mario Simard de la 
Société Asbestos Ltée, John LeBou-
thillier, président de la Société Maza-
rin, le ministre Laurent Lessard 
et de très nombreux autres cher-
cheurs, entrepreneurs et hommes 
et femmes d’affaires de la région.

INTERDICTION DE L’AMIANTE

Thetford Mines 
réclame un 
accès aux haldes

YANICK POISSON

ypoisson@latribune.qc.ca

DRuMMONDvILLE — Considérant 
qu’Optilab représente des dangers 
bien réels, tant pour la population 
que pour le personnel du CIuSSS-
MCQ, la Confédération des syndi-
cats nationaux (CSN) a demandé au 
ministre Gaétan Barrette de mettre 
le projet en veilleuse, au moins le 
temps qu’on le redéfinisse et qu’on 
l’améliore.

« Il y a peut-être des changements à 
faire dans les laboratoires, admet la 
vice-présidente de la Fédération de la 
santé et des services sociaux, Mélissa 
Gaouette, mais il faut le travailler en-
semble, il faut s’assurer de la viabilité 
et de la sécurité du projet ».

Le syndicat fait notamment allu-
sion à un système informatique qui 
n’est pas prêt à accueillir le nouveau 
projet, ainsi qu’à des problèmes 
logistiques en lien avec la conser-
vation et le transport de prélève-
ments. La situation est d’autant plus 
vraie au Centre-du-Québec où des 
événements fâcheux sont survenus 
lors du déménagement de plusieurs 
départements vers Trois-Rivières.

« Il y a eu une panne informatique 
d’une semaine lors de l’implan-
tation du réseau régional. Lors de 
l’automatisation d’un appareil à 
Trois-Rivières, il y a eu des pertes de 
spécimens. C’est vers ça qu’on s’en 
va et à travers la province. C’est vrai-
ment problématique », ajoute-t-elle.

Jean Lacharité, vice-président de la 
CSN, s’inquiète surtout de la sécurité 
des prélèvements qui devront par-
courir de grandes distances sur les 

routes du Québec. En période hiver-
nale, les conditions routières sont 
souvent difficiles, ce qui met en péril 
ces spécimens souvent d’une impor-
tance capitale pour les patients.

« Tout ceci sans compter la perte 
d’expertise que subiront les régions. 
On déplace les services vers les 
grands centres et on contribue à 
l’éloignement et à l’appauvrissement 
des régions », déplore-t-il.

La CSN déplore surtout qu’Optilab 
soit géré par un groupe de médecins 
spécialistes et que les technologistes 
médicaux, qui sont pourtant mieux 
informés de la réalité terrain, n’ont 
pas été consultés lors de la concep-
tion et de la mise en place du projet.

UN APPEL AUX  
FEMMES DU PLQ

Au Québec, ce sont plusieurs 
centaines de techniciennes au 
laboratoire qui se retrouvent dans 
l’incertitude. Au Centre-du-Québec, 

on prévoit que 51 postes seront éli-
minés, comparativement à 18 en 
Mauricie. Cette situation provoque 
de la détresse chez plusieurs travail-
leurs, majoritairement des femmes, 
qui se demandent ce que l’avenir 
leur réserve. 

« Elles se disent qu’elles verront 
peut-être leur emploi être dépla-
cé à 100 ou 200 kilomètres. Pas 
évident quand tu as des enfants 
à la garderie ou à l’école. C’est un 
chambardement important qui 
suscite de l’inquiétude. Ce dont on 
se rend compte, c’est qu’au bout du 
compte, il y aura moins d’emplois 
pour les femmes », regrette Josée 
Marcotte, vice-présidente de la 
FSSS-CSN.

Cette dernière a d’un même 
mouvement lancé un appel aux 
femmes du Parti libéral du Québec 
afin que d’un élan de solidarité, elle 
convainque le ministre de la Santé 
de mettre un frein à son projet.

La CSN demande un 
moratoire au projet Optilab

Josée Marcotte, Jean Lacharité et Mélissa Gaouette demande qu’on mette un 
frein au projet d’Optilab. — PHOTO Éric BeauPrÉ
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En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.
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Ce vendredi, 55 MILLIONS $

+ 4 LOTS DE 1 MILLION $ (approx.)
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www.lesalondubingo.com

4201, boul. Bertrand-Fabi, Sherbrooke • 819 565-7727
Coopérative des bingos de Sherbrooke/Lic. 20140501462602 * Il est interdit de vendre ou de procurer à un mineur un livret, une carte

ou un billet surprise. Vous devez être âgé(e) de 18 ans et plus pour jouer au bingo.

Lundi 19 h
Mardi 13 h
Mercredi 13 h et 19 h
Jeudi 19 h
Vendredi 19 h
Samedi 19 h
Dimanche 13 h et 19 h

Horaire des Bingos

Ouvert dès 9 h 30 tous les jours
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LAUSANNE, SUISSE — Le jamaïcain usain 
Bolt a perdu l’une de ses neuf médailles d’or 
olympiques en raison du cas de dopage de 
son coéquipier nesta Carter.

Le Comité international olympique (CiO) 
a indiqué que les nouvelles analyses des 
échantillons provenant des jeux olym-
piques de 2008 ont démontré que Carter a 
subi un test positif pour du méthylhexanéa-
mine, un stimulant interdit.

Carter et Bolt ont été coéquipiers victo-
rieux du relais 4X100 mètres des jeux de 
Pékin, en compagnie de Michael Frater et 

asafa Powell. ils avaient établi une marque 
mondiale en franchissant la distance en 
37,10 secondes. Carter était parti premier; 
Bolt, troisième.

Pour le CiO, « l’équipe jamaïcaine est dis-
qualifiée » et doit retourner « ses médailles, 
épinglettes et diplômes ».

Les jeux de Pékin ont vu Bolt de complé-
ter le premier de trois balayages consécu-
tifs aux 100, 200 et 4X100 m aux jO.

Bolt et Carter conserveront leur médaille 
d’or obtenue lors du relais des jeux de 
Londres, en 2012.  THE ASSOCIATED PRESS

athLétisMe

Bolt perd la médaille d’or du relais de Pékin
MONTRÉAL — Le nouveau directeur géné-
ral des alouettes de Montréal, Kavis reed, a 
choisi de s’entourer de deux adjoints.

Catherine raîche a été nommée mercredi 
directrice générale adjointe aux opérations 
football, tandis que joe Mack a été embau-
ché à titre de directeur général adjoint au 
personnel des joueurs.

diplômée en droit de l’université de sher-
brooke, raîche s’est jointe aux alouettes en 
décembre 2015 en tant que coordonnatrice 
de l’administration football, aidant l’équipe 
dans plusieurs rôles, dont la gestion du  

plafond salarial, la négociation et la rédac-
tion de contrats, les voyages de l’équipe, 
ainsi que diverses autres tâches. 

Pour sa part, Mack a connu du succès au-
tant dans la nFL que dans la LCF, incluant 
un championnat avec les Blue Bombers de 
Winnipeg, en 1984, ainsi qu’une victoire au 
super Bowl XXvi avec les redskins de 
Washington. dans son nouveau rôle avec 
les alouettes, il supervisera le département 
du personnel des joueurs et sera respon-
sable des dépisteurs de l’équipe. LA PRESSE 

CANADIENNE

aLOuettes

Le d.g. Kavis Reed choisit ses adjoints

5140369  

midiSpéciaux du midi 15 choix
à partir9,95$SOUPE • CAFÉ • DESSERT inclus

desDAMES
crevettes à l’ail2,99$à partir de 16h

www.brasserielacbrompton.com
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MELBOURNE, AUSTRALIE — Milos 
Raonic a été éliminé des Interna-
tionaux d’Australie, mercredi.

Le Canadien, troisième tête de 
série du tournoi, a été vaincu 6-4, 
7-6 (7) et 6-4 par l’Espagnol classé 
neuvième Rafael Nadal en quarts 
de finale.

Raonic, plus haute tête de série 
toujours active après les élimina-
tions surprises de Novak Djokovic 
(no 2) au deuxième tour et d’An-
dy Murray (no 1) au quatrième, 
tentait d’égaler sa meilleure per-
formance dans ce tournoi en 
atteignant les demi-finales pour la 
deuxième année d’affilée. 

Le Canadien a peiné dès le début 
du tournoi. Frappé par un virus la 
semaine dernière, il a dû garder le 
lit pour une journée entière. Son 
rythme ne semblait d’ailleurs pas à 
point face à Roberto Bautista Agut 
en huitièmes de finale, où il a com-
mis 55 fautes directes.

S’il semblait en meilleure forme 
contre Nadal, il a de nouveau été 
ennuyé par sa blessure aux adduc-
teurs, subie au tournoi de Brisbane.

« Les deux dernières semaines et 
demie ont été très difficiles, a-t-il 
admis. (...) J’étais plutôt en bonne 
condition physique. Nous avions 
bien contrôlé cette blessure, mais 
(mercredi), je me suis blessé à un 
autre endroit. »

Il a dû faire appel au soigneur 
pendant la deuxième manche.

En demi-finale, Nadal affron-
tera le Bulgare classé 15e Grigor 
Dimitrov, tombeur du Belge David 
Goffin, no 11. L’autre demi-finale 
opposera deux Suisses, Roger 
Federer et Stanislas Wawrinka.

C’est la première fois depuis les 
Internationaux de France de 2014 
que Nadal atteint le carré d’as 
d’un tournoi du Grand Chelem. 
Son retour assure la présence de 
trois trentenaires en demi-finales, 
une première depuis l’édition 1968 
de Roland-Garros  : Nadal est 
âgé de 30 ans; Federer a 35 ans; 
tandis que Wawrinka a soufflé 
31 chandelles.

Il n’y a pas que les chez les 
hommes où les trentenaires ont 
bien fait : le scénario s’est répé-
té dans le tableau féminin, avec 
les victoires de Serena Willams, 
34 ans, et de Mirjina Lucic-Baro-
ni, 35 ans. AVEC L’ASSOCIATED PRESS

INTERNATIONAUX D’AUSTRALIE

Nadal écarte Raonic

PASCAL MILANO

La Presse

MONTRÉAL — Qu’ils aient déjà 
retrouvé une place ailleurs ou non, 
d’anciens joueurs du FC Montréal, 
consultés par La Presse, critiquent 
la façon avec laquelle l’Impact a 
mis un terme à l’existence de sa 
filiale USL. Autant que la décision, 
ils déplorent l’attitude de l’état-
major montréalais, qui aurait trop 
tardé à les mettre au parfum.

Petit retour en arrière : au mois de 
novembre, les joueurs du FC Mon-
tréal partent chacun de leur côté, 
convaincus qu’une troisième sai-
son dans la USL les attendait. C’est, 
après tout, ce qui leur avait été 
officiellement annoncé quelque 
temps plus tôt. Mais durant cette 
trêve d’entraînements, des nou-
velles commencent à parvenir à 
leurs oreilles.

« Après une semaine et demie 
de vacances, un agent m’a dit qu’il 
n’y aurait plus de FC Montréal et, 
qu’en parlant avec d’autres clubs, 
il avait su que le calendrier se fai-
sait sans notre équipe, indique 
le milieu de terrain Mastanabal 
Kacher. Comme mon nom circu-
lait, il m’a demandé si je voulais 
travailler avec lui pour qu’il aille 
de l’avant dans les négociations. Au 
début, je ne le croyais pas trop et 
je n’en ai pas parlé à personne du 
FC Montréal. À la mi-novembre, 
je reçois un appel d’un entraîneur 

[d’un autre club] qui me fait une 
offre en conseillant de ne pas trop 
attendre. Selon lui, des gens de 
l’Impact le savaient, mais ils ne 
voulaient pas encore l’annoncer. »

Ses interlocuteurs se basaient-ils 
sur des faits ou sur des rumeurs? 
Il n’a pas été possible de parler à 
Adam Braz, hier, mais selon l’Im-
pact, l’issue de ce dossier ne s’est 
réellement réglée que dans les 
dernières heures de la saison du 
bleu-blanc-noir, à la fin du mois 
de novembre. Les joueurs auraient 
ensuite été avertis de la situation, 
trois ou quatre jours avant le bilan 
de fin de saison de Joey Saputo et 
d’Adam Braz, le 9 décembre.

« On a tenu pour acquis que les 
pros étaient en séries et que ce 
n’était pas le temps de tout cham-
bouler alors qu’ils connaissaient 
une merveilleuse saison. C’était 
tout à fait vrai, mais c’est plus pro-
blématique dans la façon dont 
les joueurs [du FC Montréal] l’ont 
perçu. Les jeunes ont tout donné à 
l’Impact pendant cinq ou six ans. 
Moi, j’étais là depuis la création 
de l’Académie, souligne l’arrière 
droit Simon Lemire, qui déplore 
d’avoir initialement entendu la 
nouvelle par le biais de rumeurs 
et de bouche-à-oreille. C’est dom-
mage qu’on l’apprenne aussi tard 
et qu’on nous prenne à la légère. »

PLACE AU FURY

Dorénavant, l’Impact sera associé 
au Fury d’Ottawa (USL) plutôt que 
de compter sur sa propre équipe à 

domicile. Les meilleurs éléments 
de l’Académie passeront directe-
ment des moins de 18 ans à la pre-
mière équipe sans transiter par la 
case USL. L’analyse de Joey Saputo 
est simple : il est souhaitable, selon 
lui, de se concentrer uniquement 
sur des joueurs proches de la MLS 
plutôt que sur un groupe complet 
d’une vingtaine d’éléments. Plu-
sieurs clubs de MLS ont opté pour 
cette stratégie dans les dernières 
années.

Le mandat du FC Montréal était 
clair depuis son lancement, en 
2014. Plus que la recherche de 
bons résultats, la jeune équipe 
était dans une logique de dévelop-
pement. La saison 2016, en USL, a 
permis à Ballou Jean-Yves Tabla de 
montrer son niveau parmi les pro-
fessionnels. Louis Béland-Goyette 
a retrouvé une place avec l’Impact 
en ayant connu une nette pro-
gression dans les derniers mois. À 
Ottawa, il n’est pas évident que les 
Montréalais présents dans l’effectif 
seront placés dans d’aussi bonnes 
conditions.

« L’Impact m’a donné une solu-
tion envisageable avec le Fury, 
mais il n’y avait pas de temps de 
jeu garanti. C’était plus sous forme 
d’essai. Maintenant, il faut faire nos 
propres démarches pour trouver 
un nouveau club, ce qui n’est pas 
évident. Tu as l’intention de pas-
ser une autre saison en USL et, 
tout d’un coup, ton rêve prend fin 
et tu dois vite trouver autre chose », 
explique Lemire.

Les anciens du  
FC Montréal se 
sentent largués

5138921  5143402  

Ce que vous ne
pourrez surveiller,
votre caméra le fera.

819849.3608
www.brunelleelectronique.com
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SHERBROOKE — jean-François Grégoire restera 
dans l’organisation des Olympiques de Gatineau, 
mais cette fois, il occupera un rôle de recruteur.

À la suite du congédiement 
de l’entraîneur-chef Mario 
duhamel dimanche dernier, 
Grégoire a quitté ses fonc-
tions d’entraîneur adjoint.

rappelons que les Olym-
piques ont fait confiance à 
Éric Landry, qui assure 
l’intérim.

« Cette modification à la 
structure hockey était néces-
saire à la suite du changement d’entraîneur-chef. 
jean-François est un excellent homme de hockey 
et ses connaissances seront bénéfiques à l’organi-
sation », a souligné le directeur général Marcel Pa-
tenaude par le biais d’un communiqué envoyé 
mercredi. JÉRÔME GAUDREAU

Jean-François Grégoire 
reste avec les Olympiques

UNIVERSITAIRE
Masculin
 MJ V D PP Pc Pts
McGill 10 7 3 712 612 14
UQAM 10 5 5 708 748 10
Laval 8 4 4 525 526 8
Concordia 8 4 4 526 553 8
Bishop’s 8 2 6 564 596 4
Jeudi 26 janvier
Bishop’s à Concordia, 20h
UQAM à Laval, 20h
FéMinin
 MJ V D PP Pc Pts
Laval 8 7 1 536 424 14
UQAM 10 7 3 612 590 14
McGill 10 4 6 548 584 8
Concordia 8 3 5 483 535 6
Bishop’s 8 1 7 449 495 2
Jeudi 26 janvier
Bishop’s à Concordia, 18h
UQAM à Laval, 18h

HOCKEY

HOCKEYLNH

BASKETBALL

MIDGET AAA
sEcTiOn la cOOP
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-François 34 25 8 1 0 149 92 72
N.-Dame 34 24 7 3 0 112 79 68
T.-Rivières 34 18 9 6 1 95 78 53
Lévis 34 18 13 1 2 118 118 49
Jonquière 34 11 16 3 4 86 117 36
sEcTiOn TacKs
 MJ V D DP DF BP BC Pts
C.C.-LeMoy. 34 21 12 1 0 123 98 57
Lac-St-Louis 34 20 13 1 0 129 100 56
Magog 34 19 14 0 1 106 97 56
C.A.-Gir. 34 15 18 0 1 98 106 42
Chât. 34 11 20 2 1 73 126 33
sEcTiOn c.c.M.
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Eustache 34 21 7 4 2 133 103 61
L.-Montréal 34 18 15 0 1 94 93 54
C.E.-Blondin 34 18 12 3 1 132 108 53
Gatineau 34 11 21 2 0 100 133 33
Amos 34 5 28 0 1 64 164 15
Vendredi 27 janvier
Gatineau au C.A.-Gir., 19h.
T.-Rivières au C.E.-Blondin, 19h.
Lévis à St-François, 19h.
L.-Montréal à Chât., 19h30.
samedi 28 janvier
Magog à Jonquière, 14h.
N.-Dame au C.C.-LeMoy., 16h.
Lévis à L.-St-Louis, 19h.
Saint-Eustache à Amos, 19h.
Dimanche 29 janvier
C.-LeMoy. au E.-Blondin, 13h30.
Saint-Eustache à Amos, 13h30.
St-François à T.-Rivières, 13h30.
L.-St-Louis à Chât., 13h30.
N.-Dame au C.A.-Gir., 14h.
Magog à Jonquière, 14h.
Gatineau à L.-Montréal, 14h.

FOOTBALL

LHJMQ
sEcTiOn EsT
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Shawinigan 45 30 12 2 1 183 115 63
Victoriaville 46 23 17 4 2 157 161 52
Chicoutimi 46 24 19 2 1 127 146 51
Québec 47 23 20 3 1 133 163 50
Rimouski 47 19 24 4 0 170 179 42
B.-Comeau 45 16 23 3 3 133 167 38
sEcTiOn OuEsT
 MJ V D DP DF BP BC Pts
R.-Noranda 46 29 11 1 5 185 126 64
B.-Boisbriand 47 28 13 4 2 155 124 62
Drum. 46 21 20 0 5 161 170 47
Val-d’Or 46 20 23 1 2 156 177 43
Sherbrooke 47 20 24 1 2 165 193 43
Gatineau 47 19 24 4 0 159 188 42
sEcTiOn MaRiTiMEs
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Jean 45 29 12 3 1 184 127 62
Charl. 45 29 14 2 0 179 153 60
Cap-Breton 48 27 17 2 2 194 159 58
A.-Bathurst 46 24 18 2 2 186 177 52
Halifax 46 21 21 1 3 171 176 46
Moncton 45 13 30 2 0 117 214 28
Dimanche 22 janvier
B.-Comeau 1 A.-Bathurst 4
Charlottetown 5 Drummond 2
R.-Noranda 2 Rimouski 1 (P)
Cap-Breton 7 Moncton 1
Shawinigan 3 Québec 1
Sherbrooke 4 B.-Boisbriand 3
Jeudi 26 janvier
Rimouski à B.-Comeau, 19h30.
Vendredi 27 janvier
Québec à Moncton, 18h.
Charlottetown au C.-Breton, 18h.
Victoriaville à Sherbrooke, 19h.
Halifax à Drummondville, 19h30.
A.-Bathurst à Val-d’Or, 19h30.
Gatineau à B.-Comeau, 19h30.
Chicoutimi à Shawinigan, 19h30.
Boisbriand à R.-Noranda, 19h30.
samedi 28 janvier
Halifax à Sherbrooke, 15h.
Drummondville à Rimouski, 16h.
Québec au Cap-Breton, 18h.
Saint-Jean à Moncton, 18h.
A.-Bathurst à R.-Noranda, 19h.
B.-Boisbriand à Val-d’Or, 19h.
Shawinigan à Victoriaville,19h30.
Dimanche 29 janvier
Saint-Jean à Charlottetown, 14h.
Halifax à Rimouski, 15h.
Gatineau à Chicoutimi, 16h.
B.-Comeau à Shawinigan, 16h.

LAH
ASSOCIATION DE L’EST
sEcTiOn aTlanTiQuE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Scranton 43 31 9 3 0 148 101 65
Lehigh Valley 41 28 11 2 0 154 113 58
Providence 43 24 11 5 3 130 111 56
Hershey 42 20 13 7 2 141 132 49
Bridgeport 40 23 15 1 1 121 117 48
Springfield 41 16 17 6 2 101 117 40
Hartford 43 15 24 3 1 113 152 34
sEcTiOn nORD
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Albany 42 24 16 1 1 116 109 50
Syracuse 41 20 12 4 5 122 120 49
St. John’s 42 20 16 5 1 117 126 46
Utica 41 18 16 6 1 102 115 43
Toronto 41 18 20 2 1 117 113 39
Binghamton 41 18 20 2 1 103 129 39
Rochester 43 18 23 0 2 117 141 38

ASSOCIATION DE L’OUEST
sEcTiOn cEnTRalE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
G. Rapids 41 27 11 1 2 138 95 57
Chicago 44 24 15 3 2 148 120 53
Milwaukee 41 23 14 2 2 111 113 50
Iowa 44 20 19 4 1 110 123 45
Cleveland 39 19 16 1 3 101 108 42
Manitoba 41 17 19 3 2 104 125 39
Charlotte 42 18 21 3 0 102 120 39
Rockford 42 14 21 4 3 100 140 35
sEcTiOn PaciFiQuE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ontario 36 21 9 6 0 116 104 48
Tucson 35 20 10 5 0 109 110 45
Texas 40 20 17 1 2 130 134 43
San Jose 34 19 11 1 3 114 91 42
Stockton 36 19 13 3 1 118 104 42
San Diego 34 18 12 2 2 103 101 40
San Antonio 42 18 20 4 0 103 121 40
Bakersfield 35 15 15 4 1 101 105 35
Mercredi 25 janvier
Springfield 2 Utica 1 (P)
Hershey 5 Hartford 4
Providence 0 Bridgeport 1 (P)
Iowa 2 G. Rapids 1
Binghamton 2 Lehigh Valley 7
Syracuse 2 W./B. Scranton 3 (P)
Toronto 2 Rochester 1 (F)
San Diego à Tucson, 20h.
Rockford à San Antonio, 21h.
Bakersfield à Ontario, 22h.
San Jose à Stockton, 22h.
Jeudi 26 janvier
Chicago à Cleveland, 19h.
Vendredi 27 janvier
Toronto à St. John’s, 18h.
W./B. Scranton à Utica, 19h.
San Jose à G. Rapids, 19h.
Hartford à Bridgeport, 19h.
Lehigh Valley à Binghamton, 
19h05.
Syracuse à Springfield, 19h05.
Hershey à Providence, 19h05.
Albany à Rochester, 19h05.
Manitoba à Charlotte, 19h15.
Stockton à Milwaukee, 20h.
Iowa à Rockford, 20h.
Ontario à San Antonio, 20h30.
Bakersfield au Texas, 20h30.

MARQUEURS
nOTE:en date du 23 janvier.
 MJ B a Pts
Boland, Rimouski 47 34 37 71
Fortier, Halifax 46 26 45 71
Highmore, St-Jean 45 26 43 69
Hischier, Halifax 39 33 34 67
Abramov, Gatineau 45 32 33 65
Beauchemin, Charl. 47 31 33 64
Goulet, Victoriaville 46 25 38 63
Beaudin, R.-N. 43 23 39 62
Fiore, C.-B. 41 36 24 60
Boivin, A.-Bathurst 46 30 29 59
Waked, R.-N. 46 27 32 59
Montcalm, Rimouski 46 13 43 56
Yan, Shaw. 42 30 25 55
Chlapik, Charl. 34 24 31 55
Barré-Boulet, B.-B. 46 20 35 55
Joseph, St-Jean 34 28 26 54
Grégoire, Sherbrooke 45 8 45 53
Girard, Shaw. 37 5 47 52
Ratelle, Chicoutimi 45 29 22 51
Neill, Charl. 44 10 40 50

LNAH
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Jonquière 28 21 5 1 1 130 85 44
Sorel-Tracy 29 19 9 1 0 116 92 39
St.-G 30 16 9 5 0 117 119 37
Thet. Mines 29 14 12 1 2 114 115 31
R.-Du-Loup 30 13 12 4 1 118 127 31
Laval 29 12 15 2 0 111 144 26
T.-Rivières 29 7 17 3 2 110 134 19
Jeudi 19 janvier
Jonquière 4 Sorel-Tracy 3 (P)
Vendredi 20 janvier
St-G. 5 Jonquière 3
T.-Rivières 2 Laval 4
Sorel-Tracy 2 Thet. Mines 4
samedi 21 janvier
Thet. Mines 1 Rivière-Du-Loup 4
Laval 5 St-G. 2
Dimanche 22 janvier
Rivière-Du-Loup 7 T.-Rivières 3
Vendredi 27 janvier
Thet. Mines à Jonquière, 20h.
Rivière-Du-Loup à St-G., 20h.
Laval à T.-Rivières, 20h.
samedi 28 janvier
Jonquière à Rivière-Du-Loup, 
19h30.
St-G. à Sorel-Tracy, 20h.
Dimanche 29 janvier
Sorel-Tracy à Laval, 15h30.
T.-Rivières à Thet. Mines, 16h.

RENDEMENT - CANADIEN
nOTE: en date du 25 janvier.
 MJ B a PTs
Pacioretty  49 21 18 39
Radulov  47 12 25 37
Weber  49 11 19 30
Byron  48 13 15 28
Galchenyuk  30 11 16 27
Danault  49 10 15 25
Petry  48 8 16 24
Plekanec  49 7 15 22
Markov  31 2 19 21
Gallagher  39 6 12 18
Beaulieu  43 2 16 18
Shaw  35 7 10 17
Lehkonen  40 11 5 16
Mitchell  49 7 8 15
Flynn  38 6 4 10
Desharnais  25 3 6 9
Carr  29 2 6 8
Emelin  47 2 5 7
Andrighetto  18 2 5 7
Pateryn  19 1 4 5
Redmond  15 0 5 5
Terry  14 2 2 4
McCarron  15 1 3 4
Barberio  25 0 4 4
Montoya  14 0 2 2
Hudon  3 0 2 2
Scherbak  3 1 0 1
Price  36 0 1 1
Johnston  7 0 0 0
Hanley  7 0 0 0
De La Rose  5 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %arr.
Price  22 9 5 83 2 2,32 ,921
Montoya  7 4 2 37 1 2,72 ,909

RENDEMENT - SÉNATEURS
nOTE: en date du 25 janvier.
 MJ B a PTs
Karlsson  46 7 32 39
Stone  45 16 19 35
Hoffman  41 17 17 34
Turris  46 17 16 33
Brassard  46 8 17 25
Dzingel  46 9 15 24
Smith  44 12 11 23
Phaneuf  46 6 14 20
Ryan  40 11 8 19
Pageau  46 5 13 18
Pyatt  46 6 9 15
Wideman  41 1 10 11
Wingels  37 5 3 8
Kelly  46 3 5 8
Ceci  46 1 6 7
Methot  42 0 7 7
Neil  45 1 2 3
Borowiecki  40 1 1 2
Claesson  12 0 2 2
Lazar  26 0 1 1
Condon  27 0 0 0
Anderson  19 0 0 0
Bailey  5 0 0 0
McCormick  5 0 0 0
Englund  4 0 0 0
Varone  4 0 0 0
Hammond  4 0 0 0
Harpur  1 0 0 0
Driedger  1 0 0 0
Chabot  1 0 0 0
Blunden  1 0 0 0
O’Connor  0 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %arr.
Condon  14 7 4 59 4 2,38 ,918
Anderson  12 6 1 47 3 2,46 ,924
Driedger  0 1 0 4 0 6,00 ,733

MARQUEURS
nOTE: en date du 25 janvier.
 B a Pts
McDavid, Edm 16 40 56
Crosby, Pit 28 26 54
Malkin, Pit 22 32 54
Burns, SJ 21 30 51
Kane, Chi 15 33 48
Marchand, Bos 19 28 47
Backstrom, Was 13 34 47
Atkinson, Clb 24 22 46
Scheifele, Win 21 25 46
Tarasenko, STL 20 26 46
Seguin, Dal 17 29 46
Kessel, Pit 14 31 45
Panarin, Chi 17 27 44
Carter, LA 24 19 43
Ovechkin, Was 22 21 43
Kucherov, TB 18 25 43
Ehlers, Win 17 26 43
Draisaitl, Edm 17 25 42
Pavelski, SJ 16 26 42
Voracek, Phi 13 29 42
E. Staal, Minn 16 24 40
Wheeler, Win 15 25 40
Benn, Dal 12 28 40
Granlund, Minn 11 29 40
Wennberg, Clb 8 32 40
Pacioretty, Mon 21 18 39
Kesler, Ana 18 21 39
Marner, Tor 11 28 39

LNH
Mardi 24 janvier
Los Angeles 3 New Jersey 1
St. Louis 3 Pittsburgh 0
Detroit 3 Boston 4 (P)
Columbus 2 N.Y. Islanders 4
Calgary 1 Montréal 5
Washington 0 Ottawa 3
Buffalo 5 Nashville 4 (P)
San Jose 4 Winnipeg 3
Tampa Bay 5 Chicago 2
Minnesota 3 Dallas 2 (F)
Mercredi 25 janvier
Toronto 4 Detroit 0
Philadelphie 2 N.Y. Rangers 0
Vancouver au Colorado, 21h30.
Edmonton à Anaheim, 22h.
Jeudi 26 janvier
Los Angeles en Caroline, 19h.
Pittsburgh à Boston, 19h.
Montréal à N.Y. Islanders, 19h.
Toronto à Philadelphie, 19h.
Washington au New Jersey, 19h.
Calgary à Ottawa, 19h30.
Tampa Bay en Floride, 19h30.
Columbus à Nashville, 20h.
St. Louis au Minnesota, 20h.
Buffalo à Dallas, 20h30.
Winnipeg à Chicago, 20h30.
Vancouver en Arizona, 21h.
Edmonton à San Jose, 22h30.
Mardi 31 janvier
Nashville à Pittsburgh, 19h.
Philadelphie en Caroline, 19h.
Washington à N.Y. Islanders, 
19h.
Columbus à N.Y. Rangers, 19h.
New Jersey à Detroit, 19h30.
Ottawa en Floride, 19h30.
Buffalo à Montréal, 19h30.
Boston à Tampa Bay, 19h30.
Winnipeg à St. Louis, 20h.
Toronto à Dallas, 20h30.
Minnesota à Edmonton, 21h.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
Montréal 49 29 13 6 1 28 149 122 65 17-5-3-0 12-8-3-1 5-4-1-0 G-1
Ottawa 46 26 15 4 1 22 125 120 57 14-7-4-1 12-8-0-0 6-3-1-0 G-1
Toronto 46 23 14 3 6 22 144 131 55 12-8-0-3 11-6-3-3 6-2-1-1 G-2
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
Washington 48 32 10 2 4 31 155 104 70 19-5-0-1 13-5-2-3 8-1-1-0 P-1
Columbus 47 32 11 3 1 30 157 110 68 18-5-1-0 14-6-2-1 5-5-0-0 P-1
Pittsburgh 47 30 12 4 1 28 169 137 65 20-3-2-0 10-9-2-1 6-4-0-0 P-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
N.Y. Rangers 49 31 17 0 1 29 167 129 63 14-10-0-1 17-7-0-0 5-5-0-0 P-1
Philadelphie 49 24 19 2 4 19 138 154 54 14-7-0-3 10-12-2-1 4-5-1-0 G-2
Boston 51 24 21 4 2 22 127 132 54 11-12-0-0 13-9-4-2 4-4-1-1 G-1
Floride 49 20 19 5 5 17 114 136 50 11-9-1-2 9-10-4-3 4-4-2-0 P-4
N.Y. Islanders 46 20 17 6 3 19 133 135 49 14-8-3-2 6-9-3-1 5-2-2-1 G-1
Caroline 47 21 19 3 4 19 126 137 49 15-5-0-1 6-14-3-3 5-5-0-0 P-4
Buffalo 47 20 18 4 5 19 115 132 49 11-8-1-2 9-10-3-3 6-3-1-0 G-3
Tampa Bay 49 22 22 3 2 20 135 144 49 12-8-1-1 10-14-2-1 3-6-1-0 G-1
New Jersey 49 20 20 7 2 17 111 139 49 10-8-3-0 10-12-4-2 4-4-2-0 P-1
Detroit 49 20 20 9 0 14 123 144 49 10-11-4-0 10-9-5-0 3-3-4-0 P-4

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
Minnesota 47 31 11 3 2 29 155 108 67 16-6-0-0 15-5-3-2 7-2-1-0 G-1
Chicago 50 30 15 4 1 28 139 127 65 18-6-3-1 12-9-1-0 7-3-0-0 P-1
Nashville 48 23 17 5 3 21 134 127 54 12-5-4-2 11-12-1-1 6-3-1-0 P-1
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
San Jose 49 31 16 2 0 29 134 112 64 17-6-1-0 14-10-1-0 8-2-0-0 G-6
Anaheim 50 27 14 8 1 25 133 125 63 16-5-2-1 11-9-6-0 7-2-1-0 G-1
Edmonton 49 26 15 4 4 23 144 131 60 13-8-1-2 13-7-3-2 7-2-0-1 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
St. Louis 48 24 19 4 1 23 137 147 53 16-7-3-1 8-12-1-0 4-6-0-0 G-1
Calgary 51 24 24 1 2 22 131 147 51 13-13-0-0 11-11-1-2 3-6-0-1 P-4
Los Angeles 48 23 21 1 3 22 120 121 50 14-8-0-1 9-13-1-2 4-6-0-0 G-1
Vancouver 48 22 20 4 2 18 116 135 50 17-6-3-0 5-14-1-2 5-2-2-1 P-1
Dallas 49 19 20 9 1 19 131 154 48 12-7-5-1 7-13-4-0 3-5-1-1 P-3
Winnipeg 51 22 25 3 1 20 145 158 48 13-11-0-1 9-14-3-0 3-6-1-0 P-2
Arizona 47 15 26 5 1 11 105 152 36 10-11-1-1 5-15-4-0 4-5-1-0 G-2
Colorado 45 13 30 1 1 13 91 153 28 5-17-0-1 8-13-1-0 1-8-1-0 P-6

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
sEcTiOn aTlanTiQuE
 G P Moy. Diff.
Toronto 28 18 ,609 —
Boston 27 18 ,600 1/2
New York 20 27 ,426 81/2
Philadelphie 17 27 ,386 10
Brooklyn 9 36 ,200 181/2
sEcTiOn suD-EsT
 G P Moy. Diff.
Atlanta 27 19 ,587 —
Washington 25 20 ,556 11/2
Charlotte 23 23 ,500 4
Orlando 18 29 ,383 91/2
Miami 16 30 ,348 11
sEcTiOn cEnTRalE
 G P Moy. Diff.
Cleveland 30 14 ,682 —
Indiana 22 22 ,500 8
Chicago 23 24 ,489 81/2
Milwaukee 21 24 ,467 91/2
Detroit 21 25 ,457 10

ASSOCIATION DE L’OUEST
sEcTiOn suD-OuEsT
 G P Moy. Diff.
San Antonio 36 9 ,800 —
Houston 34 15 ,694 4
Memphis 27 20 ,574 10
La N.-Orléans 18 28 ,391 181/2
Dallas 16 29 ,356 20
sEcTiOn nORD-OuEsT
 G P Moy. Diff.
Utah 29 18 ,617 —
Okl. City 27 19 ,587 11/2
Denver 19 25 ,432 81/2
Portland 19 27 ,413 91/2
Minnesota 17 28 ,378 11
sEcTiOn PaciFiQuE
 G P Moy. Diff.
Golden State 39 7 ,848 —
L.A. Clippers 30 17 ,638 91/2
Sacramento 18 27 ,400 201/2
L.A. Lakers 16 32 ,333 24
Phoenix 15 30 ,333 231/2
Mardi 24 janvier
San Antonio 108 Toronto 106
L.A. Clippers 110 Philadelphie 
121
Chicago 100 Orlando 92
Boston 108 Washington 123
Minnesota 112 Phoenix 111
Utah 93 Denver 103
Mercredi 25 janvier
Sacramento 116 Cleveland 
112 (P)
Houston 109 Boston 120
Miami 109 Brooklyn 106
Golden State 113 Charlotte 103
Toronto 99 Memphis 101
Philadelphie 114 Milwaukee 109
Atlanta 119 Chicago 114
Okl. City 114 La N.-Orléans 105
New York 95 Dallas 103
L.A. Lakers à Portland, 22h30.
Jeudi 26 janvier
Indiana au Minnesota, 20h.
Dallas à Okl. City, 20h.
Phoenix à Denver, 21h.
L.A. Lakers à l’Utah, 22h30.
Vendredi 27 janvier
Sacramento en Indiana, 19h.
Charlotte à New York, 19h30.
Brooklyn à Cleveland, 19h30.
Orlando à Boston, 19h30.
Milwaukee à Toronto, 19h30.
Houston à Philadelphie, 20h.
Miami à Chicago, 20h.
Washington à Atlanta, 20h.

TENNIS

BASKETBALL

OMNIUM 
D’AUSTRALIE
À MELBOURNE
MESSIEURS
simple - Quart de finale
Grigor Dimitrov (15), Bulgarie, 
bat David Goffin (11), Belgique, 
6-3, 6-2, 6-4.
Rafael Nadal (9), Espagne, bat 
Milos Raonic (3), Canada, 6-4, 
7-6 (9-7), 6-4.

COLL. MASCULIN
sEcTiOn cEnTRE Du QuéBEc
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lennoxville 29 20 7 2 0 111 84 42
Sorel-Tracy 27 15 9 1 2 100 86 34
St-Hyacinthe 29 14 14 1 0 109 108 29
C. Laflèche 28 8 16 3 1 76 110 20
sEcTiOn nORD-EsT
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Lawrence 28 19 6 1 2 104 80 41
Sainte-Foy 29 19 9 1 0 111 79 41
Alma 28 12 14 1 1 94 120 26
Thetford 31 10 20 1 0 109 125 21
sEcTiOn suD-OuEsT
 MJ V D DP DF BP BC Pts
A.-Laurendeau 29 21 4 2 2 103 64 46
St-Laurent 28 15 11 2 0 100 80 32
Lionel-Groulx 27 12 12 3 0 77 89 27
Dawson 29 5 21 2 1 71 134 13
Dimanche 22 janvier
St.-Laurent 5 Alma 2
Thetford 4 Lionel.-Groulx 1
Sorel-Tracy 5 St-Hyacinthe 3
Vendredi 27 janvier
Ste-Foy à St-Laurent, 18h30.
Lennoxville à Laflèche, 19h45.
Lionel-Groulx à Thetford, 20h.
samedi 28 janvier
Sorel-Tracy à St-Lawrence, 14h
Thetford à St-Hyacinthe, 14h
Lionel-Groulx à Alma, 15h
Laflèche à Dawson, 19h30

LHJAAAQ
sEcTiOn MaRTin sT-lOuis
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Terrebonne 37 33 4 0 0 227 117 66
St-Léonard 39 28 8 2 1 207 134 59
Sainte-Agathe 39 17 21 1 0 194 212 35
Saint-Jérome 38 15 20 1 2 171 208 33
Montréal-Est 38 13 21 3 1 144 201 30
Gatineau 37 9 24 3 1 142 214 22
sEcTiOn alEX BuRROWs
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Longueuil 38 34 3 0 1 224 113 69
Granby 38 26 10 1 1 199 144 54
Valleyfield 35 17 17 1 0 159 163 35
Chambly 38 15 20 3 0 161 202 33
Princeville 36 10 21 3 2 145 199 25
V.-Dorion 37 8 22 5 2 117 183 23
Mercredi 25 janvier
Chambly 7 St-Jérôme 4
Terrebonne 5 St-Léonard 4 (P)
Jeudi 26 janvier
St-Jérôme à Gatineau, 19h30.
Longueuil à Valleyfield, 19h30.
Vendredi 27 janvier
Granby à Princeville, 19h.
Valleyfield à Longueuil, 19h30.
St-Léonard à Mtl-Est, 19h30.
Chambly à Terrebonne, 19h30.
Ste-Agathe à Gatineau, 20h.

LHSAM
 MJ V D DPF BP Bc Pts
Louiseville 20 13 5 2 97 77 28
Cap-Madeleine 22 14 8 0 103 104 28
St-Léonard 20 12 5 3 99 77 27 
Windsor 21 11 7 3 94 101 25 
Waterloo 22 12 10 0 122 111 24
Joliette 21 9 8 4 100 95 22 
Donnacona 20 10 9 1 85 81 21
St-Cyrille 21 9 9 3 89 111 21
La Tuque 20 9 9 2 88 91 20
Lac-Mégantic 21 5 15 1 87 116 11
Vendredi 27 janvier
Lac-Még. à St-Léonard, 20h30.
St-Cyrille à Louiseville, 20h30.
Joliette à Windsor, 20h30.
La Tuque à Donnaconna, 21h.
samedi 28 janvier
Donnaconna à St-Léonard, 20h.
Louiseville à La Tuque, 20h30.
Fin de la saison régulière

NFL
ÉLIMINATOIRES

FINALES D’ASSOCIATION
Dimanche 22 janvier
assOciaTiOn naTiOnalE
Green Bay 21 Atlanta 44
assOciaTiOn aMéRicainE
Pittsburgh 17 N.-Angleterre 36
Dimanche 5 février

SUPERBOWL LI
N.-Angleterre c. Atlanta, 18h30.

DAMES
simple - Quart de finale
Serena Williams (2), États-Unis, 
bat Johanna Konta (9), Angle-
terre, 6-2, 6-3.
Mirjana Lucic-Baroni, Croatie, 
bat Karolina Pliskova (5), Répub-
lique tchèque, 6-4, 3-6, 6-4.

HOCKEY

J.-François Grégoire
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JÉRÔME GAUDREAU

jerome.gaudreau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — On l’appelle Mon-
sieur Vélo. Parce que depuis l’âge 
de 16 ans, Guy Marcotte est impli-
qué dans le développement de ce 
sport en région. Voilà pourquoi le 
choix du Victor spécial n’a pas été 
difficile à faire cette année.

Guy Marcotte recevra ce prix 
le mercredi 1er  février lors du 
36e  gala du Mérite sportif de 
l’Estrie, qui aura lieu à comp-
ter de 17 h 30 à l’Hôtel Delta de 
Sherbrooke.

« Je pense avoir raté seulement 
deux galas du Mérite sportif de 
l’Estrie en 35 éditions, indique 
l’homme de 62 ans. Je ne pensais 
jamais recevoir le Victor spécial 
Desjardins. Je me suis toujours 
impliqué pour le plaisir. Ce n’était 
pas un travail pour moi alors je ne 
m’attendais jamais à être honoré 
pour ça. »

« Monsieur Marcotte, c’est Mon-
sieur Vélo, affirme Jean Arel, pré-
sident du gala du Mérite sportif. 

Personne n’a fait autant de choses 
que lui dans le monde du cyclisme. 
En plus, il a impliqué sa conjointe 
Rachel, ses deux filles Véronique et 
Geneviève ainsi que leur gendre. 
Si le vélo a pris autant de popula-
rité dans notre région, c’est grâce 

à lui. »
Athlète, président du club de 

cyclisme, mécano, entraîneur, 
arbitre : Guy Marcotte a rempli 
tous les rôles.

Il a largement contribué à la 
tenue des compétitions cyclistes 

des Jeux du Québec à Sherbrooke 
en 1977 et 1995, de plusieurs 
championnats provinciaux ainsi 
que des Jeux du Canada de 2013. 
Il a aussi participé à la restructu-
ration de Vélo Sherbrooke tout en 
étant directeur sportif de l’équipe 
du Québec en cyclisme sur route 
pour les Jeux de la francophonie 
à Nice en 2013 et avec l’équipe 
du Québec en paracyclisme aux 
championnats nationaux sur route.

Au total, il a organisé plus de 
300 courses.

« Quand on parle de 300 courses, 
ça peut paraitre impressionnant, 
mais lors du même événement on 
pouvait parfois organiser jusqu’à 
17 courses durant la journée. Tout 
a commencé lorsque mes amis ont 
lancé le club en 1969. L’année sui-
vante, je me suis procuré un vélo 
et je me suis impliqué en suivant 
le courant tout simplement pour 
finalement présider l’organisme 
pendant longtemps  », précise 
M. Marcotte.

Sa plus grande réalisation?
« Mon implication aux Jeux du 

Canada de Sherbrooke en 2013 
me rend très fier, mais le fait d’avoir 

intégré ma famille à mes projets 
de vélo est aussi une grande fierté. 
Parfois, je pouvais être commis-
saire de course avec ma conjointe 
Rachel et mes deux filles. Quand 
ça arrivait, on savait que tout allait 
bien se passer. »

« Guy est un passionné, men-
tionne sa conjointe Rachel Morin. 
Même les jeunes ont le goût de 
le suivre en s’impliquant comme 
bénévole tellement l’effet est 
contagieux. »

SA VIE: LE VÉLO
 ET LA FAMILLE

Guy Marcotte a encore devant 
lui de nombreuses années de 
vélo. Après avoir donné sa vie au 
cyclisme, il devient difficile de tout 
arrêter du jour au lendemain.

« Je vais continuer à faire des 
compétitions chez les 60  ans 
et plus. J’aime le côté social du 
cyclisme. J’aime aussi faire des 
voyages de vélo et je compte 
encore m’impliquer dans le comi-
té hors route et le fat bike, mais je 
serai davantage un bénévole tran-
quille afin de passer du temps en 
famille. »

Le Victor spécial à « Monsieur Vélo »

Rachel Morin décrit son conjoint Guy Marcotte comme étant un passionné, ce 
qui lui permettra de recevoir un Victor spécial lors du gala du Mérite sportif de 
l’Estrie. — PHOTO SPECTRE MÉDIAS, JESSICA GARNEAU

LUC 
LAROCHELLE
COUREUR DES BOIS
luc.larochelle@latribune.qc.ca

L
e récent décès d’un 
pêcheur de 76 ans au lac 
Brome de même qu’un 
sauvetage sur le lac 
Magog ont une fois de 

plus répandu la perception que 
les amateurs de pêche blanche 
prennent des risques démesurés. 

Des bénévoles du Club de 
chasse et pêche de Coaticook ont 
mesuré le couvert de glace du lac 
Wallace en prévision du tournoi 
annuel de pêche blanche, qui au-
ra lieu samedi. À 35 cm, la glace 
a une résistance nettement supé-
rieure au minimum requis pour 
supporter le poids de pêcheurs, 
de leurs cabanes et même de 
leurs véhicules.

« La glace est pratiquement 
deux fois plus épaisse qu’à 
pareille date l’an dernier. De 
manière préventive, nous avions 
interdit la présence de véhicules 
sur le lac durant le tournoi en 
2016. Nous n’aurons vraisem-
blablement pas à imposer cette 

restriction cette année », rapporte 
Étienne Duteau, l’un des béné-
voles de cette association. 

Les pêcheurs pourront s’inscrire 
sur place et toutes les captures 
effectuées entre 7 h et 16 h comp-
teront pour le tournoi.

Pour comprendre la différence 
entre la glace qui piège et la 
glace qui porte, référons-nous au 
contraste que vous avez sûrement 
déjà vu en circulant sur l’auto-
route 10 en direction de Montréal 
durant les mois d’avril ou de mai. 
Alors que la nature est en hiber-
nation de ce côté-ci du mont Or-
ford, des bourgeons sont éclatés 
et le vert commence à colorer le 
paysage dès qu’on entre dans le 
corridor Granby-Bromont. 

Dès que l’automne se pointe, les 
écarts de température reliés à l’al-
titude provoquent l’effet contraire. 
Les lacs situés en amont des bas-
sins versants figent plus vite et 
dégèlent plus lentement. 

Les lacs Mégantic et Wallace se 

Glace qui piège et glace qui porte
trouvent respectivement à 395 et 
380 m d’altitude. Bien connu des 
pêcheurs, l’étang Baldwin, qui 
longe aussi la frontière, se trouve 
à 468 m. Pas étonnant qu’il faille 
patienter plus longtemps avant de 
sortir les chaloupes au printemps.

En comparaison, le lac Brome 
est à 193 m et le lac Magog à 
192 m. De plus, le lac Magog est le 
tampon d’une rivière à fort débit 
qui érode la glace constamment.

Le lac Massawippi est presque 
toujours le premier accessible 
en embarcation pour pêcher en 
avril. Il se trouve à une altitude 
de seulement 161 m. De plus, 
les apports d’eau générés par 
l’irrigation des terres agricoles 
le gardent constamment en 
mouvement.

Au contraire, parce qu’ils ne 
drainent que de petits territoires, 
les affluents des lacs de tête sont 
généralement plus petits, moins 
violents et grugent la glace moins 
rapidement.

Consultez un site vous indi-
quant d’un clic l’altitude d’un 
cours d’eau et vous allez vite com-
prendre le risque d’être proprié-
taire d’une résidence secondaire 
à Venise-en-Québec, en bordure 
du lac Champlain.

Plusieurs montagnes ceintu-
rant le lac, tant au Vermont que 

dans l’État de New York, sont des 
fabriques de neige à plus de 750 
et jusqu’à 1000 m d’altitude. Le 
lac ne se trouvant qu’à quelques 
dizaines de kilomètres, et qui 
doit boire toute cette eau lors des 
crues printanières, est à seule-
ment 28 m. 

D’ici à ce que les puissantes 
cascades d’eau déferlent, on peut 
pêcher dans la baie Missisquoi 
sur 25 cm de glace, pouvait-on 
lire mercredi sur le site d’un pour-
voyeur. Je vous prédis par contre 
qu’ils vont sortir leurs cabanes 
plus tôt qu’au lac Wallace!

Avec une truite brune de 1,3 kg (presque 3 lb), Benoit St-Denis avait raflé l’un 
des prix l’an dernier lors du tournoi de pêche de blanche au lac Wallace, dont 
l’édition 2017 aura lieu samedi. À une épaisseur de plus de 35 cm, le couvert de 
glace ne soulève aucune inquiétude en prévision de ce rendez-vous. — PHOTO 

FOURNIE
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Valcourt — avec la légende de 
la motoneige Jacques Villeneuve 
à ses côtés, Steven Marquis vient 
de se joindre à la grande famille 
Ski-Doo. l’an dernier, il a remporté 
le championnat à Eagle river en 
classe semi-pro. cette année, il a 
évolué chez les pro. « Jacques et 
moi faisons équipe. Il m’apprend 
plein de choses, c’est un bon pilote. 
après avoir couru pour Polaris, on 
a upgradé pour Ski-Doo », explique 
le pilote de cookshire-Eaton. Son 
objectif pour le Grand Prix de Val-
court est de se rendre en grande 
finale, rien de moins.

De son côté, Jason Lavallée de 
Drummondville court en ovale 
depuis 1997. Arrivé chez les pros 
en 2000, il en sera à sa première 
présence au Grand Prix de Val-
court. Il affirme que sa prépara-
tion va bien. Après avoir participé 
à plusieurs courses aux États-Unis, 
Jason Lavallée a constaté que les 
organisateurs du Grand Prix se 
démarquent amplement au Qué-
bec. «  Je suis fier pour tous les 
Québécois qu’un événement aussi 
grandiose que le Grand Prix soit 
organisé ici. Qu’on se le dise, les 
Québécois n’ont rien à envier aux 
Américains », s’est exclamé Jason.

Pour Sabrina Blanchet, qui a 
couru pendant les deux dernières 
semaines à Eagle River au cham-
pionnat du monde, sa première fin 
de semaine dans la classe vintage 
s’est quand même bien déroulée. 

« En classe 340 et 440, on a eu à 
peu près quatre podiums, dont une 
première place. En Pro Champ 440, 
c’est à oublier à cause du mauvais 
temps. On veut donc se reprendre 
à Valcourt ». Sabrina est la seule 
femme au monde à conduire une 
motoneige de type Champ 440.

Dans la classe Snocross, Jordan 
Lebel est un pilote de Ski-Doo sur 
la série ISOC, considérée comme 
la formule junior de la motoneige. 
À Valcourt, il courra dans trois 
classes. « Mes objectifs seraient de 
gagner le 10-13 ans et le 14-15 ans. 
Dans le 16-17, j’aimerais être 
dans le top 3 », confie Jordan. Le 
jeune pilote a déjà remporté deux 
courses l’an dernier au Grand Prix.

Toujours en Snocross, Maxime 
Taillefer court sur le circuit ISOC 
en classe Pro Lite. À Valcourt, il 
sera en classe pro open. « J’ai testé 
la machine Open au Minnessota, 
là où l’usine est située. J’aimerais 
bien mettre mon nom sur le nou-
veau trophée Snocross », annonce-
t-il. Plusieurs grands pilotes visent 
le même objectif, surtout que pré-
sentement n’y a pas d’autres événe-
ments ailleurs sauf au Grand Prix. 
« Il va falloir bien se qualifier. La 
plus grosse compétition sera avec 
Kim Tremblay, un autre Québé-
cois. Je suis quand même convain-
cu de faire ma place et de gagner 
la finale », annonce avec audace 
Maxime, qui compte une dizaine 
de participations au Grand Prix 
Ski-Doo de Valcourt. JulIE luPIEn

Steven Marquis 
se joint à la  
famille Ski-Doo

JULIE LUPIEN

julie.lupien@latribune.qc.ca

Valcourt — le Grand Prix 
Ski-Doo de Valcourt promet 
d’en mettre plein la vue pour sa 
35e édition, qui aura lieu du 10 au 
12 février, avec le retour du cham-
pionnat de motoneige sur ovale de 
glace tlr cup tour, le plus gros cir-
cuit américain du genre au monde. 
les meilleurs pilotes de la pla-
nète dans la catégorie Pro champ 
montreront aux spectateurs leur 
savoir-faire. 

« C’est une très belle façon de sou-
ligner notre 35e anniversaire et la 
discipline qui a vu naître le Grand 

Prix Ski-Doo de Valcourt. Deux 
pilotes québécois parcourent ce cir-
cuit, soit Sabrina Blanchet et Steven 
Marquis. Tout le monde, les promo-
teurs, les partenaires et les pilotes 
sont très emballés par cette pré-
sence sur le Circuit Yvon Duhamel. 
Ce sera tout un spectacle! » promet 
Marie-Pier Lemay, directrice géné-
rale de l’événement. Il y aura égale-
ment des courses sur circuit routier, 
du Snocross et des courses d’accélé-
ration de motoneiges (DRAG).

Autre nouveauté cette année : 
les compétitions seront diffusées 
en direct sur la plateforme You-
tube et sur MAtv. Ainsi, les courses 
de toutes les disciplines pourront 
être suivies un peu partout dans le 
monde. La diffusion sur plateforme 

web s’inscrit dans la volonté de 
mousser l’événement à l’échelle 
internationale.

En conférence de presse, tenue 
dans les installations du Circuit 
Yvan Duhamel mercredi matin, le 
nouveau trophée de la discipline 
SnoCross a été présenté en col-
laboration avec le Groupe Soucy. 
Ainsi, le nom du grand vainqueur 
de la classe Pro Open 2017 pourra 
être immortalisé avec ceux de tous 
les gagnants qui se sont démarqués 
depuis 1999. 

TRAVAUX AVANCÉS

À un peu plus de deux semaines 
du Grand Prix, 60 % de la produc-
tion de neige est complétée pour 
la piste de Snocross, tandis qu’il 

faudra un peu plus de temps pour 
rendre la glace de la piste d’accélé-
ration praticable. « On est à 30 % de 
confection de la glace. Six pouces 
couvrent présentement l’ovale, 
idéalement il en faut au moins 
16, mais les courses peuvent avoir 
lieu sur 12 pouces de glace », pré-
cise Donald Lemay, président. Il 
ajoute ne pas être inquiet puisque 
la température froide annoncée en 
fin de semaine devrait accélérer la 
confection de la glace.

Les spectateurs verront leur 
séjour débuter avec le retour du 
spectacle du vendredi soir à l’aréna 
de Valcourt, événement très atten-
du des gens de la région. Le groupe 
de Drummondville Kaïn sera sur 
scène pour présenter ses classiques 

et quelques surprises. Le groupe de 
Bonsecours Les Culs-de-Sac (bien 
connu dans la région) assurera la 
première partie. Pendant toute la 
fin de semaine, les courses se suc-
cèderont et le Grand Prix se clô-
turera dimanche avec les grandes 
finales des différentes catégories.

Pour une deuxième année, Leu-
can (Association venant en aide 
aux enfants atteints de cancer et 
à leur famille) a été choisi comme 
organisme partenaire par l’organi-
sation. Ainsi, tous les pourboires 
recueillis dans les différents points 
de vente lors de l’événement seront 
remis directement à cet organisme.

La programmation complète se 
trouve au www.grandprixvalcourt.
com

le tlr cup tour de retour

Les ambitions sont grandes à deux semaines du Grand Prix Ski-Doo de Valcourt, tant du côté de l’organisation que des 
pilotes. De gauche à droite, on retrouve le président de l’événement, Donald Lemay, le jeune pilote Jordan Lebel, la direc-
trice générale, Marie-Pier Lemay, et Maxime Taillefer, confiant de l’emporter sur le circuit ISOC en classe Pro Lite. — 

Photo SPectre Média : Frédéric côté
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La Presse canadienne

BROSSARD — Daniel Carr ne le dit 
pas ouvertement, mais il est pro-
bablement l’un des rares joueurs 
qui auraient aimé que la LNH pour-
suive ses activités régulières en 
fin de semaine. Car il a déjà eu sa 
large part de journées de congé 
cette saison.

Après avoir laissé une favorable 
impression en 23 rencontres la 
saison dernière, malgré une grave 
blessure à un genou à la fin de jan-
vier de 2016, Carr n’a pas repris 
là où il avait laissé. Il n’a participé 
qu’à 29 des 49 premiers matchs du 
Canadien.

Dans le gain de 5-1 du Trico-
lore contre les Flames de Calga-
ry, mardi, l’attaquant de 25 ans a 
marqué son deuxième but de la 
saison, et son premier depuis le 
10 novembre, contre les Kings de 
Los Angeles.

L’an dernier, en guise de compa-
raison, il a compté six fois.

« Ça faisait longtemps, a-t-il opi-
né après l’entraînement de l’équipe 
au Complexe sportif Bell de Bros-
sard. De marquer enfin ce but m’a 
fait beaucoup de bien. »

Carr a participé aux deux pre-
miers matchs du Canadien cette 
saison, récoltant une passe lors de 
la rencontre inaugurale à Buffalo. 
Il a ensuite raté les dix matchs sui-
vants, incluant deux où il avait été 
cédé au club-école de l’équipe.

À compter du 6 décembre, alors 
que la liste des blessés chez le 
Canadien a commencé à grossir, 
Carr a pris part à 15 matchs d’af-
filée lors desquels il a été limité à 
cinq mentions d’assistance. Son 
but contre les Flames est venu 
après une séquence de cinq ren-
contres où il avait été laissé sur la 
passerelle.

Interrogé à son sujet, Therrien a 
prôné la patience et aussi rappelé 
que Carr apporte de la profondeur.

«  Ça fait partie d’un proces-
sus de travailler avec des jeunes 
joueurs. Il y a une partie où ç’a 
été plus difficile pour lui. C’est 
encore un jeune joueur. C’est seu-
lement sa deuxième saison dans 
la ligue », a d’abord mentionné 

Daniel Carr soulagé

PITTSBURGH — L’attaquant des 
penguins de pittsburgh evgeni 
Malkin ratera le match des étoiles 
de la LnH en raison d’une bles-
sure, a confirmé l’entraîneur-chef 
Mike sullivan après la séance d’en-
traînement de mercredi matin.

sullivan a indiqué que le russe 
ratera la rencontre de jeudi contre 
les Bruins de Boston et précisé 

qu’il s’agissait d’une blessure « au 
bas du corps ».

Le match des étoiles aura lieu au 
staples center de Los angeles 
dimanche.

Malkin a inscrit 22 buts jusqu’ici 
cette saison et partage le premier 
rang des marqueurs de l’équipe, à 
54 points, avec sidney crosby. LA 

PRESSE CANADIENNE

Malkin ratera le match des étoiles

OTTAWA — Les sénateurs d’ot-
tawa ont nommé mercredi tom 
anselmi aux postes de président 
et chef de la direction.

il remplace cyril Leeder, qui dé-
tenait ces titres depuis juin 2009.

anselmi est un ancien dirigeant 
de Maple Leaf sports & entertain-
ment, propriétaire des Maple 
Leafs, des raptors, du toronto Fc 

et des Marlies.
il s’était joint à cette organisa-

tion en 1996, avant d’être nommé 
président en 2012. 

anselmi a été auparavant vice-
président et directeur général des 
opérations de l’aréna pour orca 
sports and entertainment, deve-
nue canucks sports & entertain-
ment. LA PRESSE CANADIENNE

Nouveau président chez les Sénateurs

l’entraîneur-chef du Canadien.

DESHARNAIS REJOINT 
L’ÉQUIPE

La séance d’entraînement de 
mercredi a marqué le retour 
avec ses coéquipiers de David 
Desharnais.

Le joueur de centre a raté les 
23  derniers matchs en raison 
d’une blessure à un genou subie 
le 6 décembre, contre les Blues de 
St. Louis. Il s’est entraîné avec un 
chandail qui n’interdisait pas les 
contacts.

En 25 rencontres cette saison, 
Desharnais a marqué trois buts et 

ajouté six aides. Il affiche un ratio 
défensif de plus-4.

Malgré ce retour à l’entraînement, 
Desharnais ne sera pas en uni-
forme jeudi, contre les Islanders 
de New York, pas plus que Alex 
Galchenyuk, Andrei Markov, Greg 
Pateryn et Brendan Gallagher.

Desharnais a passé du temps 
supplémentaire sur la patinoire 
après l’entraînement régulier et il 
n’a pas rencontré les journalistes.

NOUVELLE ÉQUIPE

Face aux Islanders, le Canadien 
affrontera une équipe qui connaît 
peut-être ses meilleurs moments 

cette saison. Cette période de 
succès coïncide avec l’arrivée de 
Doug Weight au poste d’entraî-
neur-chef par intérim.

Weight, qui a pris la relève de 
Jack Capuano, congédié le 17 jan-
vier, a mené sa troupe à une fiche 
de 3-0-1 depuis. Mardi, les Islan-
ders ont défait les Blue Jackets de 
Columbus 4-2 à domicile.

Pour cette dernière sortie avant la 
pause du match des étoiles, Carey 
Price sera envoyé dans la mêlée. 
Price, le défenseur Shea Weber et 
Therrien s’envoleront ensuite vers 
Los Angeles pour le rendez-vous 
annuel de l’élite de la LNH.

Le but de Daniel Carr dans le gain de 5-1 du Canadien contre les Flames de Calgary, mardi, était seulement son deuxième 

de la saison et son premier depuis le 10 novembre. — pHoto La presse, arcHives, andré picHette

Guy Marcotte
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Ils élèvent, cultivent, protègent, investissent, transmettent et partagent
la passion de vous offrir des produits de qualité.

Gala Récolte
du syndicalisme agricole
et forestier de l’Estrie
Cette soirée rassembleuse, placée sous le thème « Récolter le fruit de nos efforts collectifs »,

a souligné les réalisations de productrices et producteurs agricoles qui se sont démarqués au cours des

trois dernières années, aussi bien que les actions de partenaires du secteur agricole qui ont su mettre en

place des conditions favorisant le dynamisme et la pérennité de l’agriculture en Estrie. L’événement avait

lieu le 21 janvier dernier à Orford.

Photo de gauche : Stéphanie Leclerc, Andrès
Rousseau / Photo de droite : Valérie Perreault,
Raphaël Laroche

Amélie Brien, Marie-Chantal Houde, France Demers Marc Bellavance, François Bourassa, prés. UPA-Estrie

Jacques Demers, Hugues Ménard

Mona Riendeau, Mélissa Tardif

Jenny Bureau, Guillaume St-Pierre

Dominique Samson

Martine Richard, Denise Isabel, Yves Richard,
Steve Lacroix

Manon Chamberland, Valérie Balance

MRC Memprémagog, MagogMRC Memprémagog, Magog

Développement du milieu agricole
Fédération des Clubs de motoneigistes
du Québec, volet Estrie

Société d’aménagement

de l’Estrie

Le Général, Marché rue principale inc.,
Windsor
Le Général, Marché rue
Ambassadeur épicier

Coffret de l’Imagination, CoaticookCoffret de l’Imagination, Co
Ambassadeur restaurateur

Café CAUS, SherbrookeCafé CAUS,
Institution

fête ses 10 ans!

Créateurs de saveurs - Tourisme Cantons-de-l’Est

Ferme Referjean SENC, Cookshire-EatonFerme Referjean SENC, Cookshire-Eaton

Agroenvironnement
Ministère de l’Agriculture, des Pêcheries
et de l’Alimentation du Québec

Ferme Bellevue du Lac, LambtonFerme Bellevue du

Famille agricole
Purina

Marc Bellavance, LambtonMarc Bellavance, Lambton

Foresterie
Société d’aménagement de l’EstrieFrance Demers, Magog (Gala Saturne 2013 – Agricultrice de l’année)

Marie-Chantal Houde, Racine (Gala Saturne 2015 – Jeune entrepreneure)
Amélie Brien, Valcourt (Gala Saturne 2015 – Études professionnelles)

France Demers, Magog (Gala

Agricultrices de carrière
Réseau Agriconseils Estrie

La JoualVert SENC, Cookshire-Eaton
Ferme laitière de Weedon inc., Weedon
La JoualVert SENC, Cookshir

Relève et établissement
SCF ESTRIE INC


